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La Propagat.on de la foi revient 
aux méthodes de Pauline Jaricot 


(spécial) ! 

La Société de la propagation 
de la foi était aux débuts un pe- 
tit cercle d'ouvrières qui se co- 
tisaient un sou par semaine pour 
les missions, un sou qui était 
souvent le prix d'un sacrifice et 
dont la valeur était rehaussée 
énormément par la prière, 

Aujourd'hui, trop souvent, la 
propagation de la foi est une des 
quêtes commandées dans tin dio- 
cèse, un ‘dimanche des missions” 
avec prédreation spéciale par le 
clergé et l'offrande d'un dollar 


(ou deux) par les fidèles fer- 
vents, 

Sans dénigrer les méthodes 
modernes, le directeur national 
de la propagation de la foi au 
Canada, secteur français, aime- 
rait que l'organisation locale de 
l'appui missionnaire se dévelop- 
pe davantage, un peu comme ce- 
la se faisait aux débuts, De mé- 
me que Mile Pauline Jaricot a 
formé le premier cércle à Lyons, 
ainsi peut-on le souhaiter, des 
zélateurs et des zélatrices se 
rendraient responsables de l'or- 


A l’occasion d’une tournée dans les centres indiens de l'Ouest 
et du Nord-Ouest canadien, l'hon. Ellen Fairclough, ministre de 
l'immigration et de la citoyenneté, a visité l'école résidentielle 
Assiniboia, de Winnipeg, où 125 jeunes Manitobains de descendance 


indienne suivent les cours du high school. Sur la 
Mme Fairclough-qui examine un tableau qui lui à 


ge l'on voit 
té présenté et 


de gauche à droite, Mile Elisabeth Lerat, le R. P. Omer Robidoux, 
O.M.L, principal, et le colonel C. ol directeur des services pour 


Indiens. Mme Fairclough a visité l’édi 
mmédiats de l'établissement, construction 


constater les besoins 


fice, rue Academy, et a pu 


d'une salle de récréation, agrandissement de la chapelle et multi- 


plication des salles de classe. D'autre part, elle a 
site dans le travail d’ 


avantages de ce 


u apprécier les 
uction indienne. 
(Photo Ecole Assiniboia) 


M. "K”" ne trouvera pas 
de tapis rouge partout. 


BOSTON -— ‘C'est tout com- 
me si nous ouvrions nos frontiè- 
res à l'ennemi dans une guerre 
militaire”, écrit le cardinal Ri- 
chard Cushing, archevêque de 
Boston, à propos de l'invitation 
qui a été adressée à M. Nikita 
Khrouchtchev de se rendre aux 
Etats-Unis, 

L'archevêque fait part de ses 
vues. à ce sujet dans le “Pilot”, 
organe de l’archidiocèse de Bos- 
ton. 

Il soutient que le président du 
conseil des ministres d'U.R.S.S. 
est un homme dangereux, ‘voué 
à une philosophie athée qui con- 
duit à l'esclavage”, 

11 ajoute notamment: 

“Quiconque croit que nous 
puissions influencer Khroucht- 
chev uniquement en lui mon- 


trant notre démocratie à l'oeu- 
vre et notre grande fortune n'a 
aucune idée du mépris passion- 
né, imbu de haine, que 
Khrouchtchev et consorts pro- 
fessent à l'endroit de notre mode 
de vie, Nous ne pouvons le chan- 
ger”. 
L L] L1 

WASHINGTON — Il y aura 
aux ‘Etats-Unis des manifesta- 
tions contre le premier ministre 
Khrouchtchev lorsque celui-ci 
sera dans ce pays, mais elles ne 
troubleront pas l'ordre. 

C'est ce qu'a déclaré à Wa- 
shington M. Lev Dobriansky, 
président d'une association d’A- 
méricains d'origine ukrainienne. 

M. Dobriansky dit que cette 
association représente. environ 
2,500,000 personnes. 


L'enseignement du français 
par télévision aux Etats-Unis 


PARIS -- De nombreuses mo- 
tions ont été adoptées au vingt- 
et-unième congrès d'été de la 
Fédération des professeurs fran- 
çais résidant à l'étranger, qui 
vient de se terminer à Paris. Les 
participants ont notamment de- 
mandé ‘que soit introduite une 
nette différence entre les pays 
étrangers selon leur degré de dé- 
véloppement scientifique et tech- 
nique, afin que l'adaptation de 
notre action aux besoins des 
moins développés n'entraîne pas 
de regrettables abandons chez 
les autres , ..” 

Un intéressant rapport sur 
l'enseignement du français par 
télévision aux Etats-Unis a été 

+ ‘ps par Mme Marie-Louise 
Bu enoy, déléguée pour l’ouest 
des États-Unis de la Société des 
professeurs français en Améri- 
que. En Californie, après la réus- 
site d'un premier essai, un 
p amme complet de français 
a été diffusé pendant vingt- 
six sémaines consécutives par 
une station de télévision. “Le ré- 
sultat le plus tangible, indique 
Mmé Dufrenoy, a été un vigou- 
reux élan donné à l'enseigne- 

du français: les classes $e 


ment à 
sont multipliées. 


Dans le Massachusetts, soixan- 
te mille élèves des-classes élé- 
mentaires suivront à partir de la 
prochaine rentrée un cours 
“pionnier” de français par télé- 
vision, présenté par le. Massa- 
chusetts Council for Public 
Schools. Plus de soixante-dix 
écoles ont déjà manifesté leur 
intention de participer à ce cours 
de trente semaines, au sujet du- 
quel le président de ce Council, 
M. Winslow, a déclaré: 

“Nous espérons qu'après trois 
ans de français élémentaires à la 
télévision, les écoles prennent 
au programme poursuivront l'en- 
seignement du français dans les 
classes supérieures pour arriver 
à cinq ou six ans ininterrompus 
de , Nous essaierons de 
donner une image vraie et frap- 
pante de la façon dont vivent les 
enfants de e.” 

Grâce en partie à la télévision, 
fait re uer Mme Dufrenoy, 
“le fran réservé autrefo 
aux élèves des couvents et au- 
tres institutions privées auxquel- 
les sont confiés les enfants des 
familles aisées, est main 
enseigné de plus en plus fré- 
quemment dans les écoles pri- 
maires publiques”. 


Le gouvernement fête la 
suppression de la dette 


KELOWNA, C.-B. — La nou- 
velle est tombée de la bouche 
du” premier ministre Bennett, 
soudaine, stupéfiante: la Colom- 
bie-Britannique a supprimé sa 
dette publique de 

| e n'a pas manqué de 
traite action aussi sou- 
daine que radicale par des ma- 
filfestations somptueuses extra- 
vagantes: M. Bennett mettait le 

Aüne pile d'obligations im- 

bibées de à ga flottaient 
radeau, dans le 

et déclarait peu 

listes, à bord 


$191 millions. . 


1" 
Pf'un | Tout le 


“]1 n'est jamais rien arrivé de 
si dépuis mon entrée dans 
ja politique, Je veux remercier 
les miliers de gens qui sont ve- 
nus se réjouir avec nous.” 


ganisation missionnaire duns nos 
paroisses modernes, 

Première visite dans l'Ouest 

Son Exec, Mgr NA, LaBrie, 
CJM. président du secteur 
français de cette oeuvre ponti- 
ficale au Canadu, à bien voulu 
expliquer cette nouvelle orien- 
tation de son travail à l'occasion 
de son passage à St-Boniface 
mardi, Ancien évêque du diocè- 
se du Golfe Saint-Laurent, Mgr 
LaBrie visite l'Ouest canadien 
pour la première fois et il se ren- 
dra dans les diocèses qui font 

rtie du secteur français no- 

mment: St-Boniface, Gravel- 
bourg, Prince-Albert, St-Paul, 
Grouard, etc, II a tenu à expri- 
mer son admiration pour la part 
des catholiques de langue fran- 

aise de l'Ouest canadien dans 

‘oeuvre des missions, car il com- 
prend bien les problèmes de 
“jeunes” diocèses et l'urgence 
des besoins locaux, Il a souligné 
en effet que dans le. passé le 
Saint-Siège a accordé uné remi- 
se de 40 pour cent de la quête 
pour les missions à cause des dif. 
ficultés financières de plusieurs 
diocèses des Prairies, 

(Le numéro de mai-juin 1959 
des Annales de la Propagation 
dela foi donne les chiffres sui- 
vants pour cette partie du pays: 
contribution moyenne par rap- 

t à la population catholique, 

t-Boniface, 15.9 cents; Gravel- 
bourg, 28.1 cents: Prince-Albert, 
12.9 cents; St-Paul, 8,3 cents; 
Grouard, 15.9 cents, Keewatin, 
11.5 cents; Mackenzie, 8.7 cents. 
Moyenne nationale, 213 cents.) 


Pas de corps sans âme 

La formation dé ceérclés lo- 
caux ou, au moins, de zélateurs et 
de zélatrices dans chaque parois- 
se, n'aura pas pour but premier 
d'augmenter les contributions, 
mais surtout d'intensifier l'esprit 
missionnaire qui empêche l'en- 
veloppe d'être ‘un corps sans 
âme”, Mgr LaBrie est très cons- 
cient du fait que les besoins de 
l'Eglise missionnairé dépassent 
de beaucoup les moyens finan- 
ciers de la Propagande mais il 
signale que la prière et le sacri- 
fice peuvent transformer ces 
“instruments” et leur dohner un 
rendement immense, D'ailleurs 
le travail missionnaire se pour- 
suit pour des motifs surnaturels 
de foi et de charité et on ne peut 
pas le mesurer comme l'on fera 
pour une entreprise commerciale. 

A ce sujet Son Excellence a 

vélé que les efforts du protes- 
tantisme en Amérique du Sud et 
de l’islamisme en Afrique posent 
des problèmes ürgents”"aux Mis: 
sions catholiques, mais qu'il y a 
lieu de croire que l'Eglise pro- 
gressera et se maintien à cau- 
se de la dévotion mariale et à 
cause de l'identification de vie 
entre les missionnaires et les po- 
pulations indigènes. 

La moisson en Extrême Orient 

Fait curieux, l'avenir s'annon- 
ce des plus brillants dans l'Ex- 
trême Orient, et même en Chine 
communiste parce que l'Eglise 
catholique est demeurée sur pla- 
ce et elle persiste à offrir une 
doctrine spirituelle et un exem- 
le héroïque aux peuples dont 
es anciennes croyances ont été 
balayées et dont les aspirations 
profondes ne peuvent se conten- 
ter du matérialisme, C’est pour- 
quoi le régime s'acharne avec 
tant de férocité contre l'Eglise 
qui ne présente en somme qu’un 
infime pourcentage de la popu- 
lation. Pour le moment c'est la 
persécution et le martyre mais 
cinquante ans ne sont que peu 
de choses dans l’histoire du ca- 
tholicisme, en comparaison des 
quatre siècles qu'il a fallu pour 
transformer l'empire romain. 

Point de vue serein et vaste, 
qui s'harmonise bien avec l'es- 
prit de la société de la propaga- 
tion de la foi, organisation uni- 
verselle qui canalise les prières, 
lès sacrifices et les aumônes du 
monde catholique en faveur des 
missions du monde entier, en 
conformité avec les désirs du 
Souverain Pontife, 


M. Reynald Boult, 


premier en droit 

OTTAWA —— Reynald Boult, 
43 ans, de Hull, peut en droit 
de l'Université d'Ottawa en mai 
dernier, s'est classé premier aux 
examens du Bureau de la pro- 
vince de Québec, a annoncé l'u- 
niversité récemment. 

Marié et employé comme tra- 
ducteur des débats parlementai- 
res, M. Boult- suit actuellement 
des cours de droit civil à luni- 
versité d'Ottawa en vue d'obte- 
nir son doctorat, 


gr secrétaire de 
a 


tova, en Italie, Mgr ‘a fait 
ses études À Crémone et a été or- 
donné en 1944, Il étudia ensuite 
à Rome et obtint ms © en 
droit canonique en 1950 pour de. 
venir avocat de la Rote, la-cour 
d' | du Vatican, en 1951. 

1951 à 1953, il fit du tres 


de Rome, école 
Vatican il 
RE alé A 
a prem m + 
ft à la aposto- 

ue de Jérusalem où il se trou- 
en 1956, 11 fut nom- 
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La mission pontificale 
à Québec en octobre 


OTTAWA Délégation 
Apostolique du Canada vient de | 


formée de Mgr Charles-Edouard 
Bourgeois, PA, directeur génés 
ral du service social de l'enfans 
ce, de Trois-Rivières, Mgr Jos 
seph MecDonagh, P,D, présis 
dent de ‘Catholic Church Extens 


La 


faire connailre la liste des per 
sonnes qui formeront la suite de | 
Son Eminence le Cardinal AI 


4 


Voici une photographie du lieutenant Jean Lajeunesse qui vient d’être choisi comme tuteur 


een du Prince Charles pendant les vacances de la famille royale. Membre du 22e régiment royal, 
il est ancien du collège de. Brébeuf et gradué de l'Université de Montréal, A droite, sa mère, Mme B, 
Lajéunesse, grande bienfaitrice des sourds-muets de Montréal, (Photo Tribune) 


>: AU : dE 
Un Canadiens français, le lieutenant Lajeunesse 
enseignera le français cet été au prince Charles 


LONBRES -— S. M. la Reine des tuteurs venus de France. Le 
Elisabeth a choisi un officier de prince Charles a commencé l'é- 
langue française de l’armée ca- tude du français il y a quatre 
nadienne, le lieutenant Jean La- ans et sa soeur, la princesse An- 
jeunesse, de Montréal, comme ne, reçoit aussi maintenant cette 

rofesseur de français du prince instruction. La famille royale a 
arles durant les vacances d'é- même institué des ‘‘jours fran- 
té de la famille royale à Balmo- çais’”, depuis janvier 1958, lors 
ral,-en Ecosse, a-t-on annoncé le, de son séjour à Sandringham: ce 
10 août au palais de Bucking- programme consiste en ce que 
ham. Le lieutenant Lajeunesse, chaque semaine, durant toute 
âgé de 27 ans, est un officier du une journée, les enfants royaux 
22e Régiment de Québec. ne doivent parler qu'en français 

Déjà rendu à Londres, le lieu- et qu'on ne doit s'adresser à eux 
tenant Lajeunesse se rendra en qu'en français, 

Ecosse en fin de semaine et y de- Le lieutenant Lajeunesse n° 


Des précisions de Mgr Roy sur 
la relation religion-politique 


STÉ-ANNE-DE-LA-POCATIE-| gouverner; à tous, électeurs et 
RE — ‘Dans tous les pays où | élus, elle dispense son enseigne- 
les relations entre l'Eglise et| ment ét offre sa collaboration, 
l'Etat sont normales, on voit, à Par ce qu'elle ordonne, par ce 
l'occasion des fêtes qui intéres- | qu’elle conseille, par ce qu'elle 
sent une ville ou une région, le | suggère, elle s'efforce de procu- 
curé ou l'évêque prendre place |rer le bonheur de ses enfants . . .” 
à côté d'un maire, d'un député, Le mprimat avait exprimé la 
d'un ministre, C’est bien à tort | joie de répondre à l'invitation de 
que l'on affecte parfois de s'en|S. E. l’évêque de Ste-Anne-de- 
scandaliser”, a déclaré S, E, Mgr | la-Pocatière, Mgr Bruno Desro- 
Maurice Roy, archevêque de | chers, et de la direction de l'éco- 
Québec, primat du Canada, dans | le pour ‘célébrer le centenaire 
un sermon qu’il faisait à l'occa- | d'une institution que Dieu a vi- 
sion du centième anniversaire de | siblement bénie et qui a rendu 
la fondation de l'Ecole supérieu- | de si grands services à nos agri- 
re d'agriculture de Ste-Anne-de- | culteurs.” 
la-Pocatière, “En même temps que les pro- 

Mgr Roy devait ajouter: “En fesseurs, les élèves actuels et les 
témoignant leur respect et, à | anciens, les chefs civils et ecclé- 
l'occasion, leur gratitude aux|siästiques se rencontrent pour 
chefs d'Etat, les hommes d'Eglise | offrir leurs hommages et leurs 
rendent l'hommage qui est dû à | voeux . . .” avait constaté Mgr 
l'autorité légitimement établie: | Roy. 

“Rendez à César, dit Jésus, ce 
qui est à César.” 


Mise au point 


Cependant l'archevêque de la 
Vieille Capitale a fait cette mise 
au point: ‘Il est utile de rappeler 
qu'en agissant ainsi ils n’expri- 
ment: en aucune façon une pré- 
férence pour le parti qui est au 


meurera durant plusieurs se- 
maines, “C'est un grand honneur 
pour mon régiment, a-t-il dit, et 
c'est aussi un grand honneur et 
une grande responsabilité per- 
sonnelle pour moi.” 

C'est la Reine elle-même qui 
avait proposé ce choix d'un Ca- 
nadien français durant sa récen- 
te visite au Canada, et elle ren- 
contra le jeune lieutenant avant 
son propre départ pour Londres. 
On sait que ‘les cours d'été de 
français”, vieille tradition pour 
les enfants de sang royal, étaient 
toujours donnés auparavant par 


t x dlé| Montréal, 
antien vice-p "y u Collège 
des Pharmaciens de la province 
de Québec. Le lieutenant Lajeu- 
nesse est bachelier ès arts de 
l'Université de Montréal et il de- 
venait officier en 1958, C'est la 
première fois qu'il se rend en 
Grande-Bretagne. 

La Reine, qui parle elle-même 
couramment un excellent fran- 
çais, veut absolument que ses en- 
fants maîtrisent parfaitement 
cette langue, En choisissant un 
Canadien français comme pro- 
fesseur du prince Charles, elle 
honore du coup t@us les na 
diens français dont, disait-elle 
lors de son dernier discours 
avant son départ de Halifax le 
ler août, elle avait su apprécier 
partout au pays les sentiments 
d'affection véritable et d'intel- 
ligente soumission. ‘ 


Un journal des E.-U, 
loue le général Vanier 


WASHINGTON — Un quoti- 
dien de Washington, le “Post”, 
écrit dans un éditorial que l'on 
peut compter sur le nouveau 
gouverneur général du Canada, 
le major-général Georges-P, Va- 
nier pour ‘combler les fossés 
ethniques et satisfaire avec di- 
gnité et doigté aux exigences cé- 
rémoniales et symboliques de 
son poste”, 

Commantant cette nomination, 
le ‘Post’ ajoute: 

“Sa charge est rehaussée de la 
nouvelle importance que lui a 
donnée le gouverneur général 
sortant de charge, M, Vincent 
Massey, En tant que premier Ca- 
nadien à remplir ces fonctions, 
et en tant que l'un des érudits 
les plus respectés de son pays, M. 
Massey a contribué du caractère 
et de la stabilité aux sept années 
de son mandat pendant lesquel- 
les le Canada a connu une gran- 
de expansion et un changement 
radical de gouvernement. 

“On attendra du général Va- 
nier qu’il remplisse un rôle sem- 
blable en une époque où le Ca- 
nada, qui devient une puissance 
en affaires mondiales, connaît 
uñe nouvelle montée de nationa- 
lisme et met au point des rela- 
tions plus mûres avec la Couron- 
ne, tout comme celles d'un fils 
adulte avec son père. Les Amé- 
ricains salueront le nouveau re- 

résentant de leur voisin et ami 
ntime”, 


Réunion de la SSJB 


Eloge du fondateur 

“L'agriculture canadienne 
n'aurait ni la vigueur ni la sou- 
plesse qu'elle possède aujour- 
d'hui si l'abbé Pilote n'avait pas 
devancé son temps.” ' 

C'est aïnsi que l'hon. Douglas 
S. Harkness, ministre fédéral de 
l'Agriculture, a fait l'éloge du 
; au | fondateur de l'Ecole supérieure 
pouvoir. C'est aux citoyens qu'il|de l’agriculture de Ste-Anne- 
appartient de choisir ceux qui |de-la-Pocatière, M, l'abbé Fran- 
exercent les charges publiques et | cois Pilote, 
les évêques leur disent simple- |" C'était à l'occasion du centiè- 
ment, ici comme dans tous les | me anniversaire de cette institu- 
pays du monde, de faire ce choix | tion. 
avec prudence en cherchant par- Le porte-parole du gouverne- 
dessus tout le bien commun. ment fédéral rendait aussi hom- 

“L'Eglise laissé ainsi à chaque | mage à l'école qui, depuis 1912, 
citoyen Ja pleine responsabilité | a formé quelque six cents agro- 
dans da détermination des per-|nomes, dont trente-deux doc- 


sonnes qui seront appelées à teurs ès sciences. 


tenue à Montréal 
le 13 septembre 
ST-HYACINTHE — Le Con- 
“| seil central de la Fédération des 


sociétés St-Jean-Baptiste se réu- 
nira È gars le UT 
prochain, a-t-on appris. 

Lors d'une réumion tenue ré- 
cemment à Sherbrooke, la Fédé- 
ration a décidé de tenir des as- 
sises à Val David, les 3 ét 4 oc- 
tobre prochains.en vue d'étudier 
les perspectives économiques du 
Canada par rapport à l'unité na- 


tionale. 
Un comité a été formé d'autre 


so de feu 


part pr er le mi 
me d'études et d'activités de 
1960 pour la section cadette de 


sion Society of Canada’, de Tos 
ronto: Mgr Irénée Lussier, PD, 
recteur de l'Université de Monts 
réal: Mgr Orazio Cocchetti, CS, 
de la Congrégation des Kites et 
cérémoniaire pontifical Mgr 
William Carew, C,S. de la Se 
crétairerie d'Etat; Mgr Angelo 
Planteda, C.S., de la Sacrée Con. 
grégation du Saint-Office, 


fredo Ottaviani, pro-secrétaire 
de la Suprême Congrégation du 
Saint-Office et Légat de Sa Sain 
teté le Pape Jean XXII, aux 
fêtes du troisième centenaire de 
l'établissement de la hiérarchie 
au Canada, au mois d'octobre 
prochain 

La mission pontificale sera 


A l'A.E.C.F.M, 


M. Hené Préfontaine, 
officier de liaison 


M. René Préfontaine, de St-lse, Roger, Maurice, Pierre et 

Pierre, a été choisi mercredi soir | Carmel 
&: , tar C! ral 

comme successeur du R. P, Lud-|,,L€ R. P. Ludger Guy, 8.J,, & 
er Guy, S.J tticier de lis été nommé officier de liaison de 
ger Guy, SJ, officier de liaison |j'AE.C.F.M, quand ce posté a 
et secrétaire de l'Association d'E- | été créé il y a quatre ans et wa 
ducation des Canadiens français | ajouté les fonctions de secrétaire 
du Manitoba, Il entrera en fonc- | Un peu plus tard, Les autorités 
t au cours d ÿ de la Compagnie de Jésus ont 
“as au cours du mois de septem- | brolongé son mandat à deux ré= 
re, 

M, Préfontaine est né à St- 


Pierre, le 2 janvier 1924, fils ai- 
né de M, et Mme Edmond Pré- | 
fontaine. Après avoir fréquenté 
l'école paroissiale il a suivi le 
cours classique au Collège de St- 
Boniface et fit, ensuite, son ser- 
vice militaire, où il a atteint le 
rang de lieutenant, | s 

En 1946 après ce stage dans | Be 
l'armée, il devint agriculteur, 
s'intéressant aussi aux activités 
paroissiales et patriotiques, Il a 
été président de l'Association des | 
Parents et Maîtres de la paroisse | 
et président du comité qui a lan- 
cé la Fédération provinciale de 
ce groupe, Il est président actuel | 
de la commission scolaire de St- 
Pierre, dont il est mebmre de- 
puis deux ans, président de la 
Commission de la Division de la 
Rivière-Rouge, membre de l'exé- | 
cutif de la M.S.T,A., etc, Il a'été 
candidat libéral dans la circons- |? 
cription fédérale de Provencher 
en 1958 mais il s'est retiré de la 
vie politique ensuite pour se con- 
sacrer aux questions scolaires. 
M. Préfontaine a été délégué du 
Manitoba à Ottawa pour la for- 
mation d'un conseil national 
pi canadiennes fran- 

e de commissaires d'écoles, 

. ét Mme Préfontaine (née 
me L'Heureux) sont les pa- 
de six enfants, Michel, Li- 


M. René Préfontaine 


rises à la suite des instances de 
exécutif de l'A.E.C.F.M., mais 
au mois de mai, une décision fi- 
nale a été prise et un dernier 
prolongement a été accordé, Il 
demeurera en fonction aussi 
longtemps que nécessaire pour : "0m 
aider son successeur à connaître $ 
les rouages de l’organisation, 


| . Arthur Corriveau, hi 
inspecteur des écoles 


M. Arthur Corriveau, profes-| de langue française comme ins 

seur de français à l'Ecole Norma- apr a pre He ae ga par 

ous culiers des divisions à prépon- 

le vu brins nr. depuis sept ans, dérance bilingue de la province, 

a été transféré au département quoique la compétence profes- 
des inspecteurs par le Ministère 


sionnelle de M. Corriveau aura 
de l'Instruction publique, Il a été| attiré sur lui l'attention favora- 
nommé comme inspecteur pour 


ble des autorités dans tous les 
la Division de la Seine et il aura 


cas. 
deux ou trois autres écoles sous 
sa charge dans'le Grand-Winni- 
peg et probablement à Churchill 

M. Corriveau est né à Mont- 
martre, en Saskatchewan, le 21 
octobre 1914. Après avoir étudié 
à l'école de l'endroit, il s'est ins- 
crit à l'Ecole Normale de Regina! |! 
Il a poursuivi ses études aux Uni- 
versité:s de Saskatoon et d'Otta- 
wa, et plus tard, à l'Université 
du Manitoba, ajoutant à son bac- 
calauréat ès arts, les degrés aca- 
démiques du baccalauréat en 
éduducation et de la maîtrise en 
éducation. Il a de plus servi qua- 
tre ans dans l'armée. 

M. et Mme Corriveau (née 
Léona Carbotte) demeurent à St- 
Boniface, 

M. Corriveau a accompli un 
travail énorme à l'Ecole Normale 
pour faire aimer le français et 
pour encourager les normaliens 
de langue française à se perfec- 
tionner. La plupart de ce travail 
se faisait en effet aux choix des sb: 
étudiants et souvent dans les M. Arthur Corriveau 
temps libres. M. Corriveau est 
membre de l'exécutif de l'A.E.C.| Il mérite la reconnaissance du k 
FM. et du comité de fonctionne-| groupe canadien-français du Ma: 
ment scolaire, nitoba pour son ‘“ministère” à 

Sa nomination semble indiquer | l'Ecole Normale et pour le pres- 
que le Ministère de l'Instruction| tige que sa carrière apporte aux 
publique favorisera les candidats instituteurs de langue française, 
mure abettendbantretintalitlhe vu atnst dise st ctrot 2t) P cars drdn ends dev + 


Indulgence spéciale 
aux donneurs de sang 


RIMOUSKI -— Son Exc. re donneurs de sang qui forment un 
Charles-Eugène Parent, archevè-| splendide bataillon de volontai- 
que de Rimouski, vient de faire|res pour aider les malades et les 
part qu'il accorde une indulgence| accidentés à lutter contre toutes 
de deux cents jours à tous les| sortes de maladies ou d'accidents ÿ: 
fidèles de l'archidiocèse qui fe-| souvent causés par l'extravagan- TA 
ront don de leur sang pour venir |ce du siècle actuel. 
en aide aux malades et aux acci-| “Faire la charité äux men- 
dentés, La décision de Son Ex-|djiants, c'est méritoire, mais don- 

ise à la di-!ner du sang aux éprouvés, c'est 


très t n, un 
cière St-Jean et de la Croix-Rou- Fe » “ous c'est de 
ge canai s | | 


ns neur de vie. 
se, La nouvelle a été transmise! “8j un bon jour l'on vous de- 
en ces térmes: .  |mande comme donneur de sang, 
“Afin de les encourager dans 


ne refusez 
cette louable pratique et, en mê-|tre santé 
en inc 


SO er NE diet 

o! r le canon (can. 
278. Arte. 2) et la Sacrée 
Pénitencerie A! 

les tésentes à 
de Notre archidiocèse une indul-|tre 
ence de deux cents jours 
ois qu'ils feront don de leur sang 
pour secourir les " 


effet, ils sont nombreux 
dans Ÿ'Arehldiocèse, ces re 


}) «a 


| " Pèlerinage 
annuel diocésain 
EN L'HONNEUR DE 


L D NOTRE- 
à Saint-Malo 
le dimanche 23 août 1959 


PROGRAMME 


(l'heure indiquée est l'heure solaire) 


Avant-midi: 


DAME-DE-LOURDES 


8h.et 9h, à la grotte: messes basses et communions. 


10 h. 30: messe solennelle, sermon et communion. 


Confessions à la grotte: de 8 h. à 10 h. 30 am. 
et de 2h. 30 à 4 h, p.m. 


Après-midi : 
2h. à 3h.: heure sainte. 


4 h.: messe pontificale par Mgr Baudoux, sermon 
k communions, 
En vente sur le terrain de la grotte: objets de piété, 
rafraichissements et goûter. 


Conseillers experts pour tous produits en peinture at décoration 
9 SERVICE — QUALITÉ — VALEUR 


Tél, SUnset 3-7288 — 7 h, 30 am, à 6 h, p.m, — 271, rue Burn 


Pharmacie Paquin 


A.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, ave Provencher, St-Bonifacs 


Prêt à 2% 


LA CORPORATION ARCHIEPISCOPALE 


WALLACE and WALLACE PAINT HOUSE 


Représentant de ventes: Jos.-A. Bibeau, Tél, (rés,) CHapel 7-1953 


Téléphone CHapel 7-3863 


et 


CATHOLIQUE ROMAINE DE SAINT-BONIFACE 


* désire emprunter à 5% 
{montant minimum: $1,000). 


Mgr le Procureur, 
Archevêché, 
St-Boniface, Man, 


{ 


COUVENT SAINT-NORBERT 


Saint-Norbert, Man. 


@ Pensionnat des Soeurs Crises. 
Cours secondaire bilingue. 
Grades 9 à 12 inclusivement. 

[ 
L 


Enseignement Ménager comme Option. 
Fait partie de Greater Winnipeg. 


Demandes d'admission avant le 15 août 
Téléphone: GhRocer 53-6558 


LA LIBERTE ET 


neur étaient MM.Bruno Dela- 
Lorette quis, Laurie Major et René De- 
Va-et-vient leurme, 


MM. Claude Delaquis et Gilles 
Avanthay servaient au choeur, 
Les huissiers étaient MM, Denis 
Robitaille et Jean Basset, 

A l'issue de la messe, les reli- 


et Mme Octave Jeanson 
revenus d'un voyage de 
deux semaines aux Etats-Unis et 
en Colombie - Britannique, Ils 


M, 
sont 


étaient accompagnés de M, et 
Mme Armand Jeanson. Ils ont 
visité M, Edmond Jeanson à Ore- 
gon City ainsi que Mme L. La- 
plante, à Portland; ensuite ils 
ont passé quelques jours à New 
Westminster pour visiter leurs 
amis, V, et A. Arpin et F, Gross- 
man, familles vivant autrefois à 
Lorette, 


M. et Mme Eugène Carrier, de 
Cyrville, Ont, et leurs deux en- 
fants, Roger et Louise, sont ve- 
nus passer un mois chez Mme 
Anastasie Jeanson, soeur de 
Mme E. Carrier, Pour cette oc- 
casion, Mme A. Jeanson organi- 
sa une fête familiale le diman- 
che 9 août où se trouvaient réu- 
nis, ses enfants, les familles J. 
Willcott et C, Dupont, de St- 
Georges et de Roland, Clovis, 
Philippe et Raymond Jeanson, de 
St-Boniface, ainsi que ses frères 
et belles-soeurs, MM, et Mmes 
Jules, Louis et Orile Savoie, de 
St-Boniface et Transcona, 

Mme Alexina Manaigre est al- 
lée prendre un congé de deux 
semaines à Dryden, Ont, chez 
ses soeurs, Mmes E, Smith et V, 
Skillen, 

M. et Mme P. Hamel se sont 


gieuses firent entendre un can- 
tique à la sainte Vierge. 

Après la cérémonie religieuse, 
fous se rendirent à la salle pa- 
roissiale où environ 130 convi- 
ves prirent part au souper. M, 
René Deleurme, de St-Norbert, 
était maître de cérémonies, M. 
l'abbé Marcel] Dacquay proposa 
le toast aux mariés, les félicita 
et leur offrit les meilleurs voeux. 
Le marié répondit gentiment, 

Dans la soirée les époux par- 
tirent en voyage de noces. Pour 
la circonstance la mariée portait 
un ensemble-costume turquoise 
avec accessoires blancs. M. et 
Mme Major établiront leur de- 
meure à St-Boniface, 


Va-et-vient 


Dernièrement étaient de pas- 
sage à Notre-Dame-de-Lourdes, 
M, et Mme Gilbert Dupas, ainsi 
que M, et Mme Antoine Dorais, 
de Gravelbourg, Sask., qui ren- 
daient visite à M. et Mme Joseph 
Bazin, 

Mme Aurèle Sibilleau (An- 
drée Monthamp), de Vernon, 
C.-B,, est en visite dans sa famil- 
le pour quelque temps. 

M. Noël Badiou, de Californie, 


rendus à Meyronne, Sask., pour |est venu visiter ses frères et 
assister comme: anciens parois- | soeurs de N.-D.-de-Lourdes. 


siens à la célébration du 50e an- 
niversaire de cette paroisse, 


Mme Pierre Pilloud et ses en- 
fants, de la Colombie-Britanni- 


Mme P, Hamel est restée à Kin- | que, sont en vacances ici, 


caid, Sask., pour y passer deux 
semaines chez sa fille, 


N.-D.-de-Lourdes 


Mariage Major-Deleurme 


Le samedi 25 juillet, dans l'é- 
glise paroissiale de Notre-Dame- 


de Mile Lilliane Deleurme, fille 
Dide M. Eugène Deleurme, avec 
(M. Robert Major, autrefois de 
St-Claude, 

M. l'abbé Marcel Dacquay, cu- 
ré, leur donna la bénédiction 
nuptiale et célébra la sainte mes- 
se, Il y eut échange d'anneaux. 

Au son d'une marche nuptiale, 
la mariée entra dans l'église au 
bras de son père. Elle était vêtue 
d'une longue robe blanche de 
dentelle Chantilly avec volants 
de tulle plissé. Son voile court 
était retenu pgr une tiare em- 
bellie de perle$ et de pierres du 
Rhin. Son bouquet se composait 
d'une cascade de roses rouges. 

Les demoiselles d'honneur 
étaient Milles Georgette et Odet- 
te Deleurme, soeurs de la mariée 
et Mille Madeleine Major, soeur 
du marié: elles étaient vêtues 
de robes longues de chiffon ny- 
lon rose, vert et jdune mespecti- 
vement. Leurs bouquets se com- 
|posaient d'oeillets avec ruban 

multicolore, Les garcons d'hon- 


La VIE de la fête 


_ MANITOBA COMMITTEE 
en ALCOHOL EDUCATION 


de-Lourdes! fut bénit le mariagk 


| 
| 


Plusieurs autres sont en va- 
cances: M, Fernand Savoie et sa 
famille à Kenora, M. et Mme 
Bertrand Lafrenière à Gimli, 
Miles Simone Monchamp et Do- 
lorès Fonasse en Colombie-Bri- 
tannique, Miles Simone et Aline 
Bazin ainsi que Thérèse Gour et 
Arlette Bérard ont passé quel: 
ques jours au lac de Killarney. 


La bénédiction et l'ouverture officielle du nouveau cotivent des 
Hyacinthe à Lorette, Manitoba, au début du mois, ont souligné le traVaill caché et méritant de cette 
communauté dans une dizaine de centres de la province depuis 1901, date de la fondation du pre- 
mier couvent à Lorette, La photo à gauche fait voir le nouvel édifice-pensionnat, où réside la Lun A4 
rieure “déléguée”. pour l'Ouest canadien, En arrière la foule l'on reconnait le groupe d'une ose pa 
de religieuses venues prendre part à cette fêle de communauté, A droite l'on reconnait Son Exc. 
Maurice Baudoux en conversation avec l'hon, Duff Roblin à la table d'honneur, Au fond l’on voit Me 
Laurier Régnier et Mme Régnier, M, J.-A, Dansereau, maître de cérémonies, etc. 

(Photo Spécial à La Liberté et le Patriote) 


Ve, pa 
DES UE ; h # 
Soeurs de St-Joseph de St- 


e 
r 


Letellier 


M. Aimé Cadieux est revenu 
chez lui après un a d'une 
ghnine de jours l'hôpital 

HEmerson..Il devra passer quel- 
ques semaines au lit pour se re- 
mettre, Sa soeur, Mariette, gar- 
de-malade à New-York, est ve- 
nue rendre visite et prêter main- 
forte à la petite famille éprouvée. 
Elle retourne à son occupation 
cette semaine. 

Le R, F, Thomas Poitras, ma- 
rianiste, professeur à New-York, 
frère de M. l'abbé Gabriel Poi- 
tras, curé, fête ses 60 ans de vie 
religieuse, en visitant les siens 
au Manitoba. 11 était de passage 
à Letellier, la semaine dernière, 
accompagné de son frère, M. E- 
tienne Poitras, et de sa soeur, 
Mme Véronique André. 

Mme Omer Moquin:est de re- 
tour de l'hôpital St-Boniface où 
elle passa quelques Jours à la 
suite d'un accident sur la route 
59, près de St-Malo. Tous/lui sou- 
haitent un prompt et complèt 
rétablissement, 

Baptèmes 

Le 24 mai: Joseph-Arthur-De- 
nis, fils de M. et Mme Eugène 
Houle, né le 19 mai. Parrain et 
marraine, M. et Mme Arthur 
Houle, de St-Joseph. 

Le 28 juin: Linda-Marie-Eliza, 
fille de M. et Mme Gérard Gen- 
tes, née le 20 juin. Parrain et 
marraine, M. et Mme Laurent 
Grégoire, de St-Jean-Baptiste. 

Le 28 juin: Charles-Edouard- 
Joseph, fils de M. et Mme Lau- 
rent Leclair, né le 15 juin. Par- 
rain et marraine, M. et Mme 
Théophat Proulx, de Toutes-Ai- 


des, 

Le 17 juillet: Bryan-Patrick- 
Joseph, fils de M. et Mmé Ri- 
chard Bouchard, né le 6 red 
Parrain et marraine, M. et Mme 
J. Daneault, de Couchenor, Ont. 

Le 9 août: Diane-Marie-Mar- 
the; fille de M. et Mme Napolébn 
Coméault, née le 2 août, Parrain 
et marraine, M. et Mme Antonio 
Comeault, de Transeona, 


intéresse les Russes 


MOSCOU — Les statistiques | 


compilées par un ‘cerveau élec- 


Le rêve américain. est expli- 
aué comme étant la foi en. la li- 


tronique'” ont démontré que ce | berté de pensée et d'action. 


que désirent savoir le plus Îles 
Russes au sujet des Etats-Unis, 
est le coût des cigarettes. 


“rock'n'roll” et le jazz ont do- 
miné parmi les questions posées 
à la machine électronique ‘Ra- 
mas’ montrée à l'exposition 
américaine dans le parc de So- 
kolniki. 

Le cerveau électronique de la 
Corporation Internationale de la 
Machine d'Affaires, a été réglé 
de façon à pouvoir répondre aux 
questions posées dans une lan- 
gue russe parfaite. D'après un 
relevé, 9,596 questions ont été 
posées à la machine dans une 
seule journée, 

La question la plus populaire 
a été: Quel est le coût des ciga- 
rettes aux Etats-Unis?" 

Les autres questions posées à 
la machine par ordre de popula: 
rité sont: Quelle est la significa- 
tion du rêve américain? Com- 
ment le jazz américain évolue-t- 
il présentement? Qu'est-ce que 
la Cloche de la liberté, qui est le 
symbole de l'indépendance pour 
les Américains? Qu'est-ce que la 
musique américaine qu'on appel- 
le rock'n'roll? Quel nouveau ma- 


|tériau de céramique emploie-t- 


on aux Etats-Unis pour la cuisi- 
ne et pour le service de la nour- 
riture? Combien de nègres ont 
été lynchés aux Etats-Unis de- 
puis 1950? Comment est la gar- 
de-robe d'une femme de classe 
moyenne? Quel âge a le fameux 
musicien noir Louis Armstrong? 

La 1.B.M. n’a donné aucune in- 
dication sur le pourcentage des 
insuccès de la machine, . 

La réponse donnée sur le coût 
des cigarettes est 20 à 30 cents le 
paquet. La machine a ajouté que 
l'ouvrier américain gagne suffi- 
samment en une heure pour 
Peau À huit paquets de cigaret- 
es. 

A la question du lynchage, la 
machine a répondu que selon le 
Tuskegee Institut il y a eu sept 
exécutions illégales depuis 1950, 
et que six des victimes ont été 
des noirs. La machine ajoute quie 


les Américains condamnent le 
lynchage et que les auteurs de 
ces crimes sont poursuivis en 
raison ‘des lois des divers états, 


Avec les compliments de 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés. 


Manultaëcturiérs d'appareils de 
chauffage automatiques 


8635, boulevard St-Laurent 
Montréal 


Le jazz est défini comme étant 
une forme d'art sérieuse alors 


i que le rock'n'roll est une. phase 


Le prix de divers articles d'u- mineure dans la musique améri- 
sage courant et les détails sur le | Caine. 


Le nouveau matériau de céra- 
mique est le verre à l'épreuve de 
la chaleur. 


BARGAIN 
DAYS 


on the 


Ga 
WESTERN 
CANADA 


Départ: 27, 28, 29 août 


Limite pour le retour — 25 jours 
PRIX ALLER-RETOUR DE 


WINNIPEG 
En_wogons_ordinaires: 


à Nanaimo 
Vous épargnex , 


82830 


En wagons dortoirs, classe touriste 


à Vancouver 86615 
Vous épargnezs …....$21,25 


à Nanaimo .…...…. $68,65 
Vous épargnezs $18,75 
ù pe: d'un lit de classe 


Voyager par train, c'est 
voyager à bon compte 


Tous renselgnemenñts de 
votre agent. 


La Salle 
Le 26 juillet, en la fête de Ste- 
Anne, eut lieu à l'issue de la 
and-messé, l'assemblée annuel- 
e de la congrégation des Da- 
mes de Ste-Anne, avec l'élection 
d'un nouveau consell pour 1959- 


: |.60, Mme Marie Lagacé fut réélue 


présidente: Mme Raphaël La- 


»| noie, vice-présidente, Mme Gas- 


ton Rochon, secrétaire-trésoriè- 
re; Mmes Louis Labelle et René 
Lawallée, conselllères; Mme 
Frank Sherwood, infirmière (vi- 
site des malades), 
Va-et-vient 

M. l'abbé Gustave Couture, de 
Redlands, Californie, en vacan- 
ces au Manitoba au cours du 
mois de juillet, célébra la grand- 
messe du dimanche 2 août, à ti- 
tre d'ancien curé, et prononça 
un sermon sur le Pape actuel, 
M. l'abbé G, Coüture révéla qu'il 
avait écrit au Saint-Père pour 
lui promettre de célébrer durant 
une année entière la messe du 
premier dimanche de chaque 
mois à ses intentions, C'est donc 
avec grande joie qu'il se vit ac- 
corder trois semaines plus tard, 
en réponse à sa lettre, la Béné- 
diction Apostolique, La chorale 
de la paroisse, rénforcie d'an- 
ciens membres, exécuta pour 
l'occasion, une belle messe gré- 


gorienne, partiellement harmo- | 


nisée, 

Mme Bernadette Lagacé a le 
bonheur d'avoir, depuis le jeudi 
30 juillet, la visite de son frère, 
M, l'abbé Maurice Halde, de Sa- 
linas, Californie, en repos au Ma- 


St-Bonitace, le 14 août 1959 


LA CIGARETTE 


LA PLUS DOUCE, LA PLUS SAVOUREUSE 


Où et là 
Prompt rétablissement à M. 
Thuribe Perreault, hospitalisé 


maintenant à St-Boniface, 

Mlle Rolande Perreault fit un 
voyage de deux semaines ‘à 
Windsor, Ont,, où elle fut l'in- 
vitée de ses oncle et tante, M, et 


nitoba, pour un mois, Ce qui a| Mme Gabriel Levadoux, Elle se 
donné lieu à une réunion de pa- | dit enchantée de son voyage. 
rents et d'amis, à sa demeure, le M. et Mme Joseph Hébert pas- 
dimanche 2 août, L'on y remar-| sèrent la fin de semaine du 1er 
uait, entre autres: M. l'abbé | août à Falcon Lake où ils visi- 
aul-Emile Halde et Mlle Marie- | taient M. Gronette, frère de Mme 
Louise Halde, de St-François-Xa-| Hébert, et la semaine dernière 
vier;, M, l'abbé Albert Brunet,| au Lac Pélican où ils ont un cha- 
de St-Adoïlphe; M, l'abbé Gusta- | let d'été. 
ve Couture, de Redlands, Cal. et MM. et Mmes Louis Hébert et 
sa soeur, Mme Joseph Dégagné, Armand Labossière et leurs fa- 
de St-Boniface: M. l'abbé Mastaï| milles sont partis pour une se- 
Mireault et Mlle Parmélia Le- | maine au Lac Pélican, 
Blanc, de St-Vital, de même que! Bienvenue aux nouveaux pa- 
M. et Mme Guillaume Henri, de | roissiens dans la famille de M, 
Lorette, Man. Michel Boulet qui a fait l'acqui- 
Mme Robertine Cormier rece- | emmmmmmmmnmnenmmmeme 
vait, au coûrs de la journée du} 
mardi 28 juillet, la visite de sa | 
nièce, la Rév. Sr Marie-Camille, | 
Fille de ‘la Providence de St- 
Brieux, de Vonda, Sask. Elle 
était accompagnée de la Rév. Sr 
Rose-Marie, également de la mé- 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
Téléphone CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 


me congrégation, Ces deux reli- 
gieuses étaient en route vers l'é- 
tat du Wisconsin afin d'y revoir 
des parents, Au cours de leur 
bref séjour au Manitoba, elles 
Auegs mg : de l'y? at 
et Mmes Josep ahé et ix 
Cormier, de»St-Boniface. . ÿ # use M ge nn 
Du 3 au 6 août, Mme Gaston ROLL se Portans 1 
Rochon, accompagnée de son Tél, WHitehall 31-6628 
époux et deux de ses enfants, 
Jean-Yves et Estelle, fut en pro- 
menade à la plage Ochre, où sa 
soeur, Mme Joseph Maillard, de 


ST-BONIFACE, MAN. 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd. 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 
Téléphones: Bur: — CHapel 17-3591 


Se nee, Man,, possède Rés. — CHapél 7-7380 
un chalet d'été, 

Profitant du congé civil, M. Dr H.-R. Du Charme 
et Mme Aimé Cormier et leur fa- CHIROPRATICIEN 


mille passèrent les journées des 
2 et 3 août chez M. et Mme Jean 
Rivard, de Fisher Branch. 

Mme Clara Jutras et sa fille, 
Mariette, de Letellier, furent en 
villégiature du 7 au 9 août chez) 
M. et Mme Gaston Rochon et leur 
famille, 


4i4, rue Taché St-Boniface, Man. 
En face de l’hôpital 


Dr A.-E. Bourgeois 


DENTISTE 


344, rue Marion, St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-4548 


Dr And ré-S; Lachance 


SOUMISSIONS DENTISTE 
DÉS SOUMISSIONS CACHETEES, 
adressées au Secrétaire, Ministère des 
Travaux publics, Ottawa, et portant la 
mention: ‘SOUMISSION UR LA 
FOURNITURE DE CASIERS POUR 
LIVRETS D'ASSURANCE-CHOMAGE", 
seront reçues jusqu'à trois heures de 
l'après-midi (heure avancée de l'Est), 
le JEUDI 3 SEPTEMBRE 195, 
On peut prendre connaissance des 
formules de soumission et des cahiers 
des charges, et se les procurer paî 
l'entremise de: Chef des achats et des 


Chambre 3, 113, rue Merion 
Téléphone CHapel 7-1726 


Dr Edouard-G. Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 
301, chemin Ste-Marie 
St-Boniface, Man, 
Téléphone CEdar 3-2111 


approvisionnements, édifice Garland, 
Ottawa (Ont.); du préposé aux achats 
et approvisionnements, 3, rue Sullivan, 
Toronto (Ont.): directeur régional, 1631, 
rue Délorimier, Montréal (P.Q.); l'ar- 
chitecte régional, édifice Ralston, Hali- 
fax (N.-E.); l'architecte régional, ancien 
bureau de poste, St-Jean (N.-B.); l'ar- 
chitecte régional, 75 boul. des Capu- 
cins, Québec (P.Q.): l'architecte régio- 
nal, édifice Commercial, 169, ave est 
Notre-Dame, Winnipey (Man.); direc- 
teur régional, édifice Oliver, case pos- 
tale 488, Edmonton (Alta): l'architecte 
régional, 1110 ouest, rue Georgia, Van- 
couver (C.-B.). 

On ne tiendra compte que des sou- 
missions qui seront présentées sur les 
formules imprimées fournies par le Mi- 
nistère et faites en conformité des con- 
ditions qui y sont stipulées, 


On n'acceptera pas nécessairement ni 
la plus basse ni aucune des soumissions, 
ROBERT FORTIER, 
Directeur des services administratifs 
et secrétaire, 

PS-59-26 
me re eg 


re —— = 


DENTISTE 


Téléphone CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


Dr P.-E. LaFlèche 


DENTISTE 
709, rue Sherbrook 
Téléphone SPruce 5-5446 


Dr JACOB 
DENTISTE 
et associés 


Winnipeg 


Leurs nouveaux Bureaux 
sont situés au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAN 
Angle Portage et Carlton 
Winnipeg, Man. 
Téléphone WHitehall 2-8531 


© PREAVIS DE DEMANDE 
DE SOUMISSIONS 
CECI N'EST PAS UNE DEMANDE 
DE SOUMISSIONS, mais simplement 
un PU que des soumissions POUR- 
RO! être demandées avant le prin- 
temps de 1960 pour les projets suivants: 
TERRITOIRES DU NORD-OUEST 
a) Construction d'une route de déve- 
rene: à partir de. Yellowknife 
allant vers l'est sur une distance d'en- 
Fr milles en direction de Fort- 


ce. 

b) Reëonstruction de la route Mac- 
Kenzie à partir de Hay-River en allant 
vers le sud sur Une distance d'environ 
40: milles. 

ITOIRE DU YUKON. 

Continuation de la construction de 
la us de développement Flatt-Creek 
& s' = erson fur une distance 


lés profils et les estima- 
tions détatliées nd tereni robabiement 
di ibles avant la chute des nei- 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


Téléphone 


WhHitehall 
2-2496 


de étage 
en eurs 215, ave Portage 
édifice ÿ 


Le 08 1 pour ces 
priés, d'en faire l'examen le plus tôt 


possible afin de bien comprendre les 
les À “éémandées 
L'adjudicataire des e 
JP ea 
, ses e 
voir son sur le ar ru ps 
que les 


ñ débacle du af 
travaux puissent débuter dès que la 


e a. 
Tr plus de ls au sujet du type 
route et des normes de construction 
s'adresser À: : 
Terrifoires du Nord-Ouést 
Savage, 


LE eer, 


“100 Aves Edmonton, Alberta. 


La 
Western Savings 
and Loan Association 
+ # 
Bureau-chef 
: WINNIPEG 


sition de la maison de Mme 
Amédée Picton et à M, et Mme 
Chouinard, de St-Pierre, qui ont 
ris possession du restaurant de 
(rh Omer Gagné, 

M. et Mme Azarie Poirier et 
(leurs cinq enfants visitaient 
leurs parents, M. et Mme P, Poi- 
rier, en fin de semaines, 


Départ 

A l'occasion du départ de M. 
et Mme Gagné, une soirée-sur- 
prise eut lieu le lundi soir 13 
juillet chez M. et Mme Joseph 
Rey. 

Mme Joseph Hébert lut une 
adresse en français et en anglais. 
La jeune Lorraine Rey présen- 
tait un cadeau-souvenir à M. 
Gagné tandis que la jeune Ileen 
Arran en offrait un à Mme Ga- 
gné, Plusieurs amis s'étaient réu- 
nis pour dire, non pas “adieu”, 
mais ‘au revoir’ aux héros de la 
fête, 

M. et Mme Gagné remercient 
sincèrement tous leurs amis de 
cette marque d'amitié et spécia- 
lement MM, et Mmes Rey et Hé- 
bert qui ont organisé cette soi- 
rée en leur honneur. 


rente pee 
ILéon-H, Bénard, C.R. 
AVOCAT et NOTAIRE 
Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man. 
TELEPHONE WhHitehall 3-2155 


W. R. DeGraves 


AVOCAT ET NOTAIRE 
de l'étude 
DeGRAVES & EGGERTSON 
500 Power Building, 
Winnipeg 1, Main. 
Téléphone WhHitehall 2-3149 


Grafton, Deniset 
Dowhan, Bétournay 
& Muldoon 
AVOCATS et NOTAIRES 


Chambre 4 
Edifice Banque Canadienne Nationale 


431, rue Main Winnipeg, Man 
TELEPHONE WhHitehall 2-3135 


Louis-P. Roy 
AVOCAT. et NOTAIRE 


147, ave Provencher St-Boniface 


TELEPHONE CHapel 7-3172 


Clifford W. Brock 


CR,, MA, LL,B, 


AVOCAT - PROCUREUR 


Avocat de la ville de St-Boniface 
Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council” de Winnipeg 


550, édifice Somerset, Winnipeg 
TELEPHONE WhHitehall 3-0626 
138, avenue Provencher, St-Boniface 


Robert Trudel 
AVOCAT et NOTAIRE 
de l'étude 
MORKIN, HAYES & TRUDEL 
609, édifice Paris 
Portage et Garry, Winnipeg, Man. 
TELEPHONE WhHitehall 2-7538 


Joseph-N. Landry, B.A. 
Avocat, Avoué et Notaire 
302, édifice Meclntyre 
416, rue Main Winnipeg 


Téléphones: Bur.: WHitehall 2-7125 
Rés: GLobe 2-0303 


Arpin & Rich 
AVOCATS et NOTAIRES 
Maurice-J, ARPIN, BA, LL.B. 
207-4, édifice Confederation Life 
457, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE WHitehall 2-6516 


et Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 
702, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE WhHitehall 2-8241 
Tous les mardis à Pine Falls 
Tous les mercredis à St-Jean-Baptiste 
Membre associé: 
_G. MAURICE GELLEY 
Téléphone WhHitehall 2-4803 


| Marcoux, Dureault 


Roi à; potes ects 


TON 


ABONNEMENTS = 


Le choix d'un nouveau gou- 
verneur-général comme succes- 
seur à M, Vincent Massey ne fut 
pas chose aisée et c'est tout à son 
honneur, car il avait élevé à un 
très haut niveau le prestige de 
cette charge, Les mérites du ma- 
jor-général Georges Vanier, gou- 
verneur désigné, sont d'autant 
plus évidents, car tous reconnais- 
sent en lui un homme à la hau- 
teur de la situation, 

Les devoirs et privilèges du 
gouverneur-général sont essen- 
tiellement les mêmes, quelle que 
soit la personne qui est en fonc- 
tion, Le gouverneur-général, d'a- 
près le règlement de 1926, est 
le représentant de la Couronne, 
occupant la même position, dans 
certains domaines en ce qui con- 
cerne l’administration des affai- 
res publiques au Canada, que Sa 
Majesté le Roi dans la Grande- 
Bretagne. Le parlement fédéral 
comprend le gouverneur-général 
ét le Conseil privé, dont le Ca- 
binet est un comité actif, Com- 
me président en fonction de 
l'Exécutif, il convoque, proroge 
et dissout le Pärlement, donne 
son assentiment, rejette ou laisse 
en suspens les bills, Au Canada, 
depuis 1947, il peut, sur le con- 
seil des ministres, se servir de 
l'aûütorité et du pouvoir de la 
Couronne, sans nécessairement 
avoir pour cela recours au Roi 
ou à la Reine, 

Cependant, le poste de gou- 
verneur-général peut, de plu- 
sieurs manières, s'adapter à la 
personnalité de celui qui l’occu- 
pe, et M. Massey lui a donné une 
valeur profonde et permanente, 


Le curé d'Ars 


Directeur: 


Canada: 
Etranger: 


6 mois, 51,75; 
6 mois, $2,00; 


au Canada, bien au-delà de sa 
valeur habituelle, La Reine du 
Canada, étant aussi Reine et mai- 
tresse d'autres pays du Common- 
wealth, ne peut donner pleine 
expression à son rôle canadien, 
que d'une façon partielle et tran- 
sitoire, Cela, M, Massey l'a com- 
pris parfaitement et par la pa- 
role autant que par l'exemple il 
a donné à Sa Majesté un exemple 
bien concret de tous les éléments 
qui composent ses sujets cana- 
diens et a fourni au Canada 
une présence royale merveilleu- 
sement bien adaptée aux temps 
modernes, 


Par ses voyages, M. Massey à 
voulu corriger l'idée fausse qui 
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Nouveau gouverneur-général 


| 


ÿ 


cier un tel homme en la person- 
ne de M. Massey, 


Des données biographiques 
fournies abondamment par la 
presse et par un nombre surpre- 
nant de témoins de toutes les 
classes sociales suggèrent que le 
successeur de M. Vincent Massey, 
le major-général Georges Vanier, 
fera preuve dans sa nouvelle po- 
sition de beaucoup de qualités 
qui avaient permis à l'ancien 
gouverneur-général de doter la 


charge vice-royale de tant de|, 


prestige, Ces mêmes données 
montrent clairement que le nou- 
veau représentant de la Reine 
apportera à son travail un cachet 
distinctif à sa manière, Le nou- 


faisait du Canada un immense |veau suivra l'exemple de l'an- 


pays avec quelques villes popu- 


leuses en Ontario et au Québec | 


ou une civilisation disséminée en 
un long ruban au nord de la 
frontière des Etats-Unis, Il a fait 
fréquemment ce que la Reine a 
accompli récemment: faire con- 
naître aux Canadiens les vérita- 
bles dimensions de leur riche 
pays en le parcourant d'un océan 
à l'autre, Cet élargissement des 
frontières fut la principale con- 
tribution de M. Massey particu- 
lièrement dans le domaine de la 
culture, où il est le premier in- 
terprète et exemplaire de la plus 
large alliance de toutes les ri- 
chesses que le Canada ancien et 
nouveau peut nous offrir. Une 
personnalité avec cette largeur 
de vue et suprémement“équili- 
brée est chose rare dans n'im- 
porte quel genre de service pu- 
blic au monde; le Canada fut 
privilégié de posséder et d’appré- 


cien dans bien des domaines, 
mais ce sont tout de même deux 
caractères très différents l'un de 
l'autre, D'un côté, l'ancien est 


anglais, anglican, issu d'un mon- | °°" 


de commerçant et cultivé; de 
l’autre, le nouveau, français, ca- 
tholique, produit d'une ,carrière 
militaire et diplomatique. Tous 
deux ont en commun leur pro- 
fond amour pour le Canada, leur 
attachement aux mères-patries et 
leur esprit d'initiative devant de 
nouvelles tâches, Tous deux of- 
frent en exemple aux Canadiens 
le spectacle savoureux d'hommes 
bien doués et mûrs, ® 


Le Canada peut être fier de 
pouvoir offrir de tels citoyens 
comme représentants de la Reine, 


A M. Massey, tous souhaitent 
une heureuse et utile retraite. 
A son ‘successeur, une carrière 
fructueuse et satisfaisante, 


ms 


Un laïc pense à son curé 


De tous les lieux profanes et 
sacrés qu'il m'a été donné de 
visiter au cours d'innombra- 
bles voyages, je n'en ai pas vu 
un seul pour toucher aussi pro- 
fondément que le petit village 
d'Ars. 


L'autocar suit une route si- 
nueuse et vallonneuse, peu fré- 
quentée par les touristes. Ici et 
là un village blotti au fond d'u- 
ne vallée, une touffe d'arbres 
dominant un monticule, des 
pâturages et des cultures soi- 
gneusement entretenus mais 
sur un sol d'apparence plutôt 
maigre. Puis soudain, sans a- 
vertisseñent, un peu comme 
s'il était honteux de sa pau- 
vrété, le village d'Ars sort de 
son Vallon. Pas d'hôtelleries 
somptyeuses ni même confor- 
tables, pas de magasins qui ex- 
ploitent outrageusement la pié- 
té des fidèles, aucune trace de 
mercantilisme, Une église très 
modeste avec, tout à côté, le 
cimetière et le vieux presbytè- 
re, des boutiques de marchands 
et des ateliers d'artisans, puis 
les maisons des paysans avec 
leurs dépendances; en tout 
peut-être cent familles. 


L'église, presque minuscule 
à l'époque de Jean-Marie Vian- 
ney, a subi yn agrandissement 
qui lui a fait perdre l'équilibre 
de ses lignes; comme architec- 
ture, c’est d'un goût douteux, 
comme décoration c'est tout 
simple. Il y a là, à quelques 
pieds seulement du parquet, la 
chaire où le curé d'Ars parlait 
si simplement du bon Dieu; à 
droite, dans un enfoncement, 
le confessionnal, si gauchement 
fabriqué, qu'il a fallu Eee ré er 
contre le vandalisme 
rins par un grillage de Le îi 
est encore tout meurtri des 
coups de couteau des collec- 
tionneurs de reliques. 


Le presbytère est intect; il 
est transformé en musée où on 
arde précieusement les vieil- 
fe es choses tout usées qui appar- 
tenaient au saint: sa vieille 
soutane râpée, ses ornements 
sacerdotaux, son cilice; à droi- 
te, la chambre à coucher avec 
le lit tout calciné auquel “le 
grappin”, le compagnon de ses 
nuits d'insomnie, avait essayé 
de mettre le feu. Une vieille 
marmite dans laquelle il fai- 
sait cuire ses pommes de terre 
dans l’âtre de la cheminée. Et 
puis c’est tout, sauf le coeur 
du saint, pieusement conservé, 
qui s'offre en vénération aux 
pèlerins à l'entrée de l'église. 
On veut en savoir davanta- 
ge sur l'homme qui a vécu en 
ces lieux. Quelques biogra- 
ies, faites d' anecdotes et d'a- 
ndantes citations, s'offrent à 
la curiosité. On apprend que 
Jean - Marie Vianney PA 


ent hu- 
Pas A" très futé. 11 était doué 
de boû sens et même e d'une À 
ua * 
spl Ven ion lcd aux Me 
{ r a 
; de la e latine et 


Vianney est devenu le modèle 
et le pores du clergé, le 
sujet de la dernière encyclique 
de Jean XXII, 


* * 


C'est qu'au fond, le sacerdo- 
ce, pour nous laïcs, n'est pas 
facile à comprendre. On se sent 

auche et maladroit d'en par- 
er, 


Sur le plan humain, qu'est- 
ce qui distingue le prêtre de 
son entourage, l'exce pa du 
port de la soutane? Bien peu 
de choses. C’est un homme éle- 
vé dans un milieu donné et 
qui en épouse généralement les 
qualités et les défauts, les ver- 
tus et les faiblesses. Car sur 
le plan des choses humaines 
le clergé est généralement le 
reflet de ce que le monde pen- 
se, de ce que le monde fait, 
de ce que lé monde dit, Quand 
on dit: ‘‘’Le clergé est comme 
ci”, c'est faux, parce qu ML y 
a autant de variétés d'opinions 
éntre les prêtres qu'entre les 
laïcs. Il y en a d'ardents et de 
circonspects, de conservateurs 
et de progressifs, de fastueux 
et de simples, probablement 
dans la même proportion que 
ces différents types se retrou- 
vent dans le peuple. Car sur 
le plan humain on peut dire: 
“Tel peuple, tels prêtres”, 


Mais dès qu'on transpose sur 
le plan spir tuel, c'est l’inver- 
se, Ce n'est plus le peuple qui 
fait le pot mais c'est le pré- 
tre qu fait le peuple. Je sais 
bien qu'il y a nécessairement 
un décalage de l'un à l’autre, 
et dans le temps, et dans l'es- 
quon et je dirais même dans 
a qualité. Mais enfin, je crois 
bien ne pas commettre d'héré- 
sie en affirmant que nous som- 
mes un peu et même beaucoup, 
sur le plan spirituel, ce que 
sont nos prêtres. 


Mais le prêtre, qui est-il au 
uste? Que fait-il dans ce pres- 
ytère, dans ce collège, dans 
la brousse africaine ou aux 
glaces polaires? Est-il un cons- 
tructeur d'églises? Un conseil- 
ler écouté en matière de con- 
trats? Fait-i partie de ce qu'on 
est convenu d'appeler les nota- 
bles d'un lieu? -il un pro- 
fessionnel des choses saintes et 
un entrepreneur en prédica- 
tion? « + 

I1 est essentiellement un 
homme adonné aux choses de 
l'au-delà. Quand les autres 
hommes s'en vont aux champs, 

à l'atelier, au bureau, à l'usine, 

m est à l'église 
A 


faire dé J'ar nt: lui récite son 
pr visite les malades, 
fait le Sent, passe des 

onfessionnal. 11 voit 


lic Matoléeuble, 
e ue 
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nd les sent qu P'eMOUN à pr 


à 


Dégagé du monde, seul entre 
Dieu et les hommes, incapable 
de trouver une satisfaction mê- 
me temporelle dans l'usage des: 
biens de ce monde, il est essen- 
tiellement l'homme de la vie 
surnaturelle, celui par qui pas- 
se la grâce et s'opère la ré- 
demption, 


Ce n’est pas par caprice que 
| l'Eglise a fait du curé d'Ars le 
modèle du sacerdoce. D'autres 
prêtres, montés sur les autels, 
ont brillé par leur science, leur 
éloquence, leur piété, leur 
mortification, Mais aucun n'a 
incarné avec autant d'éloquen- 
ce le dénuement matériel d’u- 
ne âme profondément sacer- 
dotale, 


Gérard FILION,! 
(Le Devoir) 


La part des jeunes 
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His Eninenoe Cardinal Stefan Uyssyieki, Primute of 
\ Poland, has askedme to exprece to You, Excellenoy, an 
l 


Nice-President of the Unitedl States, his appreciuation 


and gratitude to the Amsrféan People for the help they 


Le à 


avec M, Nixon une discussion 
pu mal interpréter plus tard. 


Billet du vendredi 


Aventures aériennes, 
avec Abel Désaulniers 


have given to the Churoh Ün Poland tirough the Catholic | 
tele Sarvises - National Catholie Wellfare Conference. | 


M, Richard Nixon, vice-président des Etats-Unis, n'a pas ren- 
contré Son Eminénce le cardinal Wyszynski lors de son récent 
voyage en Pologne, ce dernier étant absent de la ville capitale, A 
la cathédrale, cependant, il a reçu un manuscrit et 
l'occasion d'une réception diplomatique, un prêtre lu 
carte dont le texte paraît ci-dessus, Le cardinal a voulu exprimer 
sa reconnaissance aux Américains catholiques sans entreprendre 
(Ph le gouvernement polonais aurait 
hoto NC) 


. 


| 
lus tard, à | 
a glissé la 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


nl 


Un jour, dans cette partie de 
Saint-Pie de Bagot qu'on ap- 
pelle Emileville, du côté ouest 
de la rivière Noire — prolon- 
gement de la rivière Yamaska, 
— Abel Désaulniers manqua 
de s'envoler vers le ciel pour 
de bon, dans le petit avion 
qu'il ne pilotait pas, L'appareil 
lui appartenait. C'était même 
son,premier, un CF-DOC Pi- 
| 4e Cub qui lui coûtait 81,250, 

omme énorme pour le temps, 
surtout pour lui, selon son té- 
moignage. Encore ne l'avait-il 
pas achèté neuf, mais d'occat 
sion, de seconde main, suivant 
un anglicisme qui dit ce qu’il 
veut dire et s'entend du po- 
pulo. 


Il avait à son bord un invité, 
étudiant-aviateur auquel il a- 
vait confié les manettes de 
commande, et qu'il devait sur- 
veiller, 11 ne le surveilla pas 
assez et l'homme, volant trop 
bas au-dessus d'un champ, se 
permit la fantaisie d'une colli. 
sion avec une meule de foin, 
La meule y perdit la tête, pour 
ainsi parler, mais l'appareil se 
trouva dépouillé de tout ce 
qu'il possédait: son fuselage-et 
ses ailes, son moteur, C'est à 
peine si le gouvernail échappa 
au désastre, mais que faire 
d'un gouvernail pour imiter le 
eu des hirondelles dans le ciel 

leu? Toujours est-il que Dés- 
aulniers et son compagnon 
s'estimèrent heureux de n'a- 


Le sou de l'écolier 


11 y aurait matière à plusieurs joué un rôle, dans cette percep- 


‘enquêtes’ dans la liste des con- 
tributions au sou de l'écolier qui 
a été publiée dans ce journal la 
semaine dernière, Les conclu- 
sions de l'étude seraient de na- 
ture à intéresser ceux qui se pré- 
occupent de l'avenir de notre 
groupe, car cette liste est en 
quelque sorte la mesure du pa- 
triotisme pratique des écoliers 
d'aujourd'hui. D'une façon ou 
d'une autre, ces contributions re- 
présentent, en effet, autant de 
choix que les enfants ont cons- 
senti dans l'usage de l'argent 
dont ils disposent, autant de sa- 
crifices qu'ils se sont imposés 
pour une cause à laquelle ils 
tiehnent. Indirectement on peut 
y voir un reflet de l’enthousias- 
me des instituteurs et institutri- 
ces, et, au fond de la scène, des 
parents. 

Une étude préliminaire de ces 
résultats fait croire que ce sec- 
teur de l’activité de l'Association 
d'Education devient routinier et 
risque de perdre son élan, Souli- 
gnons, en {, que dans la 
Saskatchewan cè mouvement 


comparaison de-92, en 1958, 104, 
en 1957, 104 en 1956, 100 en 
1955 et 90 en 1954, Deux écoles 
sur cinq manquent encore à l'ap- 
pel. De. plus, quand on compare 
la liste pour l’année 1957 avec 
celle de l’année couränte on voit 


qu'il y eut perte de 25 écoles, 


fion,ssont dans les centres ‘‘iso- 
lés” où le français ne se main- 
tiendra jamais sans un effort 
vraiment héroïque, 

La baisse est assez générale de- 
puis deux ans, comme en font 
foi les chiffres, par rapport au 
nombre de participants et au to- 
tal d'argent recueilli. Voici le 
nombre des contribuants par an- 
née, depuis 1954: 7,844, 8,464, 8. 
130, 9,058, 8,479 et 8,722. Ces 
jeunes patriotes ont contribué 
respectivement, à partir de 1954: 
$2,547, $3,532, $3,835, $3,947, 
$3,646, et 53,596, Il semble que 
l'on peut prévoir un retour aux 
années antérieures à 1954, par 
rapport au nombre d'écoliers et 
au total de la perception. 

Il y a cepéndant dans ces lis- 
les un facteur assez consolant. 
La moyenne des contributions 
démeure assez élevée en compa- 
raison des années précédentes. 
De plus en plus la contribution 
individuelle moyenne tend à at- 
teindre un minimum de 10-cents. 
Mais il est encore plus consolant 
de constater que les écoles qui 
ont dépassé la moyenne indivi- 
duelle de 25 cents terident cha- 
que année à hausser cette 
moyenne, Chez plusieurs l'on 
peut toucher du doigt, à travers 
les chiffres, d'année en année, le 
développement d'une forte tra- 
dition de dévouement chez les 
jeunes à l'égard de l’A.E.C.F.M. 

C'est la meilleure preuve que 
pareñits, maltres et élèves peu- 
vent faire un succès de cette cau- 
se essentielle, C'est une invita- 


| tion encourageante à plusieurs 


de faire mieux. 


L 
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D Cou Me 


Ÿ Mgr DUP À 


itre places celui-là, qu'il tient 


ANLOUr, | position From, New. [re m4 


voir pas laissé leur peau dans 
l'accident. 


o . 


Désaulniers, qui est de St- 
Hyacinthe et qui couche cha- 
que soir à La Providence, villa- 
ge attenant, fut toujours mor- 
du d'aviation, Depuis son plus 
jeune âge. Tant qu'il ne pos- 
séda pas en propre un oiseau 
mécanique, il ne dormit pas 
en paix. Il en eut trois ou qua- 
trie, l’un après l'autre, et il ne 
compte plus les aventures, sans 
parler de la casse. Son premier 
appareil s'écrasa à Emileville, 
un autre brûüla dans son han- 
gar, Il en a encore un, à qua- 


attaché dans un champ près 
de sa demeure, pour qu'un 
coup de vent ne l'emporte pas, 
Il y promène les gens en ses 
loisirs, de nuit comme de jour, 
moyennant quelques dollars 
par tête, et il finance ainsi l'é- 
quipeent coûteux qui lui per- 
met de contempler de haut le 
plancher des vaches. 


IL n'est pas Saint-Exupéry, 
mais il éprouve comme lui une 
exaltation peu ordinaire à sil- 
lonner l'air bleu et fendre les | 
nuages, loin de la terre des 
hommes. Sur le sol, il se sent 
comme en exil et le dit, Il a 
dans l’une ou l'autre de ses po- 
ches son certificat officiel de 
pilote et il n'a pas à s'inquié- 
Pu comme d'autre, des agents 

on is du gouvernement, 


laissent les individus libres 
e se rompre le cou à deux 
mille pieds dans l'atmosphère, 
mais :n'’entendent pas rire 
quand il s'agit de la vie des 
autres, C'est pourquoi Désaul- 
niers peut faire du taxi, com- 
avec tranquillité 


me on dit, 
d'esprit, 
L 


Il voulut encore davantage. 
Revivant à part soi ses meill- 
leures envolées,, les paysages 
révélés par elles, certaines é- 
motions et par ci par là quel- 
ques inquiétudes, il se mit en 
tête de coucher le tout sur le 
apier et d'en tirer un livre. 
ela se traduisit par l'ouvrage 
In Love with Wings, qui vient 
de paraître à New-York (1), 
L'auteur y raconte ses débuts 
d'aviateur, ses avatars de no- 
vice de l’ air, comment il arriva 
pêu à peu À la maitrise d'ailes 
qui ne sont pas les siennes, 
mais dont il exige qu'elles le 
servent. Il est natif de Pont- 
Rouge, dans le voisinage de 
Québec, et il n'eut rien de lus 
pressé, une fois maitre d'un 
esquif, de l'aller présenter aux 
amis de sa jeunesse. 


Il commença à prendre à 
Drummondville des leçons de 
vol, mais il se trouvait à Upton 
dans le comté de Bagot, quand 
il décolla une première fois 
dans son appareil neuf qui ne 
l'était pas, se proposant de sur- 
prendre son père à sa maison 
d'été, dans les Laurentides. Ce 
fut un voyage manqué. Il eut 
à lutter contre un vent violent, 
brûla trop d'essence et dut re- 
brousser chemin, atterrissant 
presque à l'aveuglé sur une 
route de a y Une autre og 
accompagné 

quinze ans, aujourd pilote 
au service d'une importante 
compagnie forestière, la pluie 
et la neige le forcèrent à un 
prompt à Serres, du même 
genre, au us uel il dut 
reprendre l'air pour ne pas en- 
trer en collision avec un auto- 


a 


Le livre d'Abel Désaulniers 
se lit d'un trait, L'auteur écrit 
avec clarté # ny ne 
manque pas Rumeur, ! 1 con- 
‘nait son sujet et il y parait, 
11 réconcilie les plus timides, 
ou les plus peureux, avec le 
voyage aérien, 
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Page 3 


DE S. S. LE PAPE JEAN XXII! 


Dans la quatrième partie de 
sa promière encyclique, Jean 
XXII à adressé des encourage- 
ments et des conseils aux mem- 
bres de dix ‘sections de l'E- 
glise catholique, 


Une, première tranche de ces 
exhortations paternelles est pa- 


rue dans ces colonnes la semai- | 
ne dernière, La deuxième tran- | 


che suit, 


cyclique paraissent les titres de 
volumes, des Ecritures aux- 
quelles le Pape se réfèrent tout 
le long de son encyclique, Ces 
références ont été indiquées 
dans le texte par des chiffres 
entre parenthèses, 


(suite) 


Aux économiquement faibles 


Que ceux dont les ressources 
économiques sont insuffisantes 
et qui se plaignent de leurs con 
|ditions de vie misérables sachent 
avant tout que Nous ne sommes 
pas moins qu'eux-mêmes affligés 
{de leur sort, Et cela non seule 
|ment parce que Nous souhaitons 
avec un coeur paternel que la 
justice, qui est une vertu chré 
tienne, soit observée également 
dans le domaine social, qu'elle | 
règle les relations entre les di 
verses catégories de citoyens, 


mais aussi parce que Nous souf 
frons vivement que les ennemis 
de l'Eglise profitent de la situa- 
tion injuste des prolétaires pour 
les attirer à leur parti par des 
promesses et des assertions trom- 
peuses, 


Nous prions ces chers fils de | 


remarquer que l'Eglise ne leur | 
est pas hostile, qu'elle n'est pas 
leurs droits, mais 
qu'au contraire, comme une mè- 
re très aimante, elle les défend 
et qu'elle prêche une doctrine 
sociale qui, si elle était, comme 
il se doit, intégralement appli- 
quée, supprimerait toute injus- 
tice et procurerait une plus juste 
distribution des biens; (66) il en 
résulterait également une colla- 
boration amicale entre les diver- 
ses catégories sociales et tous 
pourraient s'appeler et être en 
réalité non seulement les libres 
citoyens d'une même société, 
mais aussi les membres d'une 
même famille, 

Du reste, si l'on considère 
honnêtement les améliorations 
qu'ont obtenues en ces derniers 
temps ceux qui vivent du travail 
quotidien, il faut reconnaitre 
que celles-ci viennent spéciale- 
ment de l'action efficace que les 
chrétiens ont su développer dans 
le domaine social, suivant les 
sages enseignements et selon les 
incessantes .exhortations de Nos 
Prédécesseurs, Ceux donc qui 
s'efforcent de défendre les droits 
des prolétaires possèdent déjà 
dans la doctrine sociale de l’E- 
glise dés règles sûres et bien 
définies, qui, si elles sont correc- 
tement mises en pratique, assu- 
reront une sauvegarde suffisante 
de ces mêmes droits, C'est pour- 


|quoi ces hommes ne doivent ja- 


mais se tourner vers les fauteurs 
d'une doctrine réprouvée par 
l'Eglise, S'il est vrai qu'ils les 
attirent par des promesses trom- 
peuses, en réalité cependant, par- 
tout où ils sont au pouvoir ils 
s'efforcent avec une folle audace 
d'arracher du coeur des citoyens 
les biens suprêmes de l'âme, la 
foi chrétienne, l'espérance chré- 
tienne, la loi chrétienne, et mêé- 
me, ce que l'on estime le plus 
dans le monde d'aujourd'hui et 
dans la civilisation moderne, une 
juste liberté et le respect de la 
personne humaine, ils le restrei- 
gnent ou le suppriment complè- 
tement; et ils vont jusqu'à s’ef- 
forcer de ruiner les fondements 
de la civilisation chrétienne. 
Ceux donc qui veulent réelle- 


ment conserver le nom de chré- | 


tien ont le très grave devoir de 
conscience de se tenir absolu- 
ment à l'écart de ces doctrines 
trompeuses, que Nos Prédéces- 
seurs, articulièrement Pie XI et 
Pie XII, ont réprouvées et que 
Nous pe nb de nouveau, 


Nous savons que bon nombre | Re 
os chers fils, mais aussi un re- | 


u Inouvellement de vie chrétienne 
t |aui, 


de Nos fils, dont la condition 
économique est trop modeste a 
même misérable, se plaignen 
souvent de ce que la doctrine 
sociale de l'Eglise ne soit pas 
encore complètement mise en 
pratique. 11 faut donc travailler, 
avec ardeur et efficacité, et c 'esl 
le devoir non seulement de per- 
$sonnes privées mais surtout de 
ceux qui s'occupent des 
publiques que la doctrine sociale 
de l'Eglise, plusieurs fois exposée 
d'une façon excellente et sage 
par Nos Prédécesseurs, et que 
Nous-même confirmons, soit le 
plus tôt possible, bien que pro- 
gressivement, mise en pratique 
de façon réelle et totale, (67) 


Aux réfugiés et aux émigrés 


Christ et suivant les suges dire 
tions de ce Siège Apostolique 
[font eux-mêmes émigrés pour le 
|Christ, et n'épargnent aucune 
fatigue pour assurer l'assistance 
spirituelle et sociale de ces fils 
éprouvés, pour leur faire sentir 
en tout lieu la charité de l'Egli 
d'autant plus présente et plus 
besoins sont plus 


se 


se 
active que leurs 
| grands 

De même, c'est ave 
plaisir que Nous considérons et 
apprécions les efforts faits pur 


importante, leurs accords et ini 
tiatives récentes visant à résou 
dre le plus tôt possible ces graves 
problèmes, Tout cela, Nous en 
[avons la ferme espérance, non 
{seulement contribiera à élargir 
let à faciliter l'entrée des émi 
grants, MAIS AUSSI à procurer 
l'heureuse réunion des parents et 
des enfants dans un même foyer 
| domestique: cette reconstitution 
de l'unité familiale servira évi 
demment au bien des émigrants 
eux-mêmes, à leur religion, à 
leurs bonnes moeurs, à leur bien 
être économique, ainsi qu'à l'uti 
lité des nations hospitalières 


A l'Eglise persécutée 


Et tandis que Nous exhortons 
tous Nos fils dans le Christ à 
éviter les erreurs funestes qui 
peuvent ruiner non seulement Ja 
(religion mais même la commu 
nauté humaine, 
Notre esprit tant de Vénérables 
Frères dans l'épiscopat, de chers 
prêtres et fidèles chassés en exil, 
détenus dans des camps ou des 
|prisons, pour n'avoir pas voulu | 
manquer à leur devoir épiscopal 
ou sacerdotal ni s'écarter de la 
foi catholique. 

Nous ne voulons offenser per- 
sonne, bien plus, Nous désirons 
|accorder le pardon et le deman- 
der à Dieu pour tous, Mais la 


demande que Nous défendions 
selon Nos forces les droits de ces 
frères et de ces fils, et que Nous 
demandions avec insistance que 
la liberté légitime qui est due à 
tous, et donc aussi à l'Eglise de 
Dieu, soit accordée à tous com- 
me il se doit, Ceux qui observent 
vraiment les principes de la vé- 
rité et de la justice et qui ont 
à coeur les intérêts des individus 


| liberté, ils ne la restreignent 
ils ne l'étouffent pas; ils n'ont 
pas besoin de recourir à ces 
moyens, Aussi bien ne peut-on 
jamais parvenir à une juste 
prospérité des citoyens 
force, par l'oppression 
prits et des coeurs, 

Et s'il y a une chose qu'il faut 
considérer comme certaine c'est 
ue là où les droits sacrosaints 
e Dieu et de la religion sont 
négligés et foulés aux pieds, les 
fêndements mêmes de la société 
hhmaine sont ébranlés et s'é- 
coulent tôt ou tard, comme le 


.. que 
e force des lois soit brisée, que 
toute autorité soit afaiblie 
lquand on répudie l’ordre souve 
rain et éternel de Dieu qui com- | 
mande ou interdit.” (68) Cette 
affirmation concorde avec le 
mot de Cicéron: “Vous, Pontifes, 
vous défendéz la ville par la re- 
ligion lus éfficacement qu'elle 
n'est défendue par les murs eux- | 
mêmes.” (69) 

Ces considérations Nous font 
embrasser avec la plus grande 
douleur tous et chacun de ceux 
‘dont la religion est mise à l'étroit 
et rendue ifficile, et qui même 
souvent ‘souffrent persécution 
pour la justice” (70) et pour le 
règne de Dieu; Nous partageons 
leurs douleurs, leurs angoisses et 
nes amertumes; Nous supplions 
le ciel de faire enfin briser pour | 
eux l'aurore de temps meilleurs. 
Et Nous souhaitons vivement que 
s'unissent à Nous dans cette mê- 
me prière tous les Frères et fils 
que Nous avons sur toute la ter-| 
re; si bien que de toutes les na- 
tions monte vers le Dieu plein de 
miséricorde un concert de sup- 
plications qui obtienne des flots 
de grâces à ces membres malheu- 
reux du corps mystique de Jésus- 
Christ, 


Exhortations finales 


Ce ne sont pas seulement des 
ières que Nous demandons à 


plus que les prières elles- 
mêmes, peut nous rendre Dieu 
pu” pour nous et pour nos 
Frères, Nous aimons vous répé- 
ter à tous, les sublimes naroles 
de l’Apôtre des nations: “Tout ce 


grand | 


À ja suite du onto Us l'on. |diverses Nations en cette matière | 


se présentent à | 


conscience de Notre devoir sacré | 


et des nations ne refusent pas la | 


ds es.| 


cet éclat de vie chrétienne décrit 
de façon si étonnante dans l'épi 
{tre à Diognète: ‘Ils sont dans la 
{chair, mais ils ne vivent pas dans 
{la chair, Is habitent sur la terre, 
{mais ils sont citoyens du ciel, Hs 
lobéissent aux lois établies, mais 
par leur genre de vie ils dépas- 
sent les luis Ils sont mécon- 
nus et condamnés; ils sont con- 
damnés à mort et ils reçoivent la 
vie, Ils sont mendiants et ils font 
tant de riches; ils manquent de 
| tout et ils abondent de tout, Ils 
sont déshonorés, et au milieu de 
leur déshonneur ils sont couverts 
de gloire; leur réputation est dé- 
chirée, et on rend témoignage à 
leur honnêteté, Ils sont blâmés, 
et ils bénissent: on les injurie et 
ils rendent honneur, Quoiqu'ils 
| fassent le bien, un les condamne 
comme malhonnètes, quand on 
les punil, ils se réjouissent, com- 
[me s'ils recevaient la vie . En 
un mot, ce que l'âme est dans le 
corps, les Chrétiens le sont dans 
le monde,” (76) Certains traits 
du passage cité peuvent être af 
firmés de fucon spéciale de ceux 
qui appartiennent à l'Eglise du 
silence, et pour lesquels surtout 
nous sommes lenus de prier 
Dieu, ainsi que Nous l'avons ré- 
cemment recommandé avec ins- 
tance aux fidèles dans Nos ex- 
hortations tenues dans la Basili- 
que Saint-Pierre, le jours de la 
Pentecôte et en la fête du Sacré- 
Coeur, (77) 

Nous vous souhaitons à tous 
ce renouvellement de vie chré- 
tienne, cette vertu, cette sainte 


|té, et Nous le demandons cons: 
tamment à Dieu dans Nos priè- 
Îres, non seulement pour ceux 
qui persévèrent avec courage 
ans l'unité de l'Eglise, mais 
aussi pour ceux qui, dans l'a- 


mour de la vérité et avec une 
volonté sincère, s'efforcent de 
{la rejoindre 
| Enfin, comme signe et gage 
|des grâces célestes, Nous vous 
accordons à tous et à chacun 
avec un grand ameur paternel, 
Vénérables Frères et chers fils, 
la Bénédiction Apostolique. 
Donné à Rome, près Saint- 
Pierre, le 2'* juin 1959, en la 
fête des saints tApôtres Pierre et 
Paul, la première année de No- 
tre Pontificat, 


Jean XXIII, Pape, 
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qu'il y a de vrai, de noble, de 
juste, de pur, d'aimable, d'hono- 


affaires A tout ce qu'il peut y avoir 


bon dans la vertu et la louan- 
. humaines, voilà ce qui doit 
vous préoccuper.” (71) l'Revè- 
tez-vous de Notre Le ur Jé- 
sus-Christ.” (72) C'est à dire: 
‘Revêtez des sentiments de ten- 
dre compassion, de bienveillance, 
d'humilité, de douceur, de pa- 
tience . Et par- “dessus tout, 
ayez la charité, en laquelle se 
noue la perfection. Avec cela, 


Non moindre est Notre solli- | que la paix du Christ règne dans 


citude pour tous ceux qui, con- 
traints par la nécessité de se pro- hr raen na pe 


curer les moyens de vivre, ou 
par les tristes conditions de leurs 


pays et par les persécutions reli- | se 
gieuses, ont dû abandonner leur Divi 
trie. Combien de privations et | à jui —- Nous Pen prions instam- | (80 
souffrances naissent pour eux | ment — à lui 
de leur transfert dans des pays vérité et la vie’; 


de 


ge qui les oblige souvent 
à vivre dans de grandes villes, 
dans des usines 

des conditions si d 


leurs habitudes ancestrales, et divine 1 


parfois même, ce qui est pire, si 
nuisibles o 
vertu chrétienne. 11 résulte sou- 
vent de ces conditions de vie que 
beaucoup Là trouvent en situa- 

pour leur nr 


tion 
et qu'ils séloignent peu à a petil ant 
et 


des eg rer 
traditions de leurs a qu 
cela s'ajoute que souvent 


iaux us, au détr 
de Pare du foyer, 


ntes, dans 
entes de gligent, a 


u même hostiles à la |à Dieu, “e 


1 qui cire 
appel qui vous a rassem 

en un Far corps. ” (78) 
Si donc quelqu’ un, à cause de 
péchés, s'est égaré loin du 
n Rédempteur qu'il revienne 


ui est “la voie, la 


(74) si AE 
qu'un est dans sa vSligion 
languissant, sans ardeur et né- 
u'il (ne sà foi, dd 
rrisse sa vertu par la 

AC et : aug: 
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Nomination de M. Ryan 
au conseil de coordination | 


de l'apostolat des laïcs 
CITE DU VATICAN (CCC) — 
M, Claude Ryan, secrétaire na- 
tional de l'Action Catholique on- 
nadienne, de Montréal, devient 
membre du Conseil international 
pous la coordination de l'anos- 
olat des laïcs, fondé ces jours 
derniers par Sa Sainteté Jean 
XXITI, M, Ryan démeurera ce- 
pendant secrétaire national de 
l'Action catholique canadienne, 


à Montréal, 
- nent tres pee queen | 
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Ua6, vue Marion, Norwnod, Man 
Corinne DUFAULT, proprietaire 


Acheteurs d'automobiles 
Notre Service d'Assurances at de Fi: 
nances à taux modiques vous aidera 
À faire une meilleure transaction 
Avant d'acheter, consultez-nous, 

Goeorges-S. l'orest 
20, vue Marion, St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-1323 


Norwood Cleaners 
and Tailors 
288, rue Taché 

Téléphone CEdar 3-5610 


SERVICÉ DE DEUX HEURES 


Le Neuoyeur et Tailleur 
de votre ville 


Monuments 
HENUNET 
PIERRE BRUNET, prop 
405, rue Bertrand, St-Bonitace || 


| Tél, CHapel 7-1864 | 


Pour travail de qualité, appelez: 


NOËL ÉMOND 


ROOFING & SIDING 
M, rue Champlain | 

Pose de toiture d'asphaite, 
de revétement de toiture neuve | 
et de bardeaux de tous genres | 
Tel: Chdar 23-1081 st-Hunitace || 
PR 
| 


JEANNE'S | 
Beauty Parlor | 


196, avenue Provencher 
Téléphone CEdar 3-3030 


Nouvelle permanents 
à la crème 55,50 et plus | 


Répas complets — Mets excellents 
À des prix populaires 


RESTAURANT 
“Joe & Gerry” 


395, avenue du Portage 
entre les rues Edmonton et Kennedy 
Joe De Gagné, prop. 

“On parle français" 


| 
Pourvoyeurs: mariages, diners | 
et banquets | 


Pâtisserie PELLAND | 


D. PELLAND, prop. | 
161, ave Provencher, S$t-Bonitace 
TELEPHONE CHapel 7-3319 


Hub Service Station 


Taché et Provencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
REMORQUAGE 


Service de 24 heures 
Gérard Privé — propriétaire 


TELEPHONE CEdor 3-4654 


Tél, (Rés) WhHitehall 2-5690 || 


LR. PICHÉ 


Peintre-décorateur 
2104, rue Aubert 
$t-Bonitace 


POUR VOS FOURRURES 
voÿex toujours 


MECKLING FURS 


148, avenue Provéncher 
st-Bonjface 


Téléphone CHapel 7-8182 


Plaques commémoratives en bronze 
installées dans tous les cimetières 
par 


MEMORIALS IN 
BRHONZLE LTD. 


Appt: 5 — 113, rue Marion. St-Bon. 
Tél. CHapel 7-2887 


Industrial Hose Lines Co. 


tournissant à l'industrie manitobaine 


AEROQUIP—tuyaux flexibles et 
ferrures remployables 


MARMAN-4#erre-joints industriels 

 Ct — 

GENERAL LOGISTICS—équipement 
pour le contrôle des cargaisons 


Téléphone: CHapal 7-3793 
449, ave Provencher, $t-Boniface 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD, 

Portage et Hargrave 

Téléphone WHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours de 9 h.à 6h, 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Marion - CEdor 3-3724 


Service de ventes et de réparations 


Scies, Ciseaux, Couteaux et. Haches 
aiguisés — Soudage et Brasage 


Patins aiguisés et réparés i 


Téléphone CHapel 7-7468 
Agents de pneus DUNLO 


BARIL'S Tire Service’ 


Vulcanisation 
Balancement des roues 


Entretien complet des pneus 
Prop, N. BEAULIEU 
164, ave Proyencher, St-Bonifece 


Taché Hardware Co. 


298, AVENUE TACHE 


Peinture, quincaillerie et 
accessoires électriques 
ARTHUR TOUGAS, propriétaire 
Téléphone CHapel 7-1047 


LEO’'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 


Entreprise -— Posage de tils 
Réparation 


Téléphone CHapel 7-1694 


WESTERN 
Plumbing & Heating Co. 
541, rue des Meurons, $t-Bouitace 

Plomberie —— Chauffage 


Réparations de tous’ genres 


Téléphones: 
A. Neyron, CHapel 7-3603 
Roger Fourneaux, CEdar 3-1367 


Poils disgracieux 
enlevés du visage 


et des extrémites 


Enlevés sûrement et de façon per- 
manente, Consultation gratuite 
Etabli en 1936, Dermic Institution, 
215, ave Portage, 500, édifice Ken- 
sington, 

Téléphone WhHitehall 2-4110 


DeGagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 
gulateurs de voltage, démarreurs, 
carburateurs, pompes À carburants 
essuie-glace, pour révision complète 
et entretien 
Angle Marion et des Meurons 


CHapel 7-3041 CHapel 7-1018 


Keat's Television 
& Radio Service 


Un service complet pour toutes les 


MArQUEA de postes de radio et d’ap- 


pareils de télévision, tourne-disques, 
radio d'automobiles, accessoires 
143, rue Marion, Norwood 


Téléphone CHapel 7-9964 


TACHÉ 


Auto and Body Works 


317, rue Taché, Norwood, Man, 
Téléphone CHapel 7-7145 
Réparations générales 
"’Service qui plait” 


POUR UN BON SERVICE 


René Rottiers 


Horloger européen spécialiste 
est à votre disposition 


567, rue des Meurons 
St-Bonitace — CHapel 7-3598 


LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 
Brüleurs et fournaises à l'huile 
97, Place Knudsen, Norwood 


Téléphones: Bur,: CHapel 7-2356 
Rés: CHapel 7-1568 


Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Renseignez-vous sur nos prêts 
pour améliorations aux maisons 
— jusqu'à $3,000 — sans vérse- 
ment initial 

Estimés fournis gratis 


© Matériaux et bois de construc- 
tion de tous genres 

© Ameublements d'église faits sur 
commande 

© Portes, châssis, moulures, ate, 


CHapel 7-1835 


Provencher at des Meurons 
S$t-Bonitace, Man. 


autencbies PAUL PAQUIN 


Accidents Agent général Eftets personnels 
ASSURANCES — FINANCES -—— POLIO 

9849 Autumnwood Drive, Windsor Park, $t-Bonitace 

Tél.: Alpine 3-9805 — Adreme postale: C.P. 68, St:Bonitace, Man. 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2-24351 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: mailles, valises, meubles 
SERVICE RAPIDE 
ge ue toujours CHapel 17-1285 
38, rue Aubert, St-Boniface 

J.-J, Robitaille, prop. 


incendies 


de l'Institut Collégial St-Joseph 


de musique de juin 1959 au Dé- 
partement musical de l'Institut 


Irak et Lorraine Daeninck; dis- 


| Claudette L'Heureux et Suzanne | 


im, v 7 qu 
71 Mis il 


ê MER 1 ( 


PO es À Ag ne eme Bo per ER M ME RE re 


ù Cp #1 A a pes: 
| MaLQ Le et A 


Ma artnet me mie 


LA LIBERTE ET 


Résultats des examens de musique 


ley, lrène Beaumont, Elizabeth 
Nadurak, Carole Ames, Yvette 
Verrier, M.-Paule Pelletier, Su- 
$te-Marie, Nicole Collet- 


Volel les résultats des examens 


Collégial St-Joseph de St-Boni- | zanne 
five! 7 porn Daeninck, Paulette 
A l'Université du Manitoba nd ere A 23 


Bockstael, 3 

Grade I, grande distinction: 
Denise Soulodre, Alice Chabidon, 
Es Livre Seipp, Mary Joyal, 
Linda Daeninck, Sharon O'Brien, 
Heather Isbell, Anne-M, Boisjoli, 
Eleonore Mellish, Patricia Little, 
Rhona Godard, Bernice Germain, 
De Vermette et Claudia Syl- 
vestre, 


Piano 


Diplôme ‘“assogié” A.MM, 1, 
distinction: Monique Côté, 

Diplôme ‘associé A.M.M. 
rande distinction: Béatrice Tel- 


_ 


ler, 
Grade 1X, grande distinction: 
Cécile Daoust, pi 
Grade VIII, grande distinction, 
Jeannine Guyon; succès: Agnès 


DeCruyenaere, Au conservatoire de Toronto 


Grade VII, grande distinction: pi 
Madeleine Corbeil; distinction: nano 
Edith Fréchette et Gisèle Pelle-| Diplôme ‘associé ARCT, 


(Perlormer), grande distinction: 


lier, 
Monique Côté; (Teacher): Lor- 


Grade VI, grande distinction: 


Suzanne Corbeil et Charlotte Hé: |raine Dahlin. 
bert; distinction: Michelle Val- Grade VII, distinction: David 
mont, Patry, 

Grade V, grande distinction, Grade VI, succès: Marilyn 
Michelle Hébert, Elizabeth Nadu-| Maxim, 


Grade V, grande distinction: 
Gayline de Montigny. 

Grade IV, grande distinction: 
Christine Ouvrard. 

Grade III, grande distinction, 
Alice Chabidon, 


tinction: Denise Gay; succès: 
Ste-Marie, 
Grade IV, distinction: Sharon 
O'Brien; succès: Kileen Mellish, 
Grade III, grande distinction: 


+ à 


07 


LE PATRIOTE : 


Heather Isbell et Eleonore Mel- Théorie 
lish, | Pédagogie es distinc- 
L' |tion: Marie-Thérèse Isabey et| fl 
Théorie |Olga Pastik. 4 
Grade VII, histoire, grande rade V, analyse musicale, 
distinction: Monique Côté; con-|grandé distinction: Monique Cô- 
trepoint, distinction: Béatrice |té; succès: Lorraine Dahlin. 


Tellier; analyse musicale, distinc-| Grade V, contrepoint, distinc- 


tion: Monique Côté, tion: EÆlsie Rigaux et Teresa 

Grade VI, histoire, grande dis- | Sherba, | 
tinction: Béatrice Tellier: contre-! Grade V, harmonie, succès: | 
point, grande distinction: Cécile Lorraine Dahlin et 


Daoust et Bruce Isbell; corttre- | Côté. 
point, distinction: Lynne Loner- 


gan; harmonie, succès: Lynne raine Dahlin, 
Lonergan. Grade III, harmonie, succès: | 
Grade V, barmonie, grande | Bernice Poitras. | 


Grade II, théorie, grande dis- | 
|tinction: David Patry et M, Eli-| 
zabeth Anderson. 

Grade I, théorie, grande dis-, 
tinction: Marilyn Maxim. 


distinction: Jéannine Guyon. 

| Grade IV, grande distinction: 
Gisèle Pelletier, Madeleine Cor- 
| beil et Claudette L'Heureux; dis- 
|tinction: Edith Fréchette. 

Grade III, grande distinction: 
Michelle Valmont, Suzanne Cor- 
beil, Mona Vincent, Patricia Du- 
bé, Charlotte Hébert, Michelle 
Hébert et Marie-Rose Gay. 

Grade Il, grande distinction: 
Eileen Mellish, Gayline de Mon- 
|tigny, Marie Saras, Mary Atters-| 


| 


. 
| Mariage 
Mariage Dupas-Deslauriers 


Dans la basilique de St-Boni- 
| face, le samedi 25 juillet, fut bé- 
|nit le mariage de Mlle Gabrielle | 
| Deslauriers, fille de feu Narcisse 
| Deslauriers et de Rosanna Si- 
imard, avec M. Edouard Dupas, 
{fils de M, et Mme Henri Dupas, 
ide Richer, Man. M. l'abbé L.-J. 
| Goulet leur donna la bénédiction 
|nuptiale. 
| Mme Bourbonnière toucha 
l'orgue et M. Marcel Painchaud| 
linterpréta de beaux cantiques. 
|’ La mariée entra dans l'égli 
Lau bras dé son oncle, M. Adol- 
[phe Simard, qui lui servit de, 

père. Elle était vêtue d'une robe 
| blanche de tulle garnie de den- 
itelle, Son voile était retenu par 
une couronne de perles et elle 
| portait un bouquet de roses rou- 
ges. 

| Le cortège d'honneur était 
composé de la petite bouquetiè-| 
[re, Doris Ricard, nièce de la ma- 
rière, vêtue d'une robe jaune en 
nylon avec petit panier de fleurs 
de même nuance. Le petit page 
était Robert Franklin, neveu du 
marié, 

Les filles d'honneur étaient 
Mlles Marie-Anna Deslauriers, 
soeur de la mariée, vêtue d'une | physique de nos gars. Pour avoir | 
robe corail en nylon avec un bou-|de bons citoyens, il est toujours! 
quet bleu, et Maryse Marcoux, | bon d’avoir des hommes de santé; 
vêtue d'une robe turquoise en/|c'est la raison pour laquelle nous | 
nylon avec un bouquet rose. [avons beaucoup de jeux dans le 

Les garçons d'honneur étaient | scoutisme; nous voulons former | 
MM. Georges Grenier et Georges | des jeunes garçons qui seront ro-| 
Simard. MM. Eloi Simard et Ar-|bustes et sains. 
thur Dupas, cousins des mariés,| On veut aussi former le côté! 
agissaient comme huissiers. intellectuel de nos scouts, Pour| 

Pour l'occasion, la mère de la | y arriver on travaille son carac-| 
mariée était vêtue d'une robe tère; on essaie de développer en! 
bleu pâle avec corsage rose, lui ses qualités, de l'aider à mû-| 

La réception eut lieu à la salle/rir. Le travail du caractère est 
des Canadiens de Naissance où | souvent le plus difficile, 
une centaine d'invités se réuni- On essaie aussi de leur donner 
rent, Un beau gâteau à quatre l'esprit de débrouillardise, Ici il 
étages ornait le centre de la ta- est assez évident que les excur- | 
ble d'honneur, Les nouveaux ma- | sions et les camps leur donnent 
riés recurent de nombreux et de magnifiques occasions pour| 
beaux cadeaux. apprendre à s'arranger seul, pour | 

Après le diner, M. l'abbé A.-| apprendre comment faire, etc. . .| 
J. St-Laurent, cousin de la ma- Le service du prochain se trou- 
riée, adressa la parole, ainsi que | ve dans Ja ‘Bonne Action” quo-| 
M. l'abbé E. Fontaine, grand ami | tidienne que tous ont promis de 
de la famille Dupas. Le marié | faire lors de leur promesse. Il ar- 
offrit le toast à son épouse, Après 
le repas, il y eut des chansons, 
et de Ja musique. 

Parmi les invités, on remar- 
quait M. et Mme Adolphe Simard | et de la charité chrétienne. 
et leurs enfants, Georges, Doris! Et finalement, la recherche de 
et Stella, et M. et Mme Eustache | Dieu se trouve dans toutes nos 
Simard, tous de Montréal, M.!actions: après quelque temps, on 
Elzéar St-Laurent, de Miami, commence à se demander d'où 
| Floride, et plusieurs amis de La! nous viennent toutes ces fleurs; 
| Broquerie, Richer, Lorette, Lalon commence à voir pourquoi 
Salle, St-Georges et Ste-Anne. |l'on a été créé, Mais il faut pa- 

Pour le voyage de noces à) tienter. 
|Banff, Alberta, la mariée portait! Tout ceci est pour vous dire 
un costume bleu pâle avec acces-| que le scoutisme n'est pas une 
| soires roses. Les nouveaux époux | affaire d'enfantillage; il faut 
demeureront à St-Boniface. | beaucoup de temps avant de réa- 
| liser qu'il donne des résultats, 

‘ de bons résultats. Les louveteaux 

| St-Vital et les scouts ne comprennent 
Uk peut-être pas parfaitement pour- 

Décès KL ils ce “ré le scoutisme, 
| { 4 mais, arrivés à l'âge des routiers, 

Le mercredi 5 août est décédé | j]s vont commencer à voir qu'ils 
à l'hôpital St-Boniface Donald- | ont fait du progrès, qu'ils com- 
Denis Bahuaud, âgé de 13 ans, | mencent à être quelqu'un, fort, 
fils de M; et Mme Henri Ba:}débrouillard, sociable, ayant l’es- 
huaud, Le jeune Donald était né | prit civique et chrétien 
Là St-Lupicin, Man. | à ; 

Une messe de Requiem fut! . En route 
chantée en l’église St-Eugène le! 11 y a un peu plus d'une se- 
samedi 8 août. L'enterrement eut! maine, le dernier journal “En 
lieu dans le cimetière de St-Lu- | Route” de l'annéé, celui des va- 
RU Les porteurs étaient MM. |cances, a fait son apparition au 
| Bertrand et Lucien Bahuaud,|local et dans les mains de beau- 
| Majoric Moreau, Antoine nurent EL d'autres, Notre dernier pe- 


| 


| CHEZ LES 
Scouts catholiques 


Revoyons 


Notre chronique parait dans 
La Liberté et le Patriote depuis 
le mois de janvier; à chaque se- 
maine nous vous avons fait part 
|des événements et des activités | 
[qui se passent dans notre scou-| 
tisme à St-Boniface, 


| vous avons fait revivre des sai-| 
|rées avec les petits louveteaux, | 


liveau sur ses ‘routes’; 
|encore? C’est ici le point où nous | 
| vou 
[&ars de neuf à vingt ans et plus! 


se donnent-ils tant de misére? | 


la tente quand ils peuvent cou: 
|cher dans de beaux draps? La| 
réponse à toutes ces questions se 


tisme. 

Baden-Powell a voulu faire du | 
scoutisme une méthode de for- 
mation physique, intellectuelle, | 


che de Dieu. 


les autres, ou encore aider ses 
parents. Le service du prochain 
est le commencement de l'amour 


te, Hervé Tremblay et Laurent | tit journal de l'année a paru en 
Colonval. | couleurs et compte trente-six pa- 

Le défunt laisse dans le deuil, ges en plus de deux photos. L'é- 
outre ses parents, trois frères, | quipe du journal a beaucoup tra- 
| Edgar, Norman et Léonard, et} vaillé pour en faire une vraie 
|une soeur, Doreen. | réussite. Félicitations! 


Remerciements Une semaine ., . 
La famille Henri Bahuaud re-! Le départ pour le Rover Moot 


|mercie toutes les personnes qui|s® fera dans un peu que d'une 
| lui ont témoigné de la sym je, | semaine, Il ne reste plus qu'une 


| éunion avant d tir 

soit par offrandes de messes, | ‘éunion avant de partir, à part 
fleurs où assistance aux funérail. | d'un petit essai d'inspection qui 
les, lors du décès de son fils et}se fera demain soir. 

frère, Donald Bahuaud. TOUJOURS PRET, 


À 


LEE ù de manoeuvres au cam 
Grade V, histoire, succès: Lor- flés nar des chapeaux 
“l'ennemi”, (Photo Défense Nationale) 


rive souvent que l'on peut aider! 


J | L'on voit sur cette nhoto les ca 
Monique de St-Boniface, (à gauche) et Bruce Nield, de Virden, à l'occasion 
militaire de Dundurn récemment, Camou- 


e feuillage, À 


A l'Hôtel de 


La Veillée 


du lundi soir 


| ainsi quê par le Metropolitan 
Town Planning, 


par M. Henry LANE 


courriériste municipal 
de La Liberté et le Patriote 


C'est devant 
remplie qu'avait lieu la réunion! é 
régulière du Conseil de Ville le|1' 
lundi 10 août, à 7 h, 30 pm, L'a:|li 


f Vous avez lu des choses sur le! nimation était grande parmi les! de payer; la hausse du tarif est 
Noël Routier , sur la “Semaine messieurs et dames présents, mais | pour décourager les compagnies 
Scoute'”, sur les réunions: pos leur fallait attendre l'ordre du | qui abusaient du terrain. La com- 
our, 


A p 
M. le greffier fit lecture des!a 


[avec les scouts et avec les rou-|lettres adressées au Conseil en- | porte au champ et M. Gigson fut 
LT nous vous avons conduits |tre autres une du premier minis- | invité à rencontrer le comité de 
[es amporee, au camp de St-Ma-|tre de la province, M. Duff Ro- | sanitation la semaine prochaine, 
0 vous avez suivi le Clan Bé-|blin, qui remerciait M..le maire! afin d'arriver à un chiffre qui 
et quoi Let le Conseil pour la coopération | ac 


donnée durant la visite royale et | 


lé Prince avaient joui de leur! 
visite et avaient félicité les res- | 


les arrangements avaient été 


faits, q 


à d A Le Conseil de la municipalité | sur le coût individuel car il croit 
ouve dans les cinq buts du scou- | de St-Vital remercie la Ville pour |que les résidants sont sous l'im- | 


son invitation à prendre part à |p 
la réception en l'honneur de Sa |b 
Majesté, 0 


PT 1YS cu Ce fut ensuite le tour des dé- partie en bitume 
soul e, civique et religieuse. jégations: M. Huppe, avocat, du MM. les échevins Guay et St- 
| Pour atteindre sa fin, cinq buts! Windsor Park, se plaint du fait Hilaire se proposent d'interview- 
pre lui ont été fixés: la santé, |que le St, Boniface Town Plan-|er les résidants et de leur expli- | 
ir caractère, la débrouillardise, | ning veut établir un nouveau rè- | quier la situation et que si la rue 

e service du prochain, la recher-| glement en rapport au zonage n'est pas élargie il faudra empé- 


d'une partie du chemin Dawson c 


On veut former’le corps, le! brès des cours de triage Syming- | ment sur cette rue. 


ton. Il croit que la proximité des | 
places Baudoux et Bernier de- 
vrait influencer le jugement de 
cette commission. M. l'échevin| 
Guay explique qu'il y aurait une! 
zone de verdure d'au moins 15011 
pieds plus la largeur du chemin! 
Dawson entre les industries qui| 
s'établiraient dans ce quartier. et | 
le quartier résidentiel" M. Huppé 
demanda s'il y aura 
de planter des arbres dans cette 
zone pour cacher les industries et | 
assourdir le bruit et’ M, Guay lui 
donna. l'assurance que cette-sug-| 
gestion sera étudiée; la décision 
en fut remise au comité des pre 
priétés foncières, «ainsi qu'à la! 
commission de planification. 

M. Jack MeGurran, ancien é-| 
chevin, parlant au nom d'une! 
rande délégation des résidants! 
e la rue Des Meurons, au sud 
de la rue Marion, protesta contre | 
l'usage de cette rue, à partir de} 
la rue Marion jusqu'à la rue! 
Carrière, comme artère de trafic 
pour les camions tel que propôsé | 
{dans le grand ue des routes 
[pour camions, Ce pra n'a pas 
|'encore été approuvé par le Con- 
seil, mais déjà les affiches aux 
coins des rues indiquent la route 
de camionnage, Cette partie de 
la rue Des Meurons, d'après 
MeGurran, est entièrement rési- 
|dentielle-et il croit que les ca- 
|mionneurs qui ont dés charge- 
{ments qui dépassent les limites 
|normales l'empruntent afin. d'é- 
| viter la station de contrôle à l'an- 
gle des routes 15 et 59; en plus, 
MecGurran allègue que les ca- 
mionneurs ignorent les signaux 
d'arrêt aux coins des rues et sont 
une menace pour les enfants qui 
résident dans ce quartier, M. Mc- 
|Gurran demanda comment les 
ingénieurs-conseils ont envisagé 
de faire de cette partie de la rue 
Des Meurons une route de, cé- 
mionnage se ir la rue Des 
Meürons à St-Vital n'est pas et 
ne sera pâs classée comme telle? 


l 


|8 
Commission de police de surveil- 
ler de plus près les camions qui 
se servent de cette rûüe? Si cette 
rue devient finalement une rou- 
te de camionnage, l" Ville ne de- 
vräct-elle pas procéder à l'im- 
position de nouveaux règlements 
pour district, ainsi qu'à une ré- 
duction des taxes? 

M. Mainland, qui faisait aussi 
partie de la délégation, suggéra 
gt l'usage des rues Marion, 

aché et du chemin Ste-Marie, 
comme route de cammionnage. 
QE le comité de la circula- 
tion de faire une étude détaillée 
du problème, er - collaboration 
pe la commission de police. M. 

ay vondrait aussi ne ra 
port soit soumis par ingénieur 


LES à jo RNA NET \iers r 
li, LOT 
PAPE TETE PACTE RERO ne ue ARR 


Canada Packers, protestait con- 
une salle bien | tre le tarif de $4.00 par mois qui 


Ipompiers protestant contre le 
plan des heures travail soumis 
par le chef des pompiers fut ré- 
férée à l'avocat de 
era rapport à la prochaine réu- | 
nion du comité du feu. 


employés civiques fait savoir que 
ces 
it possibilité | d'augme 
par la Ville, soumettent une con- 
tre-proposition et avisent que si 
pas leurs , 
demandes ils n'auront d 
ternatives que de soumettre leurs 
{demandes à un comité d'arbitra- 
ge; ceci fut remis entre les mains 
du comité du personnel et ad- 
ministration. 


à sui 
|sident de cette commission, de- 
mande au Conseil de bien vouloir 
approuver ces barêmes qui ré- 


ANA D MOT 


dt 1h 
Wan UT : 
a Ale “VA HAN U 
| 


dets de l'armée René Despatis, | 


ls avancent avec vigilance vers 


‘ille 


M. Geo. Gibson, au nom du 


tait imposé à cette firme pour 
usage du champ de dépotoir, au 
eu du 75c qu'il avait l'habitude 


agnie promet de limiter la! 
uantité de déchets qu'elle trans- 


comodera les deux parties. 
Une pétition des résidants du | 


lons en venir: pourquoi des! qui disait combien la Reine et! boulevard Dollard, envoyé par| 
Mme Tétrault du no 203 Dollard, | 
; 4 protestait contre le coût d'élar-| 
pourquoi vont-ils coucher sous! ponsables pour la manière dont | gissement de cette rue, | 


M. l'échevin Guay demande | 
ue l'ingénieur fasse un rapport 


ression que le coût sera exor- | 
itant, 11 s'agit d'élargir de cinq | 
u six pieds et de recouvrir cette | 
(black-top). | 


her complètement le stationne- 


Une lettre du représentant des 


a Ville qui 


Une lettre de la fédération des 


derniers refusent l'offre 


ntation de salaire faite 


a ‘Ville ne rencontre 


autres al- 


Le Metropolitan Town Plan- 


ning félicite le St. Boniface Ad- 
visory Commission sur les baré- 
mes établis par cette commission 
et fait circuler parmi les autres 
villes et 4 
commandations comme e%emple 


municipalités ces re- 


vre, M. l'échevin Guay, pré- 


giront le développement futur 
de notre Ville. La discussion s'en- 
fagea avec l'échevin McKall qui 


M. croit que ces règléments entre- 


ront en conflit avec d'autres rè- 
glements qui lient la Ville par 
contrat avec certaines compa- 
gnies telle que Ladco et voudrait 
que toute cette question fut sou- 
mise à l'avocat de la Ville et 
qu'il fasse rapport pour la pro: 
chaine réunion du comité des 
propeities foncières et qu'une 
ee é de son rapport soit envoyée 
à la St. Boniface Advisory Plan- 
ning Commission, ‘ 
M. Lonergan, secondé par M. 
Parent, propose que le greffier 
soit autorisé à demander des sou- 
missions pour la construction 
d'un égout supplémentaire sur 
la rue Dumoulin d'après les 
plans et devis. de l'ingénieur. 
L'échevin Pynoo croit que 


Élégantes chaussures 
pour dames, hommes et enfants 
CORDONNERIE 


CHEZ 


J.-P, GUAY 
196, ave Provancher, 5t-Bonitace 
Téléphone: Céder 3-1119 


: L 4 f : 
 Delannoy's Electric 
436, rue Louis Riel, St-Bonitace 
Téléphone: Cidar 3-5258 


[1 demanda en plus que le Con- 
eil veuille bien demander à ]a | menton 


DS Eu dr Ru 
EN pe ge gr 2 


nous devrions attendre un 

afin de savoir si nous avons ! 
entnécessaire en caisse et peut- 
tre que si le travail était fait en 
hiver nous pourrions épargner 
pas mal d'argent surtout si les 
gouvernements fédéraux et pro- 
vinclaux contribuent une partie 
du coût durant les travaux d'hi- 
ver et M. 
question des ù 
moulin, Goulet, 
son soit laissée en suspens jus- 
qu'au ler octobre. 


les gens concernés par des chan- 
ements de zonage soient avisés 
es différentes sortes de cons- 
truction possible par les diffé- 
rentes sections du règlement du 
zonage. Ceci fut remis à l'avocat 
de la Ville. 


ses pour l'approbation du conseil 
7 ont été presque toutes adop- 
es, 


Ville sont invités à assister aux 


MO De la Morénie, tél, CEdar 31-1993 


# 
Mere he 49 Dee ver vd 


. 


L 


St-Boniface, le 14 août 1959 


courses le 11 septembre prochain 
lorsqu'une course ap elée, City 
of St, Boniface Handicap” aura 
lieu ‘au terrain  d'Assiniboia 
Downs, M. le maire est invité à 
couronner le cheval gagnant, 

À lundi prochain! 


peu 


ar- 


Zunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 


Chambre 204 
éd, Canadian Bank of Commerce 
Angle Taché et Marion 
St-Boniface, Manitoba 


Téléphone WhHitahall 3-642 [l 


s des rues Du- | 


Pynoo ul des r que la 
nfield et Daw- 


L'échevin Hart voudrait que 


Nous pouvons vous offrir 
maintenant üne salle intime 
pour les réceptions de no- 
ces, fêtes spéciales, en tout 
temps. 

Nos spécialités: 
Côtelettes de porc rôties 
au feu, diners au poulet 

ou à la dinde, 


RESTAURANT 


CHAÏÎNE D'OR 


318, rue Main, Winnipeg 
Téléphone: WhHitehall 3-4780 


71 propositions ont été soumi- 


Les membres du Conseil de | 


Tél, CHapel 7-2789 
Ferblanterie 


Beaulieu & Souchon Co. 
General Sheet Metal Contractors 
160, avenue FProvencher 


L, BEAULIEU 


H, SOUCHON 
381 Edgewood, tél, CHapel 7-0483 


BOCKSTAEL 
CONSTRUCTION LIMITED 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 
St-Bonitace Tél.: CHapel 7-1135 


JOS. PIERSON 


Vendeur pour 


Nationci Motors Ltd. 


MERÇCURY - METEOR 


Aussi automobiles usagées 
en bon état à prix spéciaux 


276, rue Colony, Winnipeg + Téléphone: SPruce 2-2411 


GENE GAUTHIER, PHOTOGRAPHE 


STUDIO: 183, rue Marion Téléphone: CHapel 7-2652 
RESIDENCE: 489, rue Giroux — Téléphone: CHapel 7-4253 
Notre salon photographique est situé dans le 
centre commercial de Norwood, à l'angle des rues 
Marion et Kenny. 
L'équipement le plus moderne est à votre disposi- 
# tion pour les mariages, groupes familiaux, photos 
Qi individuelles, entants et adultes, passeports, etc 
LL Nous vous invitons à venir visiter notre studio 
Nous vendons aussi pour votre convenance des cameras et 
accessoiçes, des rouleaux de film de couleur, ou noir et blanc, et 
nous avons un service de développement. 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-1351 


FIN 


IL 


- BOIS ET CHARBON - 
MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION 


Frank BOISSELLE, représentant — Téléphone (rés.) CEdor 33458 


Bureau et dépôt de charbon : 
308, ne Bertrand, St-Honilarce, Man. 


THOS. COOK & SON LTD. 


vous invitent à. vous joindre 
au groupe de fermiers des provinces 
du Manitoba, Saskatchewan et Alberta, 


, Pour un tour d'EUROPE 
via la ligne du Pacifique Canadien 


Départ de Winnipeg, 27 septembre 1959 
Retour à Winnipeg, 8 novembre 1959 


-$1,054.00 par personne 


vien pays 
Un arrêt peut être à Montréal 


event ou après le voyage transatlantique, 


Pour un programme complet du voyage vous adresser à: 


L 4 L'Agence de Voyage 
HENRI D'ÉSCHAMBAULT LTD. 
136, avenue her St-Bonifacs 
Tél.: CHapel 7:1137 Re 


St-Boniface, le 14 août 1959 


Ste-Agathe 


Qù et là 


Accompagnée de son père, de 
sa mère et de son frère, Fernand, 
P,B,, Mlle Angèle Brémaud fai- 
sait son entrée au postulat des 
Soeurs Grises à St-Boniface, le 
mercredi 5 août, Elle se joignait 
à trois autres compagnes venues 
d'ailleurs, 

Le vendredi 7 août, M, et Mme 
Albert Courcelles et les parents 
de Mme Courcelles, M, et Mme 
Antoine Alarie, et leur fils, le 
R, P, Joseph Alarie, O.M.L, par- 
taient en voyage, pour Banff, 
Alta, Us visiteront le parc Yel- 
lowstone et autres endroits ré- 


putés, | 
La famille Edmond Joyal re- 


cevait sa parenté, le dimanche 
après-midi 9 août, lors d’un 
grand pique-nique, Un petit ora- 
ge a jeté un peu de conf'ision 
parmi la joyeuse assemblée, mais 
on à fini par trouver un abri 
pour souper tranquillement et re- 
tourner chacun chez soi, heureux 
de ce beau ralliement familial, 
M. et Mme Augustin Labelle 
et leur fils, de Montréal, sont en 
vacancés au Manitoba, Toute la 
famille Labélle se réunissait chez 
M. et Mme Adélard Labelle, le 
dimanche 9 août, pour souhaiter 
la bienvenue aux voyageurs, 
Mlle Thérèse St-Onge est par- 
tie le mardi 11 août pour aller 
enseigner pendant deux ans aux 
enfants des aviateurs canadiens 


cantonnés à Grostenquin, France, | 


Elle s'embarquait à bord du SsS,. 
Homerie le jeudi 13 août, Une 
petite réunion de famille et d'a- 
mis avait lieu dimanche soir à 
la salle des Vétérans pour offrir 
à Mlle St-Onge des bons voeux 
de’succès et de bon voyage, 

Mile Marie Péloquin partait 
pour Montréal, le vendredi 7 
août, Elle sera représentante de 
la famille à la prise d'habit de 
sa soeur, Annette, chez les Soeurs 
Blanches Missionnaires de Notre- 
Dame d'Afrique, à Rosemère. 
Mlle Péloquin se rendra aussi à 
Bagotville et Québec visiter des 
amies et à Rigaud chez sa cou- 
sine, Mme M..Thériault, 


La Cie Parent Limitée 
COURTIERS 


118 - 120, édifice Grain Exchange 
Winnipeg, Man. 


Téléphone WhHitehall 2-6634 


Dr Steven Sonya 
VETERINAIRE 


283, ave Elm 
(ancien local des R.C.M.P.) 
Steinbach, Manitoba 
Téléphone 154-——1 


HÔTEL YORK 


et YORK CAFE 
(en face de l'Hôpital St-Boniface) 
Chambres confortables à prix 


modérés — Taux réduits pour 
visiteurs à l'hôpital 


Terrain de stationnement gratuit 
394, rue Taché + Tél. CH 7-2034 


Que le Nylon soit 


votre sauvegarde . . . 


ACHETEZ LES 


VF 
60 
aux prix les plus bas 
jamais vus. 


95 


Grandeur 


avec 
échange 


E. Labossière 
et Fils 


353, ave Provencher—St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-3970 


Ecoles 


Inst, Coll, Provencher 


| 


St-Alexandre, La Broquerie 


Fête 


ST-LAURENT …— Le samedi 
127 juin, à Ja “Community Hall 
d'Oak Point, avait lieu un ban- 
quet-buffet, orgunisé par les em- 
ployés du Canadien National de 
la Division d'Oak Point, en 
{l'honneur de M, J.-E, Verrier 
qui prend sa retraite, 

M. et Mme Verrier firent leur 
entrée dans la salle accompagnés 
|de M. et Mme B, Jeffrey et au 
{son d'applaudissements vigou: 
reux et sincères, M, J, E. Res- 
haur, patron de M, Verrier, M. 
H. J, Snaith, assistant général, 
et leurs épouses, ainsi que le pré- 
sident régional allèrent à leur 
rencontre, * 

M. Reshaur félicita et remer- 
cia M. Verrier qui avait atteint 
pn record en se dépensant au 
service du\ Canadien National 
pendant 47 ans dont 42 ans pour 
la même division, Il souhaita 
aussi à M, et Mme Verrier lon- 
gue vie et bonne santé, 

M. Snaith présenta au héros 
de la fête, un ensemble de vali- 


-|ses et Mme Reshaur épingla à la 


robe de Mme Verrier un corsa- 
ge de roses, 

Touché par tant de délicatesse, 
M. Verrier remercia, en son nom 
et celui de son épouse, toutes les 
personnes présentes, en particu- 
lier leurs amis de St-Laurent et 
leurs parents pour avoir con- 
tribué au succès de cette fête. 

On demanda ensuite à Mme 
Verrier de faire entendre une 
des chansons favorites de son ré- 
pertoire. Elle le fit avec bonne 
volonté en entonnant ‘“‘My Hero’ 
ét une sérénade de Tosselli, ac- 
compagnée au piano par M. 
François Gratton. 

M. et Mme” Verrier reçurent 
plusieurs beaux cadeaux, 

À cette soirée qui se termina 
à une heure très avancée on re- 
marquait parmi les parents et 
amis, MM. et Mmes Victor Co- 
meau, E, Girard et A. Verrier, 
de St-Boniface et Winnipeg, M. 
et Mme Paul Verrier, de Fort 
Frances, Ont., et M. et Mme R, 
Longmuir, de Sleeman, Ont, 


Mariage Combot-Abegrall 


Lé samédi 11 juillet, un grand 
nombre de parents et d'amis se 
réunissaient, dans l'église pour 
assister, au mariage de M. Al- 
bert Combot, fils de M. et Mme 
Pierre Combot, avec Mlle Yolan. 
de Abegrall, fille de M. et Mme 
Louis Abegrall. Le R, P, L. Bras- 
sard, O.M.I, curé, officiait, Au 
cours de la messe, Mmes J.-M. 
Fontaine, Henri Combot et Hu- 
bert Phillippot, chantèrent quel- 

ues çahtiques appropriés. M. 
rançois Gratton touchait l'or- 


gue, 

La mariée fit son entrée dans 
l'église au bras de son frère, Ro- 
bert, remplaçant M, Abegrall, et 
au son d'une marche nuptiale 
jouée par M. F, Gratton, Elle 
était charmante dans sa robe 
blanche trois-quarts et son voile 
chapelle, retenu par une couron- 
ne ornée de pierres du Rhin. Elle 
portait un bouquet d'oeillets ro- 
ses et blancs, La fille d'honneur, 
Mile Lucille Combot, soeur du 
marié, portait une robe rose, 
trois-quarts. Le garçon d'hon- 
neur était M. Raymond Abegrall, 
frère de la mariée, 

Un diner au poulet fut servi 
à la salle pâroissiale par la Pâ- 
tisserie Pelland, à quelque 125 
invités, Le KR. P. Brassard re- 
haussait le diner de sa présence, 
La salle était três bien décorée 
pour la circonstance et un gâ- 
teau à trois étages ornait la ta- 


670-15 || ble. 


M. J.-M. Fontaine proposa le 


toast, 

Le’R, P, Brassard prit ensuite 
Ja parole et souhaita aux nou- 
veaux mariés: bonheur, santé et 
prospérité, il termina son court 
discours par un petit conte a- 
musaht, Une soirée eut lieu 
à la “Community Hall’ d'Oak 
Point oùles nouveaux mariés 
ét leur cortège distribuèrent des 
morceaux du gâteau de noces 
aux invités, Les héros de la fête 
réemercient tous ceux qui leur 
ont offert des cadeaux et qui ont 


contribué à faire de cette jour-|d4 


née une fête mémorable, 


Ceux qui sont venus de l'exté- 
rieur pour’ assister au mariage 
sont: M. et Mme Robert Abe- 
rall et leur frère, Raymond, de 

ancouvér, M. et Mme Joseph 
Abegrall, de Nanaimo, C.-B,, M. 
et Mme'Yves Abegrall, de York- 
ton, Sask., M. et Mme Roland 


: 


Vous ne poures “voir” un privilège... 


marche de VOTRE PROPRE “al 
système économique solide, 


Supplément: 


ES ns ss 


Fête à St-Laurent en l 
de M, J.-E. Verrier, à sa retraite 


Non, vous ne pouvez pas ‘voir’ un privilège — mais il est là, Le privilège 
et la chance de développer un idéal de coopération. La satisfaction de 
travailler avec votre voisin à l'établissement d'une organisation efficace 
pour servir VOS besoins, En vous joignant à votre association coopérative 
et on patronnant votre coopérative selon vos possibilités —— vous secondex 
le développement de ce grand mouvement et vous aidez à la bonne 
””, Les coopérotives établissent un 


Grades instituteur 


| Mlle D, Rocan ’ 

2 Mlle M,-R, Beaulieu 
Mile Irène Lavallée 
Mme G, Trudeau 
Mile Agnès Goulet 
Mme Y, Pélissier 
Mile Jeannine Roy 
Mlle Y, Gendron 
Frère Marc Turcotte , 
Mme À, Hébert 
Mile L. Guyot LU MU 
Frère Joseph André 
M, Marcel Lancelot 
M, Hubert Bosc jp 
M, Antoine Gaborieau 

2 Frère F, Bibeau Gite 
Mme R, Gauthier 


Leu 
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‘l'hsiséer 


Brouzes. et Mme Clémentine 
Monchalin, de Notre-Dame-de- 
Lourdes, Mlle Sylvia Monta- 


gnon, de la Colombie-Britanni- 
que, Mme L. Badiou, M. et Mme 
J, Tétrault, M. et Mme F, Ré- 
millard, Mme Horace Rémillard 
et son fils, Alain, tous de St-Bo- 
niface, M. Georges Abegrall, de 
Pine Falls, M. et Mme R, Lus- 
sier, Mme Henry Gable et Mlle 
Claire Colliou, d'Edmonton, M. 
et Mme J, Combot, de St-Vital, 
M. et Mme François Combot, de 
St-Eustache, MM, et Mmes Louis 
Colliou, Laurent Boily, Rudy 
Kowcun, Edmond Coutu, Peter 
Tutunick et Mile Annette Bar- 
low, de Winnipeg, MM. Jean et 
André Combot, de Dufresne, M. 
et Mme Victor Bertouille, de 
Thehern, Man, 


Mariage Wolfgang-Kerbrat 


Le mercredi 8 juillet, à 10 h. 
30 a.m., dans De cp paroissiale, 
le R, P, Claude Kerbrat, O.M.I, 
donnait la bénédiction nuptiale 
à M. Otto Wolfgang, de Kenora, 
et Mlle Angeline Kerbrat, fille 
de M. et Mme Hervé Kerbrat, de 
cette paroisse, Au son d'une mar- 
che nuptiale, la mariée fit son 
entrée dans l’église au bras de 
son père, Elle était charmante 
dans sa robe blanche, trois- 
quarts, de tulle et nylon sur sa- 
tin, Son voile court, bordé de 
dentelle, était retenu par une 
couronne de perles et paillettes, 
Elle portait un bouquet de ro- 
ses rouges. La demoiselle d'hon- 
neur, Mlle Hélène Kerbrat, 
soeur de la mariée, était vêtue 
d'une robe de nylon sur taffetas 
de couleur corail, Son bouquet se 
composait d'oeillets blancs, Le 

arçon d'honneur était M. A. 
ince, ami du marié, MM. An- 

dré Abegrall et Thomas Trouche, 

agissaient comme huissiers, 


L'autel était décoré de pivoi- 
nes et de roses. Des cantiques ap- 
ds furent exécutés par 

mes, J.-M, Fontaine, Henri 
Combot et Berthe Coutu. M, 
François Gratton toüchait l'or- 
gue, La réception eut lieu à la 
salle paroissiale où quelque 60 
invités entourèrent une table 
ornée de diverses fleurs artifi- 
cielles. Un gâteau à trois étages, 
surmonté d'un couple de mariés 
en miniature se trouvait au cen- 
tre de la table d'honneur! Des 
banderoles rouges et blanches et 
des cloches blanches décoraient 
la salle, Le dîner fut servi par 
la Pâtisserie Pelland, de St-Bo- 
niface, Le maître de cérémonies, 
M. J.-M. Fontaine, proposa le 
toast. Les RR. PP, Claude Ker- 
brat et L. Brassard, O.M.I,, offri- 
rent leurs voeux aux nouveaux 
époux. Le marié remercia toutes 
les personnes présentes en son 
nom et celui de sa jeune épouse. 


A 6 h, pm, tous se rendirent 
à la demeure des parents de la 
mariée pour un souper-butffet, 


De nombreux et jolis cadeaux 
furent offerts au jeune couple. 
M. et Mme Wolfgang partirent 
ensuite pour un voyage de deux 
semaines au Lac des Bois. A leur 
retour ils résideront à Kenora, 


leux: le directeur-gérant, M. Ro- 
land Couture, en passe de belles 
à Falcon Lake, tandis que Val- 
more Gervais, lé nouvel iste, file 
vers la Vieille Province. A son 
tour, Yves Savignac a oublié les 
ennuis techniques pour se repo- 
ser pendant les semaines qui s'a- 
chèvent. Léonard Gratton ne re- 
viendra qué le 19 du mois de 
ses parties de hes, Madeleine 
Painchaud rentrera bientôt pour 
reprendre son dactylo, 


Avec toutes ces “vacances”, les 
émissions se continuent à CKSB. 
Les auditeurs sont nombreux, 
d'après les lettres reçues, aux 
érents concours que CKSB 
anime durant les mois d'été. 
Méntionnons en particulier le 
concours ‘’Chansonnettes Brune- 
teau”: 1,722 lettres dans six 
jours, ce qui constitue probable- 
ment un record pour une période 
de temps de si courte pie? Ce 
concours passe en ondes dant 
le Ranch 1050 de René Chartier 


Jouissez des bénéfices qu'offre La coopérative! 


Chronique de CKSB 


1050 Kilocycles 
Des vacances, c'est merveil-] du lundi au vendredi entre 4 h. 


ment de s'exclamer: 
mesdames et messieurs, qui puis- 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


Sou de l'écolier = 1958-1959 


pes 


! Montant Élèves Moyenne 

152,97 524 19 
2,10 26 08 
3,21 26 là 
1,27 32 04 
1,30 3| 04 
»,10 31 48 
3,45 20 17 
6,53 34 19 
15,00 35 43 
4,22 34 42 
1,9) 32 17 
) 80 1] 09 
8,80 32 28 
1.00 38 63 
9,00 26 34 
255 18 69 
8,7 18 lu | 

3,50 26 14 


1 

Ont,, où Mme Wolfgang ensei- 
gnera 

Sont venus assister à ce ma-| 


riage: M, et Mme Jean Kerbrat 
et leurs enfants, Jeannette et 
Alice, M, et Mme Robert Abe- 
grall et M. Raymond Abegrall, 
tous de Youbo, C.-B., Mile Su- 
zanne Langelier, de St-Pascal, 


PQ. Mme F, Derrien, de Van- 
couver, M. et Mme Arbotnub, de 
St-Vital, M. Jean Kerbrat et son 
fils, Hervé, d'Ashern, M. et 
Mme Alfred Delrizzo et leurs 
trois fils, Denis, Richard et Jac- 
ques, de Sioux Lookout, Ont, M. 
et Mme Yves Guillou, Mme Fran. 
çcois Guillou et Mlle Yvette Sau- 
rette, d'Aubigny, et plusieurs 
amis du marié, de Brandon, Man, 

Va-et-vient | 

Mlle Hélène Kerbrat, institu- 
trice à Vancouver, est venue 
pour le mariage de sa soeur, 

M. et Mme Joseph Boucher 
ont eu le plaisir de recevoir la 
visite de leur fille religieuse, la 
Rév. Sr Jeanne D'Arc, de St-Bo- 
niface; MM, et Mmes R, Doiron 
et J, Belot, de St-Boniface; M. 
et Mme Ronald Rogers et leurs 
enfants, Yvonne et Douglas et M. 
Rogers, de l'aviation canadienne, 
et Mme Rogers en route 
pour la France, où M, Rogers se- 
ra stationné pour quatre ans, 

Mlle Muriel Gaudry est allée 
en vacances à Chicago, où elle 
visitera M, et Mme J. L. Verrier, 

Mile Corinne Chartrand, fille 
de M, et Mme Adrien Chartrand, 
quittait sa famille pour entrer 
au noviciat des Soeurs Jésus-Ma- 
rie, de Montréal, 

M. et Mme Pierre Combot, de 
Dufresne, et M. et Mme Louis 
Boucher et leurs enfants, de St- 
Boniface, visitaient en fin de se- 
maine, leurs parents, Myet Mme 
J, Boucher, 

M. et Mme Wilbrod Verrier, 
de La Broquerie, M. et Mme Au- 
guste Duclos, de Poplar Point, 
MM. Emmanuel Gérard et Aimé 
Verrier, de Winnipeg, M. et Mme 
W.-A. Boivin, de St-Jean-Bap- 
tiste, M. et Mme Paul Verrier, de 
Fort Frances, Ont. et M. et Mme 
Longmuir, de Sleeman, Ont., ren- 
daient visite à M. et Mme JE, 
Verrier, récemment. 

M. et Mme Jean Chartrand, de 
Winnipeg, passent leurs vacan- 
ces chez leurs parents, M. et 
Mme Léon Chartraud et M, 
Mme Louis Buors, 

A l'occasion du passage du ser- 
gent Pierre Cyr, de l'Aviation 
Canadienne, et sa famille, de 
Vancouver, chez sa mère, Mme 
Charles Cyr, tous les enfants de 
Mme Charles Cyr, M. et Mme 
M. Bruce et leurs enfants, MM. 
et Mmes Bill Harrison et Fran- 
cois Boudreau, de Winnipeg, se 
réunissaient. Mme Charles Cyr 
avait aussi le plaisir d’avoir la 
visite de sa nièce, Mme Joseph 
Coulombe, de Vancouver. Le 
sergent Pierre Cyr quittait sa 
famille, la semaine du 11 juillet, 
pour se rendre en Allemagne où 
il sera stationné pour trois ans; 
Sa femme et ses. enfants, Donna, 
Suzanne et Pierre iront le re- 
joindre plus tard, 

Les paroissiens de St-Laurent 
ont eu le plaisir d'avoir la visite 
de leur ancien curé, le R. P, C. 
Chatelain, OM. de Lebret,. 

Avant de quitter St-Boniface 
pour Ottawa, le R, P, Dominique 
Kerbrat visitait ses parents, M. 


et 4 h, 30. 

L'avalanche de lettres de la 
semaine dernière démontre cer- 
tainement que les amateurs de 
musique du bon vieux temps sont 
des auditeurs actifs de CKSB. 


Le concours dicton offre vingt 
dollars chaque semaine et, en- 
core là, les dames surtout parti- 
cipent à coeur joie. 

Le mois d'août comprend éga- 
lement le concours “Norwood Te- 
levision”’: le tirage dans ce cas 
se fait à la fin du mois. Un radio 
au choix de la personne ga- 
gnante, 

Georges LaFlèche turlute le 
matin entre 7 h. et 10 h. Pour 
Georges, l'été n’est pas la période 
de vacances: il s'en promet ce- 
pendant de très longues dans un 
avenir rapproché. Rémi Lafreniè- 
re oublie que les classes au collè- 
ge reprennent en septembre et il 
prépare entre-temps les succès 
du jour du lundi au vendredi 
entre 4 h.'30 et 5 h., ainsi que 
les émissions de variétés à l'heu- 
re du souper, . 

En écrivant ces mots, nous a 
prenons l'arrivée d'une nouvelle 
voix à CKSB, voix du Québec 
dans la personne de Christian 
LeRoy. Bonne chance, bon séjour 
à St-Boniface et bienvenue. 

Dix mille watts de gaieté à 
CKSB, toute la journée. 


L'ordre nouveau 


Un candidat aux élections gé- 
nérales prononçait un'discours à 
l'emporte-pièce. I] venait juste-. 


— Notre parti est le seul, 
capita- 


et Mme Hervé Kerbrat et 
frères et soeurs 
Malade 

Verrier a été pa 
tiente à l'hôpital St-Boniface 
pour deux semaines, Elle est 
maintenant de retour chez elle et 
est en bonne voie de guérison 
Elle remercie tous ceux qui lui 
ont fait parvenir des friandises, 
lui ont envoyé des cartes et let- 
tres ou l'ont visitée durant son 
séjour à l'hôpital, Un merci spé 
cial aux religieuses et gardes- 
malades de l'hôpital 


scs 


Mme J.-E, 


| pr ' 
Clara pour l'occasion 


. . | 
Sainte-Claire | 
Visiteurs 

Du 81 juillet au 6 août 
F, Valbert, du collège du Sacré 

Coeur de Victoriaville, PQ, et! 
M, Fernand Poisson, de Gentilly, 

étaient en visite chez M, et Mme | 


le R, 


Emery Mailhot, Le Frère Val 
bert est procureur du collège! 
où les cours latin, sciences, com 
mercial, arts et métiers sont en 


seignés, Tous les membres de la 
famille Maillhot, ceux aussi de 
l'extérieur, se rendirent à San 


Ensemble 
ils visitèrent les écoles, les en 


droits intéressants, les lacs en 
particulier, Les voyageurs n'ont 
pas manqué de se rendre voir 


la première ferme que M, Eme 
ry Mailhot occupa en 1925 at 
ensuite une autre ferme où 
{la famille habita pour 20 ans 
|Mme Mailhot, retenue à la mai 


.|son par la maladie depuis huit 


ans, eut le grand bonheur d'as 
sister à la sainte messe, tous le 
matins, dans son salon durant les 


| vacances des visiteurs, Le Frèr 
Valbert et M, Poisson sont r« 
tournés enchantés de leur séjour 
parmi leurs parents et amis, 

M, l'abbé G, Damphousse, de 
l'archevêché de St-Boniface, était 
de passage chez M, et Mme Dol 
lard Mailhot. Ensuite, avec 
parents, il partit pour Banff, 
| Alta, 


La colère est un luxe qui coûte 
Icher..George William CURTIS, ! 
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Laurier lune adresse, exprima le regret 
[que tous ressentent de la voir 

Départ | partir et la reconnaissance de 


Le dimanche 9 août, après la! ses anciens élèves et de tous 
grand-megse, un bor, nombre de | pour le bien qu'elle a accompli 
paroissiens se réunissaient en la! à Laurier, Un souvenir et une 
salle paroissiale pour fêter et té lbourse lui furent présentés, 
moigner leur gratitude à la Rév,| Soeur Francoise a remercié en 
Sr Françoise qui quitte la pa-|termes que tous ont appréciés, 
roisse après quinze années com-| Dans des mots bien choisis, 


me principale de l'école, C'est elle remercin les commissaires 
avec regret que tous volent par. |pour leur coopération et avoun 
tir Soeur Françoise, religieuse | qu'elle quittait Laurier avec un 
exemplaire, dévouée maitresse, | peu de peine 
elle est passée à Laurier sans fai- À Soeur Françoise, tous disent 
re de bruit, L'intérêt qu'elle por-|un amical aurevoir, espérant 
tait pour ses élèves, présents et | qu'elle reviendra peut-être avant 
passés, les bons conseils qu'elle | trop longtemp 
savait donner et sa compétence _ 
faisaient d'elle une maîtresse ap-| A côté du courage qui agit, 
precice [1 y a le courag qui accepte, 
Mlle Priscille Lapointe, dans 


Mgr LANDRIOT, 


THE WESTERN PAINT CO., LTD. 


Veuillez 
blanc de plomh, Nous faisons 


demander nos prix avant d'acheter vos peinture vern huiles, 
une spécialité de matériau 


pour églises et maisons religieuses 


521, rue Hargrava — Tél, WhHitehall 3-7395 — Winnipeg 


Salon funéraire Loewen 
Service complet pour funérailles et transport par ambulance 
Fondé en 193] 


Steinbach, Man. Téléphone 63 R 3 
| A. T, LOEWEN, prop. 


Ce ur ue SORTE SSI EE TES 


élev 


Les prix sont bas, 
. Vous y gagnez énormément! 


Les reprises sont 


Passez aujourd’hui même, vous À 


reviendrez à la maison dans une Dodge 
ou De Soto neuve. Et si vous songez à 
l'achat d’un camion, ne manquez pas de 
voir les conditions que nous faisons sur 
les nouveaux pick-up Sweptline et 
“Town Panel” Dodge. 


PSN A 


Au y b; E 
rem; 
Etes Cette Up q’ Uiss 
éserve » Ville L vous vo te 
Ucoup D'X éco, US décid 4 
at rtue que $ 
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CHRYSLER CORPORATION OF 


CANADA, 


FACILITÉS DE PAIEMENT . . . VENEZ OU TÉLÉPHONEZ IMMÉDIATEMENT! 


der COUTURE MOTORS 13 


LIMITED 


u 


: aus 
|! 


D … Le 24 juillet, M, 

J, Bernier, curé, bénissait 
mariage de Mlle Marcella 
nt, fille de M, et Mme 
Clermont, de cette parois- 
ser et de M, Omer Jalbert, de 
kit jria, fils de M. et Mme Elie 
+ albert, de Latlèche, Les pères 
pspectls servaient de témoins 

leurs enfants, Plusieurs beaux 

| es furent rendus par les 
“dames et demoiselles de la pa- 
roissé pendant la messe, Mme 
Luclen Beaudoin touchait l'or- 


an 4 


gue, 

Lamariée était ravissante dans | 
une toilette longue en nylon bro- 
dé, col montant et manches lon- 
gues richements brodées, avec 
plis permanents et boucles. Son 
voile était court, avec petit béret, 

avni de sequins et de perles, 
on bouquet était composé de 
roses rouges et d'oeillets blancs, 
Elle portait un collier et des pen- 
dants d'oreilles “aurore boréale” 
cadeaux du marié. 

La dame d'honneur était Mile 
Dolorès Clermont, soeur de la] 
mariée, Sa toilette était en nylon 
brodé blanc sur du taffetas co- 
rail, avec grand chapeau blanc, 
Miles Yvonne Clermont et Marie 
Morrissette, cousines de la ma- 
riée, agissaient comme filles 
d'honneur, Elles avaient des ro- 
bes identiques de nylon brodé 
blanc sur taffetas bleu, avec 

rands chapeaux blancs. Leurs 
ouquels étaient faits de mar- 
guerites jaunes et blanches. 

La mère de la mariée portait 
une jolie toilette, un deux-pièces 
en dentelle bleu, avec accessoires 
roses et corsage d'oeillets roses, 
tandis que la mère du marié por- 
tait une robe beige avec acces- 
soires jaunes et son corsage était 
des roses jaunes. 


Meyronne 


Va-et-vient 

M, et Mme François Brière, | 
Mme Keig et sa fille, Karen, et 
Mile Anne Brière se rendaient! 
à Edmonton pour assister au ma- 
riage de leur fils et frère, M! 
Georges Brière. 

M. et Mme Jos, Guay et leurs 
enfants, de St-Boniface, passaient | 
une fin de semaine chez M. et| 
Mme Arsène Smith et des parents 
de Gravelbourg. 

Mmes J. Cafferty et T. Brise-| 
bois sont de retour de Val Marie 
où elles furent les invitées des 
familles Demontigny et Bleau, 
Elles y ont rencontré Mme Del- 
phis Ranger (Laurette Dufresne), 
de Penticton, C.-B qui était ve- 
nue passer quelques jours chez 
sa soeur, Mme Bleau. 


| 


Hamel, de St-Boniface, Jean 
Murray, de Ladner, Gagnon, 
d'Edmonton, et Dakin, de Mede- 
cine Hat, ainsi que M. et Mme 
Delphis Chantelois, de Fife Lake, 


( “Marcelle Clermont, de Ferland, 


[avec accessoires blancs 
|deront à Regina à leur retour, 


all 


passérent quelques jours chez des | 
parents et amis. 


ainsi que 
de St-Boniface, 


fants, 
Thuot, 


et Mme A. Thuot, 


passé quelques jours à Regina} 
et dans les environs, 


Élolonnare, | 
Hall & Schmit 


AVOCATS ET NOTAIRES 
291, Toronto-Dominion Bank Building 
J. M, Cuelenaere, QC, 
R. N. Hall, Q. 
K. J. Schmit, BA. LL.B. 


Téléphone: ROger 3-1441 
Prince-Albert, Sask, 


Dr E.-J. Gaudet 
DENTISTE 
Clinique médicale et dentaire 


60 - 12e rue est 


(En face de la Commission 
des Liqueurs) 


Prince-Albert, Sask, - Téléphone 4202 


J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Éxamen de la vue 
le rue est, Prince-Alhert, Mask, 
MEDICAL & DENTAL CLINIC 

| Téléphone RO 3-7744 


#, 


Léonard Houle 
ENTREPRENEUR 
Constructions de tous genres 
Téléphone: RO 4-4760 
444 - 15e rue Ouest 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


“Pour un excellent service’ 


L'Hôtel Empress 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


COYFTEE BAR 
SALLE DE BANQUET 


Pour mariages, réceptions, ele, 
H.-d, DEMERS, prop. 


Heures de bureau: 


Tous les rs, 

les org et 
‘ mercredis exceptés, 
de 2 h, è f h, pm, 


| 


souse M. Omer Jalbert, de Regina 


MM, Horace Jalbert, de Re- 

gas: cousin du marié, Julien 
albert, frère du marié, de La- 
flèche, et Garry Statham, de 
Moose Jaw, accompagnalent les 
demoiselles d'honneur, La petite 
Sandra Morin, de Laflèche, nièce 
du marié, bouquetière, portait 
des fleurs mélangées; sa toilette 
était en nylon brodé sur du taf- 
fetas vert pâle, avec chapeau 
blanc, 

L'église étuit décorée avec des 
vases de fleurs, ainsi que les 
bancs des invités, 

La réception aut lieu à Man- 


Ikota dans la salle paroissiale ar- 


tistiquement décorée de cloches 
et de banderollés roses et blan- 
ches, La soirée se passa à Mc- 
Cord. 

Les nouveaux mariés sont par- 
tia pour leur voyage de noces à 
Banff et aux Etats-Unis, La ma- 
riée portait un deux-pièces rose, 
Ils rési- 


Va-et-vient 


l'abbé À, Chabot, curé de 
M, Rous- 


M, 
Vanguard, ainsi que 


seau, également de Vanguard, et | 


Mile Yvonne Claude, de Belgi- 
que, nièce de M, Rousseau, sont 
venus visiter M, et Mme Aristide 
Fournier, 

MM. et Mmes Paul Morin et 
Sylvio Clermont sont allés à l'ex- 
position de Regina, 

Mmes Joseph Chabot et Val- 
more Couture sont allées à Re- 


|gina pour affaires, ces jours der- 


niers. 

M, et Mme Phil Gauvin et 
leurs enfants, de Regina, sont ve- 
es chez M. et Mme Avila Cha- 

ot, 

MM. et Mmes Medelger Cha- 
bot et Lucien Beaudoin sont par- 


| tis pour Edmonton et Lac La 


Biche pour quelques jours 


M. et Mme Aristide Fournier, | 
[ainsi que Milles Rita et 


Mari- 
anne sont allés passer la fin de 


Isemaine à Saskatoon, chez leur 


fils et frère, Raymond, 

M. l'abbé J, Bernier, curé, et 
un couple de paroissiens ont em- 
mené les enfants de choeur en 
pique-nique au Lac Pelletier, la 


(semaine dernière, 
Miles Denise Massé et Adrien- | 
ne Chabot, cheftaines des guides | 


et Jeannettes, sont allés au 
à la Plage Albert, Man,, pour une 


icouple de semaines. 


M, Avila Chabot 
Regina cette semaine. 

M, le curé est allé prêcher une 
retraite férmée à Gravelbourg, 
aux dames de Ste-Anne du dio- 
opel Plusieurs des nôtres y sont 
es. 


est allé à 


Naissance 
A M. et Mme Marcel Brisebois 


Les familles Philibert et Guy| (Monique Massé) est né un fils, 


le 4 août, à l'hôpital de Mankota, 


Saint-Front 


Çà et là 
M. et Mme Aimé Thiéven et 


Mme Maurice Hébert et ses en-|leurs enfants, d'Estevan, Sask.,{ 
M. Raymond sont venus passer quelques jours 
étaient chez leur mère et grand-mère, | 
en visite chez leurs parents, M.|Mme Rose Dubreuil. 


Le dimanche 2 août, M. et Mme 


M. et Mme Arâëène Smith ont Jean Oleksin et leur famille sont |\ade 


allés à Porcupine Plains visiter 
leurs soeur et beau-frère, M. et 
Mme J. Murrias (née Hélène Du- 
breuil), 

M, J. Vaillancourt est allé pas 
ser quelques jours à Watson 
Sask., pour aider son neveu, M. 
André Régie, dans la réparation 
dè sa nouvelle habitation, 

M. et Mme Roland Goovaert 
(née Estelle Le Strat) et leur 
bébé, de St-Vital, Man, étaient 


NT NE A CP EE TON TEA 
RUE D NL PU 


D » 
ne port trhnte) 2e ma te LE 3:45 de dpi de 


Radville 


CG ot là 

Le # noût, un feu a complète. 
ment détruit la maison de M, 
Forand avec tout le mobilier, 
malgré la diligence des pompiers, 
Le feu dévastateur était trop a- 
vancé pour qu'ils puissent sau- 
ver quoi que ce soit, Ils ont dû 
se contenter de prog les mai- 
sons voisines, M, et Mme Forand 
étaient à Calgary, le jour du dé- 
sastre, 

Les dames de Souris Va': y, 
Radville et Gladmar ont organisé 
un shower champêtre à la rési- 
|dence de M, et Mme Paul Vi- 
goureux de Gladmar, le 9 août, 
[en l'honneur du prochain maria- 
Lg de Mlle Monique Porte, de 
tRegina, De jolis cadeaux lui fu: 
rent présentés et un délicieux 
goûter fut servi sur la pelouse, 
Après le goûter, les-jeunes gens 
jouèrent une partie de balle au 
camp. 


o 

Regina 
Nouvelles recrues 

Le R, P, R, Turcotte, O,F.M, 
curé de la paroisse St-Jean-Bap 
Itiste, reçut tout récemment du 
constable Marcel Huot la liste 
des nouvelles recrues canadien- 
nes-françaises aux casernes de la 
| Police Montée à Regina: MM. 
André Walsh, de Donnacona, 
PQ, Marcel Huot, d'Ancienne- 
Lorette, P.Q., Jean-G. Côté, de 
Québec, PQ. Benoit Garant, de 
Montréal, P.Q., Ghislain Chaput, 
de Montréal, P.Q., Jacques Ma- 
|thieu, d'Ottawa, Ont., Gilles Des- 
ormeaux, de Hull, P.Q, Réal De- 
nis, de Montréal, P.Q, Sylvain 
Bertrand, de Montréal, P.Q,, Gas- 
ton McDuff, de Trois-Rivières, 


| 
| 


PQ. Raymond Cyr, de Legal, | 


Alta, Gaston Jacob, de Grand- 
mère, P.Q., Bernard Gagnon, de 
Limoges, Ont. Jean-G. Leduc, de 
Lancaëter, Ont,, Michel Piché, de 
Hull, PQ. Réjean Gauthier, de 
St-Boniface de Shawinigan, PQ, 
let Rodrigue Gagné, d'Arvida, 


|PAQ. 


Vawn 


Ça et là 
M. et Mme W, Baillargeon, de 
|Los Angeles, M. et Mme A, Bail- 
largeon, de North Battleford, Ja 
Rév. Sr Rose, de Jackfish, et Mile 
Louise Baillargeon, 
Battleford, ont visité M. et Mme 


W, Dion, le dimanche 2 août, Ils! 


ont aussi rendu visite à MM. et 


Mmes Raymond et Paul Baillar-| 


geon. 

M. Fred Blanchetie a amené 
|ses petites filles, Rose-Marie et 
| Annette, à Saskatoon pour soins 
|médicaux. 
| Etaient de passage chez M, et 
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LA LIBERTE ET 


| REGINA -- En l'après-midi du 


25 juillet, cinq jeunes aspirantes 
| à la vie religieuse revêtirent l'ha- 
|bit des religieuses de Notre-Da- 

me-des-Missions au Collège du 

Sacré-Coeur, à Regina, Sask, 

La cérémonie débuta par: la 


prosternation des postulantes de- 
| van l'autel tandis que le choeur 
limplorait l'assistance du Saint- 


| Esprit pour chacune d'elles, In- 
|terrogées par le prêtre officiant, 
Îles candidates déclarèrent publi- 
| quement leur intention de deve- 
| nir novices de la congrégation de 
Notre-Dame-des-Missions et de 
recevoir l'habit de cette congré- 
gation, L'officiant admit les pos- 
tulantes au noviciat, 

| Elles se retirèrent alors de la 
chapelle dans les livrées mondali- 
Ines de la mariée pour y revenir 
| vêtues de l'habit noir, symbole 
de la mort au monde, L'habit de 
la congrégation consiste en une 
tunique noire, scapulaire, voile, 
ceinture de cuir et chapelet au 
côté, Le scapulaire et les man- 
ches de la tunique sont bordés 
de bleu, Par un acte de consé- 
cration, les nouvelles novices se 
donnèrent à Marie, La cérémo- 
nie se termina par le chant du 
Magnificat, 


| 


PES) Ride le. 


: Fin 
pret er sen À 


LE PATRIOTE 


Véture et profession religieuse à Regina 
hez les Soeurs de N.-D.-des-Missions 


obéissance, Les Soeurs qui émet: | 


Le À, P,J, J, Farrel, 8.2, pré- 
sida la cérémonie, assisté de M, 
l'abbé Emmet Mooney, Etalent 

résents au sanctuaire; le R, P, 
Fomas Lynch, OM, et le R, 
P, A. Daley, OM'1, qui donna 
le sermon, ‘tous deux de Saska- 
|toon, 

Les cinq postulantés qui reçu- 


|Mélanie (Marjorie Bieker, Sas- 
Katoon, Sask.); Sr Marie-Vincent 
(Elsie Byrne, Regina, Sask.); Sr 
Marie-Ste-Hilda (Hilda Gelowitz, 
Grayson, Sask.); Sr Marie-St- 
Maurice (Margaret Thompson, 
Winnipeg, Man.); Sr Marie-St: 
Edouard (Bernice Hergott, Sas- 
katoon, Sask.). 


Profession religieuse 


Le lendemain, 26 juillet, avait 
(lieu la cérémonie de profession 
religieuse, Sept Soeurs, après 4- 
{voir complété leurs deux années 
de noviciat, firent la première 
| émission de leurs voeux et deux 
autres se consacrèrent irrévoca- 
blement à Dieu par l'émission 


des derniers voeux, 
| Les religieuses de Notre-Dame- 
|des-Missions fon 


t les trois voeux 
lgimples de pauvreté, ch 


asteté et 


M. Anatole Longtin décédé: à 


Saskatoon laisse un fils et onze filles 


SASKATOON La paroisse 
des Sts-Martyrs-Canadiens a eu 
la douleur de perdre un parois- 
sien très militant dans la per- 


sonne de M, Anatole Longtin, 
qui. est décédé le samedi ler 
août, 


M. Longtin laisse dans le deuil 
un fils, Martin, de Kindersley, 


et 11 filles: Cécile (Mme lan 
| McLeod), de Mullingar, Jeanni- 
né (Mme Philippe Dinelle) et 


|Fernande (Mme Lewis Quinney), 
de Kindersley; Gaëtane (Mme 
Sid Yarmish), Solange (Mme 
Don Johnson) et Yvette (Mme 
Roy Swanson), de Vancouver, 
C.-B.; Renée (Mme Armand Van- 
dal), de Paris, Ont; Jacqueline 
(Mme Roger Dupuis), de Saska- 
toon; Annette (Mme William Ne- 
shett), de Radisson, Sask.; Ju- 
liette (Mme Paul Bowen), d'Au- 
rora, Ont.: et Soeur Mârie-Rosai- 


Michigan; trois soeurs, Madelei: 
ne, Soeur Ste-Thérèse-de-Clève 
et Gertrude (Mme Rémillard), 
toutes de Moritréal; un frère, 
Fabien, de Québec; et 48 petits- 
enfants, 


re (Gracella), de Grand Rapids, | 


{Mme Higgins, la semaine dernié- | 
re: Mme Pierre Lavigne et ses! vint en Saskatchewan en 1814, 
deux fils, de New Westminster, où il s'établit sur une ferme à 
C.-B. Ils étaient accompagnés de | Kindersley, Il déménagea à Sas- 
| Mile Teresa Chaland, de Vancou- katoon au cours de l'hiver de 
ver, petite-fille de Mme Higgins. 1938. Son épouse Valéda le pré- 
| Etaient en visite dernièrement rs dans la tombe en novembre 


chez MM. et Mmes Thomas et of, 
Lucien Nedelec: MM. et Mmes ; l eur ; 
Raul Nedelec, de Calgary, René mardi 4 août en l'église des Sts- 

edelec, de Trail, C.-B., et Paul | Martyrs Canadiens, La grand- 


edelec et leur famille, de Vic-} Messe fut célébrée par M. l'abbé 
ia, C.-B., M. Roger Nedelec et 
Hélène Nedelec, garde-ma- 
tudiante, d'Edmonton, M. 
Nedelec et sa famillé et 
Eva Blaquière, de Québec. 


| B. de Margerie, Son Exec. Mgr F 
Klein assistait au choeur. Les 
prime étaient MM. L. Quinney, 

, Dinelle, 1. McLeod, P, Bowen, 

A, Vandall et R. Dupuis, gendres 


! Mile ! 


n eè 
e 


À 


(fs deux soeurs de Mme Nede- du défunt, 

l'fec, Claire et Noëlla Giasson, de| TT 
| Delmas, et Mlle Irène Ehle, de 

|Pierceland, Sask., ont aussi rene | Gravelbourg 


[au visite à M. et Mme L. Ne-| eVaet-vient 

elec. | Aa du À ARE 
M, l'abbé G. Pouliot recevait a ct DES LR 
pair rar Mn Eu et Plage Albret, au Manitoba, pour 
belle-soeur, M, € me Henri! barticiper à un camp d'été pour 


M. Longtin est né à Québec et | 


Les funérailles eurent lieu le | 


À 
:| église de Willow-Bunch q 


Pouliot, de New Westminster, C.- 


B., et Cécile, Paul et Joseph La- 
fond, de Léoville, Sask. 
M, Raymond Pouliot, de Deb- 


en visite chez M, et Mme Louis] 
Le Strat, récemment, 

M. et Mme Philippe Proulx et! 
leurs enfants, Louise, Annie et| 
Léo, de Moose Jaw, sont venus! 
passer deux semaines à St-Front.| 
On regrette d'apprendre la mort 


Blanchette. 
M. et Mme L. Phaneuf rece- 


Dr et Mme Valère Denève, d'Ant- 


de M. Wilfrid Proulx, le père de 
Philippe. 


Sont venus chez M. et Mme 
Jérémie Dufault: leurs filles et 
|gendres, MM. et Mmes J. Dreid 


- | ger et J. Pries, de St-Vita]l, Man. 


{qui revenaient de leurs vacan- 
ces passées dans la Colombie-Bri- 
tannique. 


— 


MM. LES DOCTEURS 
J.-R. Michaud et Robert Roy 


ANNONCENT 


l'ouverture de leur bureau 
x 
PRINCE- ALBERT 


KO K *# 


M. et Mme Arsène Hervé quit 
|tent St-Front cette semaine avec 
leurs trois enfants pour aller s'é- 
tablir sur leur ferme, à St, Wal- 
burg, Sask. 

Mme F. Bertoncini est allée à 
|Makwa, Sask., pour passer quel 
|ques semaines chez son fils, Mar- 
{cel et sa jeune famille, 
| Le dimanche 2 août, M. et 
|Mme Armänd Quessy étaient dé 
passage chez leur père et beau- 
père, M. Henri Quessy. 
| M, Grégoire Fortin, de Péri- 
| gord, était en visite chez ses on- 
cles et cousins, dimanche dernier. 

Le R. P. G. Massé, PSM. est 
| allé à Regina, cette semaine, pour 
l’archidiocèse de Regina. 
| Miles Yvette Plamondon et A- 
|maines de vacances chez leurs 
oncle et tante, M. et Mme R. Goo- 
vaert, de St:Vital, Man. 


200 Mitchell Block 
, Île rue Eat 
(Phormacie Duncan) 


Prince- Albert 
Tél. ROger 3-9775 


la retraite annuelle du clergé de 


werp, Belgique, cousins de Mme 


Phaneuf, ses parents, M. et Mme 
Culenaere, de North Battleford, 
et son frère, André, de Leask. 

Etaient en visite chez MM. et 
Mmes L, et O. Phaneuf: leurs 
cousin et cousine, M. et Mme De- 
nis Gauthier et leur famille, de 
Saskatoon 

M. O. Fortier est de reiour de 
l'hôpital Univeïsité de  Saska- 
toon, Sa santé est améliorée après 
des traitements durant deux se- 
maines. M. et Mme O. Despins 
et Mme O, Fortier ont été cher- 
cher M, Fortier, le mardi 4 août 

Mme Louis Phaneuf et ses qua- 
tre fillettes ont passé quelques 
jours chez les parents de Mme 
Phaneuf, de North Battleford, 

Félicitations à M. et Mme Fred 
Blanchette à l'occasion de la nais- 
| sance d'une petite fille le 7 août, 
| MM. M. McGuire et Edouard 
Lacoursière sont de retour d'Ed- 
son, Alta, où ils étaient employés 
A re le printemps 

a prochaine visite à l'hôpi- 

|tal provincial pour les dames de 
| la Ligue Féminine Catholique se- 


- SALLE A MANGER | line Le Strat ont passé deux se-| a Je jeudi 20 août, 


M. Richard Gervais a fait la 
|tournée pour la souscription en 
faveur de La Liberté et le Pa- 
|triote et a été bien content du 
| résultat. Il était accompagné de 
M. Claude Blanchette, 

Le mariage de Mile Mary Na- 
|hiney, fille de M. et Mme M. 
Nahiney, de Vawn, avec M, Lau- 
| rence Kolibab, fils de M. et Mme 
| M. Kolibab, de Carpenter, Sask., 
a eu lieu à North Battleford le 
25 juillet. Meilleurs souhaits de 
bonheur aux jeunes époux, 

Mlle Louise Baldwin, em- 
| ployée à Prince-Albert, a passé 
{deux jours chez ses parents, M. 
Let Mme C. Baldwin. 


| 


‘filles, Linda et Shirley, de Tim- 


Smith, dernièrement. 


artis le sa- 


M. O, Phaneuf sont pi 
ter a ma- 


medi 8 août pour ass 


M. et Mme Elmer Dick et leurs 
mins, Ont. visitaient la famille | 


| 
M. et Mme Louis Phaneuf et} 


riage de leur cousin, M, R. Pha- 


guides. 

| M. et Mme Billy Smith (Solan- 
ge Lepage) et leur famille, de 
Houston: Texas, sont en prome- 


den, est employé chez M. Aimé | side chez M. et Mme Dumont Mme Joseph Bruneau et sa fille, 


Lepage et leur famille, 
|. M. et Mme Noé Morin sont 


vaient, le dimanche 2 août, M. le} ,ehqus dans l'Est où ils visitent | siter des parents et amis, Mme J. 


des parents et amis. 

M. et Mme P. Morissette sont 
partis en promenade à Vancou- 
ver, C.-B, 

M. et Mme Donais (Marie-An- 
ne Daoust), de Winnipeg, sont 
en promenade chez des parents 


Jackfish 


| 
| 
| 
Ü Va-et-vient 

M. Honoré Lavigne est de re- 
tour de Balcarres où il a assisté 
au mariage de sa fille, Jeanne 

M. et Mme Louis Blanchette 
ont eu la visite de leurs frère et 
belle-soeur, M. et Mme Marineau, 
de Toronto, accompagnés de M. 
et Mme Boisvert 

Mme Earl Davidson, de Maid- 
stone, est venue passer quelques 
jours chez M. et Mme Jos, L'Heu- 
reux,. 

M. et Mme Alphonse Baillar- 
geon, de North Battleford, ac- 
compagnés de leurs frères et bel- 
{les-soeurs, MM. et Mmes Lucien 
et Willie Baillargeon, de Cali- 
fornie, étaient de passage dans 
la paroisse, 

Mme Agnès Cadrain est démé- 
nagée sur sa ferme. Fille a cédé 


sa maison à M, et Mme Amédée! 


Ferron, de Meota, 

M. et Mme L. Robert Cooney 
et leurs deux enfants, Mme Pete 
Lavoie et ses deux enfänts, en 
route pour Vancouver, s'arrêtè- 
irent chez M. Jos. L'Heureux, 
| Baptème 
| Kenneth John Joseph, fils de 
{Johnny Weber.et de Thérèse Ca- 
|drin. Parrain et marraine, M. et 
Mme Lloyd Weber. 

Malades 
| Prompt rétablissement à Ro- 
\land Ferron, fils jumeau de M. 
et Mine Marcel Ferron, et à De- 
dec Baillargeon. 


! 


| 


Remerciements 
La famille éprouvée désire re- 
|mercier tous ceux qui ont offert, 
|leurs condoléances et qui ont ai- 
|dé d'une façon ou d'une autre, 
lavec des remerciements spéciaux 
à-M. l'abbé de Margerie. 
Décès de Mme M, Fleury 

Mme Mürie- 
| gée de 86 ans, esf décédée le mer-| 
credi 5 août à l'hospice Ste-Anne. | 
| Elle laisse dans le deuil deux fil-| 
les, Mmes E. Butter, de Saska- 
|loon, et L. Weatherhead, de la 
|Colombie-Britannique; un fils, 
Joseph-Wilfrid, de Saskatoon; un 


luth, Minnesota; 1% petits-enfants 
et 20 arrière-petits-enfants, 
Mme Fleury, née à Québec, ré- 
sidait à Saskatoon depuis 47 ans, | 
lElle était membre de la Ligue} 
| Féminine Catholique du Conseil! 
des Sts-Martyrs-Canadiens. 
| La messe de Requiem a été cé- 
lébrée par le R. P. L. Simard, 
|O.M.I., en l'église des Sis-Mar-| 
|tyrs-Canadiens, le samedi 8 août. | 
1 _ 


Willow-Bunch 


Va-et-vient 


Le R. P, Alain Piché, OM, 
| de Gravelbourg, était de passage 
au presbytère, le lundi 3 août. 
I] était aussi venu pour recruter 
| des élèves pour le collège. 

M. l'abbé Oscar Lemay, de Val 
| Marie, est venu rendre visite à 
|ses confrères, MM. les abbés J.-A.| 
| Latendresse et A. Bouchard, le} 
Jundi 3 août. 11 visita la nouvelle! 
u'iln'a- 


| 


| vait pas vue depuis qu'elle était M 


terminée. 

M. et Mme Wilfrid Benoft et 
leur familles sont allés conduire! 
leur fils, Lionel, au noviciat des| 
Pères Oblats à St:Norbert, 


| 


le | 
| mercredi 5 août, Tous les parois- 
|siens lui souhaitent du succès 
| dans ses études, | 
| Le samedi 6 août, M. Rogef| 
Beausoleil et Mme Léona Beau- 
chesne sont allés voir leur épou- 
se et fille, patiente à l'hôpital 
d'Assiniboia depuis quelques] 


{rent l'habit sont: Sr Marie-Ste-| 


tent les premiers voeux reçoivent 
le crucitix, symbole du désir de 
souffrir avec le Christ et le voi- 
le, signe extérieur de la virginité 
consacrée à Dieu, Celles qui é- 
mettent les derniers voeux reçoi- 
| vent l'anneau, symbole des épou- 
sailles mystiques. 

Le R, P, J. J, Farrel, 8,J,, rec- 
teur du Collège Campion de Re- 


: 


na le sermon, Il dAYaPpEs les 
|paroles de l'‘Ancilla hristi 
lsum'' … Je suis la servante du 
Christ, I insista sur le fait que 
ces paroles, tirées d'un chant de 
Ila cérémonie, ont une ressem- 
|blance profonde avec les paroles 


prononcées par Marie à l'Annon- | « 


| clation ‘Voici la servante du Sel- 
lgneur”, En accomplissant leurs 
| devoirs journaliers, animées par 
l'intention de l'amour de Jésus, 
les 
consécration aussi parfaitement 
que Marie, en servant Jésus dans 
les membres de Son Corps mys- 
tique, 

Les novices dont lés noms sui- 
vent ont fait leurs premiers 
voeux: Sr Marie-Brigitte (Shei- 
la Madden, Kelwood, Man.); Sr 
Marie-Madeleine-Sophie (Made- 
leine Bestick, Winnipeg, Man.); 


gina, présida la cérémonie et don- | 


Soeurs peuvent vivre leur| 


Notre Dame 
de la Croix 


Venez ‘aujoud'hu 


: Laflèche 


Dames de Sle-Anne 

Le 25 juillet, veille de la fête 
de sainte Anne, 10 nouveaux 
membres furent reçus dans la 
congrégation des Dames de Ste- 
Anne: Mmes H, Brière, J.-M. 
Morin, M, Leblanc, 8, Moore, H. 
Lizée, E, Marasse, Raymond et 
François Poliquin, T. Smith et 
Jean Matthews. Après la récep- 
tion, un déjeuner fut servi par 
Miles L, et J, Bachelu, R,:M, et 


Sr Marie-Ste-Gertrude (Gertru-|J, Desmarais, L, Perrey et M, 
de Zepp, Yorkton, Sask.); Sr Ma; Lamont, 


rie-Edith (Jacqueline Fontaine, 
Winnipeg, Man.); Sr Marie-St- 


stone, Sask.); Sr Marie-Rose 
(Clara Thunmeier, Svouthey, 
Sask.): Sr Marie-Ste-Madeleine- 
de-Pazzi (Margaret Dakineiwich, 
Wishart, Sask.). 

Les deux religieuses qui pro- 
noncèrent leurs derniers voeux 
sont: Sr Marie-Hélène (Léona 
Rigelhof, Regina, Sask,) et Sr 


Mhtilda Fleury, à- | Marie-St-Noël-Chabanel (Berna-| 


Sask.), 


dette Gleason, Regina, 


he mme 


St-Brieux 


Mariage Happ-Ferré 
Le jeudi 8 août, le R, P, J.-A, 


de Mlle Aline Ferré, fille. de M, 


Voici les membres du comité, 
élus pour 1959-60: présidente, 


| André (Maxine Ballman, Mile- | Mme A. Clermont; vice-présiden- 


te, Mme L. Dumaine; l'ère con- 
seillère, Mme Jules Minne; 2e 
conseillère, Mme M, Kuckartz; 
secrétaire - trésorière, Mme A, 
Desmarais, 

Merci à l'ancien comité, sur- 
tout à Mme M. Bachelu qui ‘a 
dû résigner, comme présidente, 
pour cause de santé, après deux 
ans de dévouement, 

Va-et-vient 

Mme Jos. Chorél recevait, le 
dimanche 2 août, sa nièce, Mme 
Laurette Ranger, de Penticton, 
C.-B. qu'elle n'avait pas revue 
depuis 13 ans. La visiteuse était 
accompagnée de M, et Mme Ho- 


(frère, Archilbald Gagné, de Du-|Rivard, P.S.M., bénit le mariage race Desautels, de Ponteix. 


M. et Mme Adrien Bertrand, 


et Mme Pierre Ferré, avec M.!de New Westminster, C.-B., pas- 


Laurent Happ, fils de M: L. T. 
Happ, de St-Front. Ils étaient ac- 
compagnés de leurs pères respec- 
tifs. 

Les filles et 
étaient Miles Jeannine Ferré er 
Aline Happ et MM. Maurice 
Happ et Armand Pinelle, 

Mme Léon Sénécal et M. Em- 
manuel Buan firent les frais du 
chant. La Rév. Sr Donatien tou- 
chait l'orgue. 

M. Stan Dow était en charge 
du diner servi à environ vingt- 
cinq convives à la salle du res- 
taurant, 

L'heureux couple partit ensui- 
te pour un voyage de noces. A 
son retour, il habitera la maison 
de M. G. Dagesse. M. Happ re- 
prendra l’enseignement, 

“Pélerinage 

Le 26 juillet avait lieu le pè- 
lerinage à la bonne sainte Anne. 
La grand-messe fut célébrée par 

. l'abbé Laberge, de Prince- 
Albeft, assisté des RR. PP. P, 
Piché et P. Plamondon, OM, 
du collège de Gravelbourg, com- 
me diacre et sous-diacre. Ces der- 
niers donnèrent les sermons en 


anglais et français respective- 
ment. 11 y eut de nombreuses 
communions. 


A 3 h. p.m. eut lieu la proces- 
sion au Calvaire qui fut suivie 
avec grande piété par une foule 
nombreuse, 

Va-et-vient 


| jours. | 
| M. et Mme Paul-Emile Piché 
et leur famille, Mme N. Soucy 


M. et Mme Victorien Grimard, 
de Prud'homme, étaient en visite 
chez leurs gendre et fille, M. et 
Mme Wilfrid Dubé, le 26 juillet, 

Mme Emilie Tinivez et son fils, 
Yves, ont rendu visite à leur fils 
let frère, le R. F. Alexis Tinivez, 


Ovilda, se rendijreht à Gravel- 
bourg, le jeudi 6 août, pour vi- 


arçons d'honneur ! 


| 


| 


|sèrent quelques jours à visiter 


leurs soeur et beau-frère, M. et 
Mme M. Kuckartz, 


. Rév. Sr Christina, ancien- 
supérieure, et la Rév, Sr A- 
gnès-Éulalie quittent Laflèche 
après y avoir passé plusieurs an- 
nées de dévouement: Les parois- 
siens regrettent leur départ, car 
elles avaient su gagner les coeurs 
des élèves et parents. Les meil- 
leurs voeux de tous les accompa- 
gnent. ÿ 

Mlle Vivianne Toupin passa 
quelques semaines de väcances 
au Lac Kenossee avec M. et Mme 
G. Botham, de Regina, 

Etaient en visite chez M. et 
Mme A, Toupin: MM. A, Martin 
et Alphonse Bissonnette, de Big- 

ar, M. E. Bissonnette et son fils, 

oland, dé Laftville, Conn. E.-U., 
M..et Mme Eugène Toupin, d'Ed- 
monton, et Rodolphe, de Mont- 
réal. 7 
Mile Irène Toupin passa quel- 

ues jours avec, Mile: Vivianne 
oupin chez M, et Mme. G. Bo- 
tham. 

Mme A. Toupin et M: Wallace 
Besler ont visité M. Cyrille Dau- 
vin, patient à l’hôpital des Soeurs 
Grisés de Regina. 4 

M. Clément Périgny et Miles 
R.-M. et J. Desmarais et Doris 
Périgny se rendirent à Makwa 
et à Loon Lake pour une fin de 
semaine, 

M, et Mme M. Lesy, de Robson, 
C.-B, visitent actuellement leurs 
parents, M. et Mme J, Veale, ain- 
si que de nombreux amis. 

La famille Léo Lizée et M. et 
Mme T, Bourke ont passé quel- 
ques semaines de vacances aux 
Lacs Waskesiu, Doré et Makwa. 


invitent les jounes Hiles de bonne volonté à venir les joindre au service 
du Maitre dans: l'enseignement, boin des malades (hôpitaux, hospices), 
missions lointaines, seuvres paroissiales et service sociel, 


fév, Mère Régionale, Forget, Sask, 
ou 
Noviciat, 231 - 24e vue ont, Prince-Albert, Sask. 


neuf, ; | 

M. et Mme Higgins ont eu la 
visite de M. et Mme J. Foster. | 
| M. et Mme L. Vallière avaient | 
la visite de leurs frère et belle- 
| soeur, M. et Mme À, Vailière, de | 
| Paynton, et leurs neveu et nièce, | 
|M. et Mme Alfred Vallière, de}! 
Fort St, John, C.-B. 

M. et Mme Jack Harris et leurs 
enfants, de Prince-Albert, pas- 
sent la fin de semaine chez les 


free de Mme Harris, M et 
O. Fortier. ‘ 


Pour un service prompt et efficace 
livrez votre grain aux 
élévateurs de l'Alberta Pacific 


| Bruneau alla voir M, le Dr Mo- 
lrin pour examens médicaux, et 
Mme N. Soucy resta quelques 
jours chez sës neveu et nièce, M. 
et Mme Antonio Grégoire. 
Mile Agnès Gosselin, de Val 
Marie, est venue visiter des a- 
|mies, dernièrement. 
Malades 
Sont patients à l'hôpital ac- 
| tuellement: M. Amédée Roy, Ré 
{mi Lambert, W. Bolley, de Ver- 
| wood, Jimmy Boyce, le petit gar- 
lcon de Marius Giraudier, de Fife 
Lake, et la petite Denise, fille de 
M. et Mme Victorien Rondeau. 


l 


|ment: les bébés Claude St-Yves 
let’ Paul Therrien, de St-Victor, 
'M. M. Switzer, de Vancouver, et 
M. À. Lalonde, de Willow-Bunch. 


\ 


Le Saint-Père reçoit 
les Globe Trotters 


| CASTEL GANDOLFO — Les 
Harlem Globe Trotters et l'équi- 
pe qui leur donne la réplique 
| dans les diverses exhibitions de 
ballon-panier qu'ils donnent P' 
ÎJe monde, les Chinese de San 
| Francisco, ont été reçus en au- 
|dience par le Pape récemment. 

Les Globe Trotters ont rap- 
pelé qu'il avaient été reçus en 
audience à deux reprises, en 
1951 en en 1952, par feu le pape 
Pie XII devant qui, ils avaient 
donné une démonstration de leur 


| hablleté. Ils ont demandé à Jean 


|XXIL la permission de refaire 
|la même chose devant lui. 
| Le Saint-Père ayant accepté, 
ils ont formé un cercle devant 
{lui dans la grande salle du con- 
sistoire de Castel Gandolfo et 
ont échangé quelques passes 
dans le style qui leur est propre. 
Le Pape a semblé ravi et a ap- 


plaudi avec enthousiasme. 


de votre région. 


Ont quitté l'hôpital dernière-| 


“|sont rendus à Prince-Albert où 


Les membres de la’ famille Eu- 
ène Bérubé visitent un parent 
Edmonton, Alta: Futh 

M. A. Morrissette ét son fils, 
Raymond, ont passé tout derniè- 
rement quelques jours aux souir- 
ces d'eau chaude de .Säco, Mon- 
tana. 

Mme A, Belcourt se rendait 
récemment à Prince-Albert pour 
le mariage de son neveu, M. 
Georges 3e Mg 

Mlle Judith Bilodeau revient 
de Perry, Iowa, après avoir passé 
un an chez sa tante. 

Mme Louis Watteyne et sa fil: 
le, Martha, partaient il y a quél- 
ques jours pour Vancouver et 
Victoria, C.-B. visiter leurs fils 
et frères, Georges et Albert. 

Mme Albert Jacques êst/pa- 


O.M.I., de St-Albert, Alta. 

M. et Mme W. Latour étaient 
Len visite chez leurs beau-frère et 
| soeur, M. et Mme W, Vandall, 
|pour quelques jours. 

M. Gérard Carfantan, de Mont- 
|réal, P.Q. est revenu chez son 
|père, M. Alec Carfantan, 11 doit 
prendre un cours de pédagogie 
à l'Université de Saskatoon l'au- 
|tomne prochain. 

Mme Jean Morvan et ses en- 

fants, Jacques, Marilyne et Clau- 
de, d'Edmonton, sont en visite 
“chez M. et Mme Armand Olivier 
| pour quelques semaines, 
MM. et Mmes Pierre Fau, Emi- 
lle Creurer et leurs enfants, An- 
|toine de Goesbriand et Albert 
Phaneuf et leurs enfants ont pas- 
sé quelque temps AU parc natio+ 
nal à Waskesiu. 

M, et Mme Chester Lefebvre 
et leurs enfants, de Calgary, Alta, 
M. et Mme Gordon Rhéaume et 
leurs enfants, de Fort Erie, Ont. 
étaient en visite chez leurs p - 
rents, M. et Mme Bernard Té- 
{treault, 

M. et Mme Wilfrid Carpentier 
et leurs trois enfants, de Zenon 
Park, étaient en visite chez M. 
Louis Dubé pour quelques jours. 

M. et Mme G. Dagesse, de Sas-| 
katoon, sont revenus passer une | 
semaine dans leur maison. Leur | 
fille, Pauline, s'y est arrêtée en 
revenant de ses vacances à Was-| 
kesiu. | 

Mme J. O'Neil et ses enfants, 
de Natal, C.-B. étaient en visite! 
chez leur mère et grand-mère, 
Mme Emilie Tinivez, pour quel- 
que temps. 

M. et Mme John Daradics et 
leurs enfants, de Welland, Ont. 
étaient en visite chez leurs pa- 
rents, M. et Mme Frank Harmon, 
pour deux semaines. 

M, et Mme Jérémie Aubin se 


| 


machines à l'orge, durant la récolte. 


que l'orge destinée au maltage soi 


qu'elle soit battue de façon à éviter 


ils visitèrent leurs filles, les Rév. 
Srs Ste-Madeleine-de-Pazzi-(Ma- 
rie) et Ste-Cécile (Angèle), tou- 
tes deux Soeurs de la Présenta- 


tion, à 
. et Mmes Jérémie, Noé et 


Cordiale invitation aux 


SOIN: DANS LA RÉCOLTE 
DE L'ORGE DE MALTAGE 


Des grains pelés, qui sont indésirables pour le maltags, 
sont souvent le résultot du dommage causé por les 


IL est payant alors de prendre ‘toutes les précautions pour voir À ce 


soit fauchée pour permettre le séchage complet et la maturation et 


. SEARLE GRAIN CO, LTD. 


LES FILLES DE LA PROVIDENCE 


ouvrent cet automne, à Prince-Albert, Sask., 


qui partici 


et. 
rémié 
Humbol 


Aubin eat hosp 


Locaux spacieux et attrayants. 
Cours bilingues, intéressants et pratiques: - 
_ Religion, cours préparatoire au mariage, 
art culinaire, coupe, couture, 
puériculture, secourisme, etc, 


1 = Ecrivez à 


tiente à l'hôpital des Soeurs Gri- 
ses de Pons. 

La famille Jos. Périgny est en 
M as à Saskatoon et à Birch 

1, 

M, Marcel Perrey, accompagné 
de son épouse, vient de partir 
pour affaires à Brantford, Ont, 


Victoire 


Ci là ‘ 
Le R. P, G. Ménard, 8,J,, de 
Montréal, était de passage au 


presbytère, les 25 et 26 juillet. 

Le R. P, Watrin, C.SsR., mis- 
sionnaire au Congo Belge depuis 
une trentaine d'années, est en 
repos chez la famille de son trè- 
re, M. Fernand Watrin, 

M, l'abbé W. Desfossés, curé, 
doit partir la semaine prochaine 
pour visiter sa famille dans la 
province de Québec, Le R. P. F, 
Gamache, O.M.I., de la réserve 
indienne de White-Fish, le rem- 
placera pour les offices du di- 
manche. 

Les Filles de la Providence, de 
St-Brieux, du couvent de Victoi- 
re et de la mission indienne, se 
dévouent pendant les vacances 
pour l'enseignemnt du catéchis- 
me dans les missions environ- 


nantes. 
La bonne pluie qui est tombée 
après une sécheresse de six se- 


maines a beaucoup amélioré la 
condition des récoltes et pâtu- 
rages, 


Décès 

M. Rodolphe Beaulae, l'un des 
pionniers de la paroisse où il ré- 
sida durant plus de 45 ans, est 
décédé à Prince-Alberf le 12 
juillet, à l'âge de 67 ans. Les fu- 
nérailles eurent lieu à Debden le 
16 juillet. M. Beaulac demeurait 
à Debden depuis quelques mois, 


Prince-Albert 


La Liaison Française 


Un groupe de 22 voyageurs de 
Montréal et de Québec arrivaient 
à Saskatoon, lundi dernier. En 
route pour Victoria, C.-B, ils de- 
vaient arrêter à Edmonton, Jas- 

er et Vancouver pour y visiter. 
es points les plus intéressants, 
Au retour vers Montréal, ils, vi- 
siteront Prince-Albert et Duck 
Lake, le 20 août, 
Va-et-vient : 

M. Frank Guyot, Mlle Frankie 
et M. Arthur Pollon retournaient 
par avion à Brandon, Man.,*a- 
près avoir passé quelque temps 
« visite chez Mille Paula Théo- 
r 


t. 

M, et Mme William Beaudry, 
accompagnés de leur fille, Mary, 
d'Ashern,' Man. visitèrent leurs 
fils et bru, M, et Mme William 
Beaudry. 

M, et Mme Claude Létienne et 
leurs filles, Claudette et Lorrai- 
ne, de St-Boniface, sont retournés 
chez eux après avoir passé une 
semaine à Prince-Albert où ils 
furent les hôtes de M. et Mme C. 
Godin, ainsi que des familles Al- 
bert et Gérard Pagé. Ils en profi- 
tèrent pour visiter le lac Waske- 
siu, au parc national de Prince- 
Albert. -C'était la première fois 
que M. Létienné visitait la ville: 
quant à son épouse, elle n'était 
Fa revenue depuis 21 ans. Mme 

étienne est la fille de M. et 
Mme Clément Lafrenière et soeur 
des RR. PP. Cléophas et Albert 
Lafrenière, O.M.I., qui ont vécu 
ici pendant plusieurs années a- 
vant de retourner à St-Boniface, 
Tous sont enchantés de leurs va- 
cances et du chaleureux accueil 
qu'ils reçurent en la ville, Ils 
rendirent aussi visite à M. et 
Mme Maurice Longpré, amis in- 
times de la famille Lafrenière, 

M. et Mme Gérard Pagé et 
leurs enfants, Lucille, Daniel et 
Claude, passent Une semaine de 
vacances à Emma Lake. 


t récoltée ou bon moment, qu'ella 


le pelage où le cossage des grains. 


MÉNAGÈRE 


Jeunes Hos intéressées 


St-Boniface, le: 14 août 1959 
Montmartre 
Mariage Perras-Rioux 

Le 1er août, er l'église du Sa- 
cré-Coeur de Montmartre, avait 
lieu le mariage de Mlle Emma 
Rioux, fille.de M, et Mme Ernest 
Rioux, avec M, René Perras, fils 
de M, et Mme Wilfrid Perras, 
tous de Montmartre, M. l'abbé 
J.-A, Foisy leur donna la béné-| 
diction nuptiale, 

La mariée était vêtue d'une 
longue robe blanche, Son voile 
était retenu par une couronne de 
perles et elle portait un bouquet 
de roses rouges 

Les filles d'honneur étalent 
Miles Annette Rioux, soeur de la 
mariée, et Dolorèse Chartier, de 
Zenon Park, cousine du marié, 

Les garcons d'honneur étaient 
MM. Hervé Rioux, de Regina, et 
Léo Siroux, de Zenon Park, MM. 
Hervé Langlois et Aurel Perras| 
agissaient comme huissiers, | 

Le diner fut servi au soubasse- 
ment de l'église par les Dames 
de l'Autel, 


names ete open 


BARGAIN 
DAYS 


on 


the 


Gacfe 


in | 
WESTERN 
CANADA | 


TARIFS ALLER ET 
"COACH" RETOUR || 
ENTRE | 
WINNIPEG et | 
SASKATOON $19,10 
Vous économisez $13,90 
REGINA $14,50 
Vous économisez $10.50 
EDMONTON $32.25 
Vous économisez $20,50 
FORT WILLIAM $17.00 
Vous économisez $12.40 
PORT ARTHUR $17,20 
Vous économisez $12,45 
CALGARY $32.25 
Vous économisez $20,50 


Valable À l'aller LES 18 et 19 
AOUT, Vous devez commencer vo- 
tre voyage de retour dans les 10 
jours qui suivent la date d'achat de 
votre billet, Des tarifs d'écgnomie 
correspondants sont offerts pour 


voyager entre d'autres endroits. 
Voyager par train, c'est 
voyager à bon compte 
Renseignements de votre agent, 


Conadian Gucific 


\n 


Les nouveaux époux partirent | 
ensuite pour Stevens, Ont,, où 
ils résideront, 

Etaient de passage pour les no- 
ces: Mme Charles Lambert, de 
Rainy River, Ont,, Mme Pelland, 
de Port Cobourne, Ont., grand- 
tante de Mme Perras, M, Aurel 
Perras et son amie, Mile Marcel- 
line Lemoine, d'Edmonton, Alta, 
et M, et Mme Rémi Lalonde, de 


Zenon Park, Sask, 
Va-et-vient 

M, et Mme Léon Lemoine et 
leurs enfants, ainsi que Mille Ma- 
rie-Anne Lemoine, d'Edmonton, 
ont rendu une courte visite à M, 
et Mme Wilfrid Perras 

M, et Mme Eugène Dubord et! 
leur famille, de Moose Jaw, ont| 
passé une semaine de vacances 
chez M, J.-A, Dubord, 

M, et Mme Jean-Louis Jubin- 
ville, de St-Boniface, - 
taient de passage chez M, et Mme 
Ulrie Giroux, 


P L4 . 
érigord 
Va-et-vient 
M. et Mme John DesRoches et 
leurs enfants, de Saskatoon, vi- 
sitèrent leur parenté, dernière- 
ment, 
M. et Mme Subsack et leurs 
enfants, d'Ottawa, visitèrent les 


parents de Mme Subsack, M, et 
Mme Adrien Côté, ainsi que ses 


soeur et beau-frère, M, et Mme 
Willie Langlois. 
Dernièrement, Mme Michel 


Dubé recevait la visite de ses 
enfants, M. et Mme Lucien Dubé 
et leur famille, de Le Pas, M. 
Gabriel Dubé et quelques-uns de 
ses enfants, aussi de Le Pas, 
et Mme Léon Dubé et leurs en- 
fants, de Brandon, Man, 

M, et Mme Paul Choquette et 
leur fillette sont retournés à 
Prince George, C.-B., après avoir 
visité leur parenté, 

Mme Marc Pelletier est reve- 
nue chez elle après avoir visité 
ses filles à Quesnel, C.-B. 

M, Gérard Dubé conduisit son 
épouse à Saskatoon, la semaine 
dernière, pour examens médi- 
caux à l'hôpital de l'Université. | 

Mme Rose:Anna Supien, de! 
Zenon Park, est venue dernière-| 
ment passer quelques jours chez! 
ses fille et gendre, M. et Mme 
Donat Plante. 

Le R, P, A.-E. Robveille, 
P.S.M. curé, est allé à Regina, la | 
semaine dernière, pour assister à 
la retraite ecclésiastique. 

Le jeune Ronald Plante passe 
ses vacances chez ses oncle et 
tante, M. et Mme Donat Plante. 


M. et Mme Hercule Plante. 


M, et Mme Médéric Caza sont | 
allés à l'exposition de Regina. 

M. et Mme Roland Bossé et 
leurs enfants sont allés à St- 
Front, dimanche dernier. 

M. et Mme Edouard Mathieu, 
de Churchill, Man,, sont en vi- 
site chez leurs parents, M. et 
Mme Joseph Mathieu et leur fa- 
|mille, 

M. et Mme Arthur Pelletier et 
leurs enfants sont allés à Vermil- 
|lon, Alta, dimanche dernier, vi- 
| siter les parents de Mme Pelle- 
tier. 

M. et Mme Jules Langlois et 
leurs filles, Lorëétta ét Lorraine, 
sont déménagés à Archerwill où 


IL visite aussi ses grands-parents, | 


M. | l'absence de M. l'abbé E, Toupin, 


WORLD'S MOST COMPLETE 
TRANSPORTATION SYSTEM 


M, Langlois a HP la position 
de chauffeur de l” 
{laire, 


autobus sco-|sé quelques 


Mare : L Es 


Hiva 


Le gouvernement communiste de Kerala, état du sud de l'Inde, ayant voulu imposer une doc- 
trine athée et matérialiste aux écoles religieuses du pays, les autorités scolaires en question ont dé- 
cidé de fermer les portes de ces institutions, au nombre de 7,000, tandis que le gouvernement de son 
côté poursulvait son but, Les démonstrations pacifiques des chrétiens et des hindous ayant été sup- 

rimées avec violence, les émeutes se succédèrent jusqu'au moment où le gouvernement central de 
inde décida d'exercer ses pouvoirs d'urgence et d'enlever le gouvernement Kéralien, Femmes et 
enfants prirent part aux démonstrations, comme le démontre la photo, (Photo NC) 


M. et Mme Jean Gaudet,'de 
| Brandon, ainsi que M. et Mme 
Alex, Wolensky et Mlle Rose 
Hélène Wolensky, de Bellegarde, | 
ont passé quelques jours aux | 
Etats-Unis où ils visitèrent diffé 
rents endroits | 

Mme Lionel Fréchette passe | 
deux semaines de vacances chez | 
L sa mère, Mme U. Sylvestre. 

Le R. P. A. Carrière, O.MI,) M, et Mme Gilbert Mahin se 
et M. Ovide Poirier, de Haywood, | sendirent à Brandon pour assis-| 
ropagandistes pour le journal | ter au mariage de leur fils, M.} 
à Liberté et le Patriote, étaient! Raymond Mahin, avec Mlle Ju- 
de passage dans la paroisse, der-| djth Martel, le 29 juillet, 
nièrement. M. Poirier en profita Fête champêtre 
pour W dr Mn pb A A pe Une fête champêtre organisée 
soeur, 32, el APM ‘| par les Chevaliers de Colomb eut 

Le comité des Dames de Ste-|ljeu sur le terrain du pique-ni- 
Anne s'est réuni le 26 juillet | que, le dimanche 9 août. Les pa- 
pour nommer le nouveau comité | ;5jsses de Wauchope, Redvers, 
pour l'an prochain qui est formé Cantal et Storthoaks étaient re- 
comme suit: Mme Alphonse Mo- | brésentées. Chacun avait appor- 
reau, présidente, Mme Arthur|{é son souper. Il y eut différents | 
Moreau, vice-présidente, et Mme jeux, balle au camp, courses, 
Lucien George, secrétaire. IL Y bingo, quilles, etc. 
eut également réception de cinq! Tout le monde ayant apporté| 
nouvelles congréganistes, Mmes! 4 bonne humeur, la journée se 
André Revet, Maurice Moreau, | Lassa agréablement dans un es- 


Bellegarde | 


Le R. P, À. Gervais, O.M.I, 
est en visite chez son frère, M, 
Georges Gervais, et fera du mi- 
nistère dans la paroisse durant 


parti en vacances pour quelques 
semaines, 


| Alphonse George, André George! brit de fraternité qui est tout à 


et André Bauche. l'honneur des Chevaliers, organi- 
Le concert de Bob Mitchell et! sateurs de cette charmante petite 

ses petits chanteurs fut un succès fête. 

et fut très apprécié de tous. | Décès 
Etaient de passage au presby- M. et Mme Antoine Roussel! 

tère, la semaine dernière: M.) ont eu la douleur de perdre leur | 

l'abbé Dominique Dugas, de Gra-| bébé, décédé la semaine dernié-| 

velbourg, M. et Mme Jos. Bal- | re à l'âge de 23 jours, 

caen et leurs enfants, de La Bro-, Baptême 

querie, Man. Le 12 juillet: Yvette-Marie, fil- 
M. et Mme Albert Sylvestre et! le de M. et Mme Gilbert Bauche, 


leurs enfants et tue eg rer 
George et Lilianne Sylvestre.| . 
tous de St-Boniface, ont passé Saint-Hubert 
la fin de semaine chez leurs pa- 

Accident de route | 
M. Raymond Gérard est hos- 


rents. 
M. et Mme Albert Bauche el 
leurs enfants, d'Eastend, Sask., pistalisé à Estherhazy et ses deux 
passent deux semaines de vacan- fils, Michel et Elie, sont patients 
ces chez leurs parents, M. et Mme | à l'hôpital des Soeurs Grises de 
Louis Bauche. Regina où ils ont été transportés | 
M. et Mme Henri Bauche et) par avion lors d'un accident de 
leurs fils, Einile et Roger, ainsi route. Quoique leurs blessures 
que Mme Louis Bauche, ont pas- étaient assez graves, leur condi- 
jours à Minot, D.-N., tion est satisfaisante. 
semaine de juillet, M. et Mme Marcel Gérard et 
leur fils, Eddie, de Whitewood, 


la dernière 


TT l'ont aussi été blessés et sont hos- 
f | pitalisés à Estherhazy. Ils étaient 
ë tous dans la même voiture. 
| Espérons qu'ils se remettent 
| tous au plus tôt. 
Va-et-vient 


Au Manitoba 


LI | 
St-Pierre-Jolys 
Ordination sacerdotale 
Son Exec, Mgr Maurice Bau 
doux, archevêque de St-Bonifa-| 
ce, conférera l'ordination sacer 
dotale au R, F, Emery Mulaire, 
O.M.I, en l'église de St-Pierre 
Jolys le dimanche 30 août, à 4h 
p.m, Le nouveau prêtre célébrera 
sa première messe le lendemain! 
Imatin, à 9 h, et sa première 
messe solennelle le dimanche sui 

vant, à 10 h. 30 a.m, 

Fils de M, et Mme Joseph 
Emery Mulaire, le futur ordinand 
I fait ses études classiques au 
Juniorat de la Ste-Famille de St 
Boniface, son noviciat à St-Nor 


bert et il poursuit ses études 
théologiques au scolasticat de Le 
bret, 

| Dunrea 

| Election 


| 
A l'issue de la messe célébrée | 
jen l'honneur de sainte Anne, le! 
lundi 27 juillet, il y eut l'assem 
blée annuelle et la nomination | 
des dignitaires à la sacristie | 
Mme Félix Fitzpatrick fut élue! 
présidente, Mme Lucien Légaré, | 
| vice-présidente, Mmes P, Bisson | 
et Arthur Paradis, conseillères. | 
| La sacristine est encore Mme P| 
| Bisson et Mme Joseph Souyri est 
de nouveau secrétaire 
Va-et-vient 
|: M, et Mme Louis Colbe ont 
|joui récemment de la visite de} 
M. et Mme Georges Mayor, ac 
compagnés de leurs deux enfants, | 
de St, James | 
M. et Mme Alcide Lafrenière| 
et leur famille, de St-Eustache, | 
PQ. ont passé quelques jours au 


UP 0 


Val Marie 


Mlle Mariette Filion, de Ca- 
dillac, est en visite chez la fa- 
mille Armand Carrière, 

M. et Mme A.-M, Dumand 
sont de retour de Calgary et de 
Lac Louise où ils ont visité leurs 
fils, Louis et Guy 

M, Jos, Bouchard et ses deux 
fils sont partis en automobile 
pour l'Est, | presbytère 

Mme Alex, Vadeboncoeur est! : Mgr A. Vachon, P.D., d'Assi-! 
de retour de Montréal après un |niboia, Sask,, était aussi de pas-| 
séjour d'un mois chez l'aîné de sage au presbytère, récemment.| 
ses fils, Gilbert M. et Mme André Fortier et} 

La famille Prosper Pinel a|leurs fils, Guy et Alfred, d'Ala- 
passé la fin de semaine chez la |mida, Sask,, sont venus visiter 
famille Jos. Wanlin, de White | MM, et Mmes Edmond Beaupré| 
Water, Montana. let Jos. Gagnon, dernièrement, et | 

M, Alex. Vadeboncoeur est al- |ces derniers sont retournés avec 
lé travailler comme contremai- |eux pour quelques jours de villé- 
tre à Duncairn, giature en Saskatchewan. | 

Etaient en visite chez la famil:| M. et Mme Albert Delichte et 
le Jos, Leblanc: la famille Wil- É 
frid Douville, de Ponteix, et M. 


taient de passage chez M. et Mme 


et Mme Robert Arsenault, de | Edmond Beaupré, ces jours der- 
Swift Current niers. 
Naissances MM. et Mmes T, et Georges 


A M. et Mme Lavern Lizée est 


| Un 


| Vives 


leurs bébés, de St-Alphonse, é-| 


Boulet et leurs enfants se sont} 
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(On fête à St-Claude les noces 


d'argent de M. et Mme Déquier 


Le dimanch 


ST-CLAUDE 


2 août, les 


amis de M, et Mme Damase Dé 
quier se réunissaient à la demeu 
re de ces derniers pour leur offrir 
leurs voeux à l'occasion de Jeur 
vingt-cinquième anniversaire du 
mariage, Ils furent accueillis ave 
la plus aimable hospitalité, Uni 
orchidée d'une rare beauté fut 
offerte à la jubilaire, et un oeillet 
[blanc fleurissait la boutonnière 
du jubilaire 

C'est avec plaisir que les invi 
tés constatèrent la présence de 
deux demoiselles et garçon 
d'honneur de 1934 

La plus franche gaieté régna 
tout l'après-midi et pendant qui 
certaines gens se plaisaient à cau 
\ser sous les grands arbres, Îles 
jeunes jouaient à la balle sous 


les regards des intéressés, Le pe 
tit peuple fort nombreux s'épar 
pillait en ébats joyeux dans la 
spacieuse cour de ‘chez Damase’ 
abondant souper fut servi 
sous les arbres à plus de 80 con 
Un superbe gâteau ‘déco 


rait la table d'honneur 


rendus à Regina, dernièrement, 
| pour y visiter parents et amis. 
M. et Mme Henri 


née une fille, 
A M. et Mme Roland Gauthier 
est née une fille, 


Boulet et} 
leur fils, Roger, de St-Boniface, | 
étaient de passage à Dunrea, en| 


Dumas fin de semaine. 
; 1 M. et Mme Auguste Garand 
Va-et-vient ont reçu avec bonheur la visite 


Mme Germaine Dauphinais est|de leurs fils et brus, MM. et} 


allée visiter ses enfants MM. et! Mmes Roland et Edouard Ga- 
Mmes J. Mandolé et René Dau-|rand, de Le Pas, accompagnés 
phinais, de Trail et Salmo, C.-B.|de leurs enfants. M, J.-B. Garand, 
M. et Mme Francis Giroux et| de Vancouver, est aussi venu se 
leurs enfants, de Regina, sont en| joindré aux agapes familiales, 
visite chez leurs frère et soeurs.| M. et Mme A. Garand sont en 
M. et Mme Oscar Legault sont | ce moment partis pour un voyage 
allés visiter leurs fils et brus,| à Ponteix et autres endroits de 
MM. et Mmes Aurèle Dumont, la Saskatchewan. 
de Montréal, et Gerry Dumont, 
de Galt, Ont. |min recevaient dernièrement la 
Mme Eddie Hyde et ses en-| visite de M. et Mme Félix Bour- 
fants et ses parents, M. et Mme! get, âccompagnés de 
R. Zébière, sont de retour d’une! Paul, de Vancouver, ainsi qu 
promenade à Winnipeg où ils vi-| celle de M. Ernest Pre 
sitèrent M. et Mme Marcel Zé-| aussi de Vancouver, 
bière, Mme E. Ritchot et M. 


Mme A. Ashcroft, accompagnée 


dirent au Club Belge pour en- 
de son bébé, de St-Boniface. 


tendre la fanfare de St-Boni- 
face. En revenant, ils s'arrêtè-| 
rent à Oak Lake pour visiter| 
leurs neveux et nièces, MM. et 


et Raymond Boulet, de St-Boni- 


semaine chez leur parenté. 


M. et Mme Armand Beauche: | 


leur fils, 


M. et Mme Aimé Boulet ont| 
et Mme A. Massart. Ils se ren-|joui de la présence de leur fillé,| 


MM. et Mmes Léandre Bisson | 


face, étaient en congé de fin de| 


nombreux parents et|are 


| 


l'out a côté, une table était 
te et entourée d'une immen-: 
se grappe de tout-petits qui se 
rassaslalent de fort bonnes cho- 
par les jeunes demoi- 
clles, Un beau cadenu leur fut 
offert en souvenir et les invités 
se séparèrent heureux et contents 
ces agapes familiales vt amie 

en souhaitant aux jubilai- 
res de nombreuses autres années 
de vie conjugale et des jours heu- 
au milleu de leurs enfants 
amis 


s( sCr vies 


de 


cuit 


reux 
et de 

Le 
réunion étaient Mmes 
Léon Chappelluz, dos 
et Rouire 


leurs 


de cette belle 
Léon Rev, 
Philippe 


responsabDies 


Lucien 


LOUIS NMASSON 
B,A., M.Ed 
PSYCHOLOGUE 
Orientation - Epreuves d'aptitudes 


Téléphone Alpine 3-8118 


— Si l'on ne m'avait pas retiré de l'eau. 


1 Voici comment $1.75 par mots 
| double votre protection d'assurance 
È 
Par une journée d'été, il y a deux ans, au 
cours d'une partie de pêche, un coup de vent 
remplit notre chaloupe d'eau. Un violent 
coup me fit perdre connaissance mais mon compagnon réussit 
à me maintenir à flot jusqu'à l'arrivée des secours. 


| —J'ai manqué y perdre la vie, ce qui m'a mis en relief la 


| 


nement, 


| valeur de ma police de $10,000 de la Confederation Life, Moven: 
nant $1.75 par mois, j'ai fait ajouter l'assurance contre la mort 
accidentelle et la mutilation. Si l'on ne m'avait pas sauvé, la 
Confederation Life aurait payé à ma lemme deux /ots le capital 
assuré de ma police, soit $20,000 au lieu de $10,000, 


On me dit que 10% des décès sont causés par un accident, 
Et bien que je sache que l'assurance ne peut rien pour pret entr 
les accidents, elle donne: à ma famille une grande mesure da 
protection financière et à moi la tranquillité d'esprit. 


Une police de 810,000 de la Confederation Life qui comports 
l'assurance en cas de mort accidentelle et de mutilation paierai 


« De généreux paiements comptant dans le cas de muti- 
lations non-mortelles causées par un accident, 
$10,000 si vous mourez de causes naturelles. 

20,000 si vous mourez à la suite d’un accident, 
830.000 si vous mourez victime d'un accident alors que 
vous voyagez dans un autobus, taxi, tramway, train, 
bateau où avion commercial, ou dans l'incendie d'un 
sôtel, théâtre ou cinéma, école ou édifice du gouver- 


| Mmes Auguste et Henri Vanders- 
| cheaghe, et à Virden où ils ren- 
|contrèrent M. et Mme Emile 


M. et Mme Albert Girardin et | 


leurs enfants, de Swan Lake,| PROTÉGEZ CEUX QUI VOUS SONT CHERS. CONSULTEZ 


“Je considérais mon vieux . 


M. et Mme O. Praud sont allés 
[à Calgary pour quelques jours 


tracteur comme mon préféré . .. 


let ont assisté au mariage d'une | 
| de leurs petites-filles, Mile Eliza: | 
|beth Praud, le ler août. 

| Mlle Marguerite Istace est én| 
lvisite chez ses frère et belle-| 
| soeur, M. et Mme C. Istace, de| 
Saskatoon, pour quelques semai- 


et Mme P. Mullie, de Whitewood, 


jours ses oncle et tante, M. et 
Mme N. Chauvaux, à l'hospice| 
Jeanne d'Arc. | 

M. et Mme D. MeCormick, de 

| Regina, ont fait deux courtes vi-| 
| sites chez M. et Mme C. Bach- 
told lors d'un voyage aux Etats- 
Unis. 
t M. et Mme A. Gatin, de Regina, 
| sont en visite pour une semaine 
chez leurs parents, M. et Mme 
l'E. Gatin, et chez M. et Mme A. 
| Pelletier. 

M. Jean Boutin, de Regina, 
était.en visite chez sa mère, Mme 
M. Boutin, en fin de semaine. 

M. et Mme G. Decelles et leurs 
enfants, Mme S. Decelles et Mile 
Ÿ. Decelles sont allés chez M. et 
| Mme L. goes d'Emo, Ont, | 

ur quelques jours. 
as: k. P. J. Bordet, F.M.I,, tu- 
ré, est allé x Regina, la semaine 
dernière, pour la retraite du 
clergé. 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 


étaient en visite chez Mmes Léo! 


Wanlin. 
et Charles Girardin, en fin de 


Mme Florida Cruywel, de Chi- 
cago, est en visite chez sa tante, semaine. ; é 
Mme M.-Louise Rollin, et ses ne-| M. L. Girardin est toujours 
veu et nièce, M. et Mme Lucien! hospitalisé à Killarney, mais en 
Beauchêne, de Wawota. voie de rétablissement. 
ne Voeux de prompt retour à la! 
santé à Mme Lucien Légaré qui 


| nes. , 
M. et Mme M. Mullie et leurs l4 . nu er ; 

l'enfants, Mme P. Laforge et sa Léoville a A nas BY-DoRMAGe PAU 

| petite fille, d'Arborfield, et M. Va-olsviont rs crPari mit Î C. Duperreault, Representative, 


1 n £ 
Se sont rendus à Prud'homme| Les défauts sont énormes lors-| 


ont passé quelques jours chez S ] s e 
! Mmes L. Beaujot et R;|à l'occasion du mariage de Mlle | que l'amour est, mince. î 
PL ue ; Edna Grimard avec M. Pierre Proverbe danois, ss-11r 
Mile M. Lalumière, de Mont-| Lepage, de Vonda: MM. et Mmes, 
réal, a visité pour une dizaine de|Graus, Georges et René Cross-| _— —— 
o 


land, Gérard Bruneau, Roch et} , 
Léo Paquette, 

Se sont rendus également à 
Prud'homme, le 3 août, pour les 
noces d'or de M. et Mme Joseph 
Rivard: M. et Mme Louis Denis 
et leur fille, Cécile, M. et Mme! 
Arthur Poulin et leurs filles, 
Jeannine et Louise, M. et Mme 
Léo Poulin et leur fille, Suzanne. 

Les visiteurs suivants étaient 
de passage dans la paroisse, der-| 
nièrement: M, et Mme Edmond 
Casavant et leurs enfants, Ar- 
mand, Ernest et Renée, et M. et 
Mme Kush, tous de Domremy; | 
M. et Mme Dupuis, de Hoey; M, 
ét Mme Ephrem Casavant et 
leurs fils, de Prince-Albert; M. 
et Mme Alphonse Trépanier, de 
Vancouver; M. et Mme Roger 
Hudon, de Zenon Park; Philippe 
et Rosaire Bussière, de Vonda; 
Laurent, Conrad, Lucille et Thu- 
ribé Bussière et Gervaise Ethier, 
de Bellevue; Fernand Denis, de 
Vonda; Armand Denis, de Port 
Alberni; Gérard Poulin et Al- 
phonse Gagné, d'Abercorn, P.Q.: 
M. et Mme Jos. Gagné et, leur 


’ , 
désespérées 

Le coût de publication de cette 

prière a été payé par un abonné 

en reconnaissance pour faveur ob- 

tenue par l'intercession de ce saint. 


fille, Agnès, de New Westmins- 
ter, C.-B.; J.-B. Gagné, de Mc- 
Lennan, Alta; Francis Poulin et 
Léo Poirier, de Vancouver; Jof- 
tre ‘et Denis Rouillard, chez leur 
mère, Mme dre. : Rouillard; M.|. 


Pour obtenir notre brochure gratuite sur la nouvelle assurance 
en cas de mort accidentelle et de mutilation, communiquer avee 
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"C'était merveilleux” 


C'était merveilleux! Voilà l'opinion d'une jeune campeuse sur 


les onse jours qu'elle a passés au Camp Notre-Dame à la Plage 


Albert au mois de juillet, Cette jeune ‘cousine a tellement appré- 


clé ces jours de grand air qu'elle 


tous ses ‘cousins se rendent compte des bienfaits d’un camp de 
jeunes, À cette aimable ‘“ cousine”, j'adresse mes remerciements 
sincères espérant que d'autres garçons et filles imiteront son geste | 
et m'enverront les récits palpitants de leurs aventures de vacances, 


Journées bien remplies 


Truiht! (Ce coup de sifflet me 
déchirait les oreilles, mais on 
vient à s'y habituer), En moins 
de dix secondes, les 45 pionniè- 
res étaient à la porte de leur fort 
pour l'offrande du matin, 

“La porte du fort?" me direz- 
vous, En effet, la porte de leur 
fort, car les campeuses étaient 
des pionnières habitant des ca- 
bines qu'elles appelaient fière- 


ment leur ‘fort’, Chaque fort | 


portait un nom historique: 
Chambly, Frontenac, Fort Rou- 
ge, Fort Si-Charles, etc. Les mo- 
nitrices étaient les intendantes 
et habitaient la ‘mission’, Le ré- 
fectoire avec la cuisine étaient 
la citadelle où le ‘gouverneur’, 
M. l'abbé Lévéque, demeurait, 


La journée au camp se résume | 


brièvement à ceci: d'abord le sa- 
lut au drapeau, la messe, le dé- 
jeuner, l'inspection (le point noir 
de la journée, au dire de certai- 
nes pionnières), petits jeux, 
courses ou ‘crafis” et enfin le 
bain, la page d'Evangile et le di- 
ner, L'après-midi commençait 
par la sieste, puis le grand jeu 
suivi du bain, de la récitation du 
chapelet et du souper, Parfois 
nous faisions une excursion au 
cours de laquelle nous avions le 
souper, Le ‘salut au drapeau, le 
salut du St-Sacrement et la veil- 
lée clôturaient la journée, 

Cette routine peut vous sem- 
bler monotone, mais chaque jour 
apportait un grand jeu, une veil- 
lée nouvelle qui mettaient une 
note différente à celle du jour 
précédent, 

Cependant, une journée, vers 
la fin du camp, fut tout à fait 
particulière, Imaginez-vous 
qu'un bon matin, la monitrice 
censée donner le mot d'ordre 
pour la journée nous salue en 
ces termes: ‘Bonsoir les pionniè- 
res, j'espère que vous avez pas- 
sé une bonne journée’. Et voilà 
que l'on baisse le drapeau au li- 
eu de le monter! 


Tout à l'envers 
Eh bien! C'est ce qui est ar- 


rivé le jeudi avant notre départ. | 


C'était le ‘crazy-day'', Après la 
messe, nous avons eu la cantine 
et tout le monde est allé mettre 
ses vêtements à l'envers et sens 
devant derrière! ‘Après un bon 
souper de tourtières (nous avons 
eu de la difficulté à le digérer), 
nous avons eu toutes les activi- 


‘tés de l'après-midi, Il n'y a que 


le diner et la veillée qui furent à 
leur ordre habituel! Au drapeau 
le soir, après un bon déjeuner, 
Ja monitrice nous dit: Bonjour 
les pionnières! Vous avez bien 
l'air endormies, donc! Le mot 
d'ordre aujourd'hui est: ‘Pion- 
nières, de reculons”, Puis on en- 
tonna l'O Canada. Nous avions 
l'impression d'avoir la tête elle- 
même à l'envers! 


La nuit dont je me souvien- 


Texte d'après Willam 
et divers auteurs 


1. Nous voyons Marie auprès du premier 
martyr, Étienne, ca jeune disere à la parole 
éloquente qui sème les miracles sous se 
Conduits par la haine, les Juifs l'ont 
monsacré à coup de pierres. || meurt en di- 
sont: ‘Seigneur, ne leur impute pes ce pé- 
ché", Marie ponse à son File sacrifié si 


pes,,, 


durement pour les hommes. 1! 


a fait un compte rendu pour que 


Cousine JOSETTE, 


drai le plus longtemps est évi- 
 demment celle que j'ai passée 
sous la tente comme une vraie 
pionnière, avec un simple toit de 
toile, au milieu de la forêt où 
l'on entendait le vent bruisser 
| dans les arbres au-dessus de nos 
|têtes, (J'avoue que j'avais un 
peu peur.) 11 ne faisait pas très 
chaud malgré les deux couver- 
tures de laine pliées en deux qui 
me couvraient. 


Un autre événement impor- 
tant du camp fut le ‘’eamper's 
day'', La veille, les filles de cha- 
que camp avaient élu trois filles 
pour remplacer les trois moni- 
trices pour tout l'avant-midi, Les 
nouvelles monitrices .assistèrent 
à la grande réunion du soir qui 
préparait les activités du lende- 
main. Elles s'acquittèrent à mer- 
| veille de leur tâche, malgré quel- 
| ques disputes du côté des petites, 


Pour résumer le camp en quel- | 
ques mots je dis: “C'était mer- 
veilleux”, Evidemment les filles | 
ne sont pas toutes de mon avis 
(ce sont les exceptions) mais moi! 
je compte y retourner l'an pro- | 
chain et plus tard, peut-être, | 
comme monitrice. 


Marie-Thérèse BOILY, 


13 ans, 
537, rue Langevin, 
St-Boniface, Man. 


Endroit: s.ile ou cour. | 

Joueurs: à volonté, { 

Matériel: un petit objet quel- | 
conque, 


Le terrain est divisé en qua- 
tre parties: une ligne exactement 
au centre et à chaque extrémité 
une autre ligne qui donnera un 


environ, 


Au début du jeu, les joueurs 
sont partagés en deux équipes 
qui occupent les deux camps 
| opposés. Le sort désigne quelle 
sera 
“message”, l'autre représentera 
l'ennemi”, 


Les deux équipes étant en pré- 
sence l'une de l'autre dans leur 
camp respectif, le chef de l’équi- 
pe qui a le ‘message’ le remet à 
un de ses partenaires ou le gar- 
de sur lui en simulant de le pas- 
ser à un co-équipier, Le chef de- 
mande alors au chef du camp 
ennemi en combien de coups il 
veut s'emparer du ‘message’, La 


réponse élant donnée (on ne 
peut demander plus de cinq 
coups) le signal est donné de 


faire passer le ‘‘message” sans 
que son porteur soit pris. 


| passer la ligne centrale pour 
prendre les autres joueurs; ceux- 
|ci seront en sécurité quand ils! 
| auront traversé la ligne du camp 
d'où ils viennent, Pour prendre 


deux 
{j'ai reçues la semaine dernière, | 


| tous les autres qui ont eu quel- 


LE METONOË 


vamp de cinq pieds de largeur | 


l'équipe qui détiendra le | 


, Pl 
Le camp ‘ennemi’ ne peut dé- 


1, 


NA 
COURS D'ETE À 


Plus bas vous pourrez lire 


lettres fort gentilles que 


C'est bien dur pour moi d'aller 
à la messe pendant la semaine 
puisque je reste à la campagne, 


LA LIBERTE ET LE PA 
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Les ‘‘cousins” écrivent . . . 


L'année pochaine nous allons 
avoir une école toute neuve avec 
deux classes de plus, Soeur Emi- 


J'espère que d'autres cousins | Mais je vais essayer d'y aller en | lia sera ma maitresse, ça veut 


imiteront le geste de ces deux 
charmantes fillettes de La Salle. 

J'invite de nouveau ceux qui! 
ont fait des camps d'été à m'écri- 
re pour ‘me raconter ça”, Et| 


ques petites aventures, qui ont 
fait du spécial durant les va- 
cances, hâtez-vous d'écrire, Cer- 
tainement que les autres jeunes | 
seraient très heureux de lire ces | 
récits de campement, d'aventu- | 
re, ele, 


Cousine JOSETTE, 
» MAR SU 


Chère cousine Josette, | 


Comme vous voyez votre pe- | 
tite cousine de La Salle ne vous 
oublie pas, Je veux vous annon- | 
cer que je suis promue au grade | 
six avec la moyenne de 90 pour | 
cent, À 


un joueur, il faut lui donner | 
trois tapes dans le dos, mais sane | 
le retenir avec l'autre main, On 
recommence la traversée autant 
de fois qu'il a été donné de 
éoups, à moins qu'on ne se soit 
|lémparé du porteur du ‘messa- 
| ge’ avant, 


| 


Il faut demander le ‘‘messa- 
| ge”: sans cela on n'est pas obli- 
| gé de le donner. 

Le ‘message’ ne doit pas 
changer de porteur durant une 
| partie, 


Si le “message” n'est pas in-| 
| terceplé, le camp qui le possè- | 
| de le conserve pour la partie sui- 
| vante, Si l'on a réussi à s'en em- 
| parer, le camp ‘‘ennemi” devient | 
[le porteur du ‘message’ et les 
autres, camp ‘ennemi’, | 


| Les points se comptent ainsi: 

Si l'ennemi demande 1 coup 
et réussit, on lui donne 5 points; | 
s'il perd, il en donne 2, | 

Si l'ennemi demande 2 coups | 
et réussit, on lui compte 4 points: | 
{s'il perd il en donne 4. 

Si l'ennemi demande 3 coups! 
et réussit, on lui compte 31! 
| points: s'il perd, il en donne 6, | 
Si l'ennemi demande 4 coups 
|et réussit, on lui compte 2 points: 
s'il perd, il en donne 8, 

Si l'ennemi demande 5 coups | 
et réussit, on lui compte 1 point: | 
s'il perd, il en donne 10, 


allant coucher chez grand-mère, 

Je passe des vacances bien or- 
dinaires chez nous en faisant la 
vaisselle et en aidant à soigner 
les poulets et les dindes, 

Mon plus grand désir serait 
d'avoir une soeur mais malheu- 
reusement je n'en ai pas, À la 
place j'ai deux frères,, Claude, 
qui a 13 ans, et Luc, le bébé de 
la famille, 

Aurevoir pour maintenant, 

De votre cousine qui ne vous 
oublie pas, 

Louise GIRARDIN, 
La Salle, Man. 


| JR, Gi à 
Chère Cousine Josette, 


Voilà déjà quinze jours de va- 


| cances passés. Je viens vous dire 


que j'ai passé mon grade et mes 
examens français, Mon frère, lui, 


|a été un fameux chanceux, il à 
leu le prix provincial de son gra- 


de, Moi ça n'a pas été aussi bril- 


lant, mais l'année prochaine je |t-il, Une telle carence rend plus| 
{sensibles aux infections respira- | 


vais me planter, 

La première semaine de va- 
cances, je suis allée à Pine Falls, 
chez mes tantes. Pendant que 
j'étais là-bas, il est arrivé à la 


| I1 s'appelle “Guy il est si pares- | 
|seux, qu'il dort tout le temps. | 
Mé voilà la seule fille au milieu | 
de trois garçons, mais ne crai-| 
gnez pas que je me laisse mar- 
tyriser, Je saurai bien me dé- 
fendre, Papa a offert une belle 
plante de maison, pour fêter l'ar- | 
|rivée du nouveau bébé; elle est| 
très belle et toute fleurie. 


Qu'est-ce 


Q. — Qu'est-ce qui a deux 
bras et quatre pieds? 

R. — Un fauteuil. 

Q. — Qu'est-ce qui a un oeil 
au milieu du front? 

R. — Une locomotive, 

Q. — Qu'est-ce qui n'a ni 
chair, ni os, et qui pourtant 
cinq doigts? 

R. — Un gant. 

Q. — Qu'est-ce qui a quatre 
jambes et n'a qu'un pied? 

R. — Un lit, ï 

Q. — Plus j'en ai, moins il 
m'en reste, Qui suis-je? 

R. — Des années (la vie), 

Q. — Quels sont les marins 
les plus ennuyeux du monde? 

R. — Ce sont les marins , . 
gouins, 

Q. — Quels sont les instru- 
ments de musique les plus dé- 


sagréables? 
R. — Ce sont les cors , ,, aux 
pieds, 
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BIEN HEVAEUX 
LES COEURS PURS" 


2. Le Vierge, laissant 


mont des Béatitudes, 
faudra sans 


doute beaucoun d'héroïsme à ses disciples, 
et alle pleure sur ce premier martyr, 


Léalisé par la SOCIETE CATHOLIQUE DE LA BIBLE. 


: 


dication de l'Evangile, dut souvent réunir les 
enfants, les femmes, et leur apprendre, avec 
toute le douceur de son sourire maternel, le 
secret du message que son Fils enseignait eu 


1h 


| 


| 


aux apôtres la pré- 


3, Un Juif nommé SAUL se distinguait par 
s0 fureur contre les premiers disciples de 
Jésus, | va à Dames pour faire arrêter les 
adeptes de la secte de ca prétendu ressuscité. 
Soudain, son cheval hennit et se dreste, une 
lumière d'un éclat incroyable terrasse l'hom- 
me, et une voix, colle du Christ qu'il porsé- 


cute, l'appelle à lui. 


| dire qu'il faudra se planter, J'es- 
| père que Vous prenez des va- 
lcances pendant ces temps 
|chauds, au moins en fin de se- 
maine, 


| Je vous écrirai encore une fois | 


{avant la rentrée des classes, 
| h 
Votre petitè cousine, 


| Annette LAGACE, 
Grade VI, 
La Salle, Man. 


Notes ag ricoles 


L'on doit ajouter à la ration 
d'automne des dindons un ali- 
{ment vert sous forme de farine 
| de luzerne ou de luzerne en bal- 
le de bonne qualité, conseille M, 
|R. M. Blakely, de la Ferme ex- 
périmentale de Swift Current 
| (Sask.), 
| C'est une façon de corriger une 
| carence de vitamine À, explique- 


|toires des troupeaux par ailleurs 

| bien nourris, 

| ) j L 
L'alimentation des dindon- 

neaux, depuis l'éclosion jusqu'à 


[l'âge de 8 semaines, peut com- 


[maison un nouveau petit frère. | prendre simplement de 7 à 8 li- 


|vres par oiseau d'un aliment de 
début (starter) pour dinde, 

Durant la période de croissan- 
ce, de la 8e à la 22e semaine, 
les compléments de protéine mi- 
néraux et vitamines proviendront 
d'aliments commerciaux de crois- 
sance, Ils seront servis avec les 
grains disponibles dans la loca- 
lité, 

Avec l'âge, les oiseaux exigent 
|plus de grains et moins d’ali- 
ments concentrés. À 24 semaines, 
un troupeau commercial consom- 
me environ 90 pour cent de 


centrés, 

Cette ration fournit les protéi- 
Ines et minéraux complémentaires 
len” quantités voulues, mais non 
{pas les vitamines et, particuliè- 
(rement, la vitamine A 
| C'est pour combler cette la- 
|cune que M. Blakely recomman- 
de fortement d'ajouter des ali- 
{ments verts à la nourriture d’'au- 
tomne, 
| Son conseil s'inspire du prin- 
cipe suivant: “Un dindon en san- 
|té, au régime alimentaire bien 
équilibré, est peu sujet aux in- 
fections bénignes qui pourraient 
être fatales à des dindons sous- 
alimentés”, 


| Le pour et le contre 


de la vie rurale 


Les cultivateurs canadiens ché- 
rissent leur mode de vie. indé- 
pendante, mais craignent l’incer- 


titude de revenu qui en découle. 


Images de 
Marie Pignal 


4. Rendu aveugle, il entre à Dames, le 
doeur changé. I di bus be Gr, à 
devenir le grand seint Paul se met à prêcher 
avec ardeur. Revenu À Jérusalem, il 
méler aux apôtres mais ceux-ci le redoutent, 
Barnabé l'amène, roconte aux apôtres sa mi. 
roculeuse conversion, Voici Moris accueillant 
avec clairvoyante bonté le nouvel anfont que 
lui envoie s0ù 


veut re 


file Jésus. 
(A SUIVRE) 


+ collaboration avec le Centre de la Bible diocésain, 


grains et 10 pour cent de con-| 


| Pourquoi? 


| ou parce que la morale des comé- 


| 


|çois Cartier, Andrée Champagne, 


{sur ce qu'elles considèrent com- 


[plans destinés à perpétuer et à 


| Avantages de la vie rurale: 


[maison et une ferme, de 


AU POSTE 
CBEWT. 


Emissions françaises 


cowboy'', ‘A la mode de chez 
nous'' et “A la porte St-Louis”, 
Le dimanche 16 août, lors de 
l'émission ‘Sérénade estivale” de 
3 h, à 3 h. 30 p.m,, les téléspec- 
tateurs pourrbnt entendre Moni- 
ue Leyrac dans ‘La Complainte 
e la butte”, ‘’Croquemitoufle’ 
et “Chanson tendre’, L'orchestre 
sera dirigé par Jean Deslauriers. 


Si vous aimez sélectionner les 
aventures galantes, on dira que 
vous courez la prétentaine, Si 
vous êtes une jeune femme, très 
jolie, ultra-chic et d'une réser- 
ve calculée, on dira: ‘Tiens, Jac- 
ques Deval aimerait ce person- 
nage de comédie!", Mais si vous 
vous embarquez sur le Liberté 
dans l'espoir d'y rencontrer un 
millionnaire, vous êtes Martine, 
le personnage principal d'une co- 
médie boulevardière signée Jac- 
ques Deval: “La prétentaine"! 

Le millionnaire est américain, 
bien sûr! Deux qualités propres 
à séduire toute jeune femme aux 
aspirations distinguées! Pourtant 
la jeune femme n'épousera pas 
le millionnaire américain , , 

Peut-être parce qu'on ne court 
pas impunément la prétentaine, 


dies réprouve les âmes au vernis 
transparent, Peut-être aussi pour 
une autre raison”? 

Les téléspectateurs du pro- 
gramme français auront l'avan- 
tage d'assister à l'adaptation de 
cette oeuvre légère, le dimanche 
16 août, de 3 h, 30 à 4 h. 30 pm, 
lors d'une autre émission de la 
série ‘Première’, 

Denyse St-Pierre interprète le 
rôle principal et le personnage 
du millionnaire américain est| 
joué par Max Gulacs, comédien 
qui joua l'oeuvre à Paris aux cô- 
tés de Sophie Desmarets, Fran- 


Jean Gascon et Janine Mignolet 
complètent la distribution, 


Avis 


Nous ne sommes pas respon- 
sables des changements impré- 
vus qui peuvent être apportés à 
ce programme. 


Besoin en vert du dindon 


Voilà une dès constatations fai- 
tes au cours d'une enquête diri- 
gée par Mme Helen C, Abell, 
sociologue rurale au ministère de 
l'Agriculture du Canada, Envi- 
ron 300 personnes ont été inter- 
rogées en Ontario et en Alberta 


me le meilleur et le pire de la 
vie rurale, 

Mme H, C, Abell explique que 
“Lorsque ces valeurs sont expri- 
mées et soigneusement étudiées, 
il devient possible d'élaborer des 


améliorer ce qu’il y a de bon, 
tout en éliminant ou, en accép- 
tant au besoin, les pires”, 


— Le contact de la nature, 
l'air frais en abondance et l'in- 
timité, 

— La bonne humeur et la s0- 
ciabilité de la collectivité rurale. 

— Les services accrus d'eau 
courante, d'électricité et de ma- 
chinerie. : 


— Les avantages économiques 
— l'avantage de posséder ‘une 
ouir | 
d'un coût de la vie moins élevé 
et d'avoir à sa portée des ali- 
ments frais, 


— Les services éducatifs spé- 
ciaux tels que les cours d’écono- 
mie ménagère et autres cours de 
vulgarisation agricole, les festi- 
vals de musique et le nombre 
grandissant d'écoles centrales. 
Inconvénients de la vie rurale: 


Plus de la moitié des person- 
nes interrogées ont parlé de fac- 
teurs économiques tels que le re- 
venu irrégulier, incertain ou li- 
mité, les hasards propres aux 
cultures, la température, la main- 
d'oeuvre, les longues heures de 
travail, le travail manuel parfois 
rude, Du cinquième à la moitié 
des personnes interrogées ont 
ajouté: 

— La rareté ou la médiocrité 
des services municipaux (quel: 
quefois les deux), y compris les 
écoles et les routes; une pénurie 
de médecins et d'infirmières at- 
titrées; le manque de protection 
contre les incendies, et l'absence 
de centres culturels. 


— Le manque de commodités 
sur la ferme, surtout une infé- 
riorité dans le nivéau de vie, et 
les travaux que nécessite l'en- 
tretien d'une vieille maison. 


— Certains traits de caractè- 
re et certains complexes, tels que 
l’apitoiement sur soi-même, l’in- 
tolérance, le manque d'intérêt et 
de participation aux affaires de 
la collectivité. 

— Les conditions peu hygié- 
niques des environs, — déchets 
et rebus, mouches et marin- 

ouins, que 4 d'hygiène dans 
es écoles et les maisons. 

En guise de conclusion, Mme 
Abell a déclaré: “Aujourd'hui 
un nombre grandissant de famil- 
les, consciemment ou inconsciem- 
ment, pèsent le pour et le contre 
de la vie rurale afin de décider 
si elles doivent aller s'engout- 
frer dans les villes ou demeurer 
sur la terre parmi la pousse 
agricole de plus en plus petite, 
mais aussi de plus en plus essen- 
tielle au bien-être du pays”, 


Montréal, centre culturel 
de l'Amérique du Nord? 


MONTREAL -- Montréal de- 
viendra peut-être le centre cul- 
turel de l'Amérique du Nord 
lorsque la Place des Arts sera 
perte a déclaré M. Lazlo 

alasz, directeur musical ét ar- 
tistique de l'Empire State Festi- 
val, de New-York. 

“Vous ez des talents ex- 
ceptionnels ici. Maureen Forres- 
ter est, selon moi, le meilleur 
CYra Veed de concert au monde”, 


LA 


\ ; / 
L'émission française du same- L 1E 4) 
di 15 août présentera de 11 h, 30 
am, à 2h. pm: ‘Radisson”.| 
“L'enfant du cirque”, “Pépé le 
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St-Boniface, le 14 août 1959 


per Jacques LEMOYNE 
Exclusif à ‘La Liberté et le Patriote‘ 


Les Argos de Toronto ont ten- 
té une expérience avec les Car: 
dinals de Chicago, et ils sont 
sans doute prêts à la recommen- 
cer à la première occasion, Le 
résultat de la joute à été désas- 
treux pour le club de Toronto, 
Les Cardinals ne se sont pas con- 
tentés de les battre au jeu amé- 
ricain, mais ils ont aussi: triom- 
phé au jeu canadien, Le mélange 
des règlements n'a pas semblé 
ennuyer les joueurs des Etats- 
Unis tandis que les joueurs ca- 
nadiens et américains qui for- 
ment l'équipe des Argos n'ont 
pas fait fureur contre les pro- 
fessionnels d'outre - frontière, 
Est-ce à dire que les clubs des 
Etats-Unis sont à ce point supé- 
rieurs aux clubs du Canada? 
Peut-être que oui, peut-être que 
non, mais, chose certaine il y a 
une différence dans le calibre du 
jeu et la balance penche en fa- 
veur des américains, 

Mais là où les Argos ont rem- 
porté un triomphe de première 
imporlance c'est quand ils sont 
parvenus à attirer plus 27,000 

ersonnes payantes à cette joute, 

es places se vendaient de $1 à 
$3 et, commé toujours, ce sont 
les meilleurs sièges qui se sont 
vendus le plus rapidement. La 
joute n'était pas télévisée, ce qui 
explique peut-être une partie de 
la foule mais qui n'explique pas 
tout, L'intérêt que les Canadiens 
portent au football, d'un océan à 
l’autre ne fait que grandir, et il 
amènera peut-être un jour une 
uniformisation des règlements, 
Le public semble en effet favori- 
ser certains aspects du jeu amé- 
ricain et on en viendra peut-être 
à un compromis que amènera la 
formation de deux ligues Cana- 
do-américaines, bien avant la 
formation d'une ligue entière- 
ment canadienne, D'autres fou- 
les de ce genre, pour une joute 
amicale, et le truc sera joué, 

Le malheur 

Les amateurs de baseball qui 
suivent les activités des Gold- 
eyes ont appris avec regret la 
blessure qui immobilisera Ed 
Olivares, l'excellent joueur de 
troisième but, pour au moins 40 
jours, soit le reste de la saison. 
Olivares était un joueur qui se 
dirigeait vers les majeures, Sa 
blessure retardera peut-être sa 
montée vers la Grande Tente où 
il aurait réalisé l'ambition de sa 
vie, Ceci devrait inciter les jeu- 
nes athlètes à songer à leur ave- 
nir quand ils se lancent dans le 
baseball, le hockey, lé football 
ou la boxé professionnelle, ou 
tout autre sport professionnel. 
“Qué me restera-t-i]l quand mes 
jours seront terminés sur le ter- 
rain de sport, et qu'est-ce que je 
ferai si un accident sérieux vient 
mettre un terme brutal à ma car- 
rière?” Il n'y a pas beaucoup de 
place dans ce bas-monde pour 
les ignorants et les personnes 
non-qualifiées, aussi est-il im- 
portant d'avoir fait des études 
soJides, ou tout au moins de bien 
connaître un métier avant de se 
lancer à la recherche de la gloire 
sportive. 

La revue “Weekend” publiait 
dernièrement un article écrit par 
un jeune qui a connu une certai- 
ne gloire au football et à la boxe. 
Mais, arrivé à l'âge de 34 ans il 
se trouve face à face avec .son 
avenir et il se rend compte qu'il 
a peu d'atouts en sa faveur. 
Pourtant, il aurait pu réussir, il 
le dit lui-même, s'il avait su se 
préparer et profiter des chances 
qui s'offraient à lui, Malheureu- 
sement il ne Ja pas fait et il 
doit à 34 ans commencer là ou 
lés autres commencent à 20 ans. 
C'est difficile et dans son cas 
c'est presque bête puisqu'il a eu 
la chance de faire quelque chose 
avant. Espérons que l'avenir se- 
ra meilleur pour lui que pour 


tant d'autres, mal piéparés et 
condamnés à trainer leurs sou- 
venirs comme seule consolation, 


1 fait chaud! 

La phrase la plus populaire 
des dernières semaines a sans 
doute été: ‘i] fait chaud." En l'é- 
crivant nous ne songeons pas tel- 
lement à l'humidité qu'à la lutte 
que les clubs se livrent pour la 
remière place dans la Nationa- 
e et l'Américaine, Les Braves 
viennent de reprendre la tête, 
mais les Giants et les Dodgers 
sont tellement prêts qu'on n'ose 
pas parler de la prochaine série 
mondiale, Dans l'Américaine, 
Cleveland et Chicago se livrent 
une lutte à finir mais nous 
croyons que Chicago parviendra 
à s'en tirer, Ce sera une belle 
victoire pour les White Sox qui 
bataillent depuis plusieurs an- 
nées contre les Yankees, main- 
tenant relégués aux oubliettes, 
Dans la Nationale notre sympa: 
thie va toujours aux Dodgers 
dans cette lutte à trois, mais 
leurs chances reposent unique- 
ment sur leurs lanceurs et sur 
l'astuce de Wally Alston, qui fait 
un travail magnifique avec le 
talent qu'il a à sa disposition, La 
direction des Dodgers doit se ré- 
jouir de ne pas" l'avoir remercié 
de ses services quand les loups 
de la presse de New-York récla- 
maient sa tête. Les loups, en ce 
moment, songent À la tête de Ca. 
sey Stengel. Quelle honte pour 
le baseball si on parvient à for- 
cer ce gérant hors pair à démis- 
sionner! C'est à se demander ce 
au'il faut faire pour bien mériter 
de ces messieurs de la presse de 
New York. En attendant la troi- 
sième ligue, qui leur donnera un 
peu plus de matière à écrire, les 
gars de New-York doivent re- 
gretter’ de n'avoir pas pris les 
Giants et les Dodgers au sérieux 
quand ils parlaient de déména- 
ger., Et la lutte continue sur le 
losange, après avoir fait rage 
dans les journaux, Mais les jou: 
tes se gagnent sur le terrain, non 
dans la presse, Heureusement! 


M, Diefenbaker 
ne projette pas un 


voyage à Terre-Neuve 

PRINCE-ALBERT — Un des 
secrétaires de M. Diefenbaker a 
déclaré que la rumeur qui veut 
que le premier ministre projette 
de se rendre à Terre-Neuve du- 
rant la présente campagne élec- 
torale n'est aucunement fondée, 

Selon M. Philippe Groulx, ‘il 
n'y a rien de vrai dans cette ru- 
meur”’. 

M. Diefenbaker a échappé aux 
journalistes. 11 a quitté Prince- 
Albert pour aller pêcher à Stony 
Rapids, dans le nord de la pro- 
vince, 


Brûler une lettre, c'est faire un 
meurtre moral: dans les cendres 
d'une correspondance anéantie il 
y a toujours quelques parcelles de 
deux âmes. 


Théophile GAUTHIER, 


Nouvelle édition 


Phonétique ‘’Sans Cailloux'’ $3,75 
Volume relié 4.75 
Ouvrage approuvé par le Conseil 
de l'Instruction publique, pour les 
éducateurs et les normaliens 
. . Sans Cailloux' 
“Un pas de plus ... 
Sans Cailloux” 
Livres pour les élèves 


Ces trois volumes illustrés: pour 
l'éducation du langage parlé. sont 
en vente chez l'auteur 


Dr Berthe Gagnon 


1808 est, boulevard Saint-Joseph 
MONTREAL 4, P.Q. 


“Echo . 


Rss 


“Bien commencé, mon p'tit... 


Continue!” 


J'enseigne à Paul qu’il ne suffit 
* pas de faire un bon début, 
qu'il faut surtout persévérer, 
C'est pourquoi nous déposons 
régulièrement à LA BANQUE 7 
 CANADIENNE DE COMMERC 
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St-Boniface, 


le 14 août 1959 
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NUMERO 17 


— Comment, tu es là, toi? ,,, 
Je croyais que tu ne devais pas 
assister à la course, ayant tes va- 
lises à terminer? 

Je ne pars pas demain, 
mais après-demain seulement. 
Tu as encore changé d'a- 


vis? 


Oui, je voulais assister aux 


régales. 

tte réponse, elle ne sut pas 
démétler pourquoi tout d'abord, 
{it monter le rouge au visage de 
Micheline, Elle sentit s'évanouir 
toute sa joie et le sourire s'effa- 
ca de sa bouche éclatante, Elle 
ramena sur lé canot des yeux 
où s'amassait l'orage. 

Depuis quinze jours, Léna 
parlait de son départ, mais cela 
se réduisait à des velléités. Elle 
trainait, n'arrivait pas à se dé- 
cider, prenait prétexte du temps 
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de son prestige d'athlète et de 
jouer la règle du jeu, sans s'en- 
combrer de sentimentalité, brus- 
qua, catégorique: 

— Impossible, Voyons, Miche, 
vous savez bien que nous som- 
mes inscrits tous les deux et que 
nous faisons équipe! .,,, 

Et, plus gentiment à Léna: 

— Ce sera pour une autre 
fois, mon petit 

Micheline tenta de regimber, 
mais elle n'eut pas le temps de 
placer un mot, Martial qui avait 
sauté sur la berge la happa d’une 
main et, de l'autre, la fit bascu- 
ler dans le canot avec une telle 
force que celui-ci faillit se ren- 
verser et que l’eau éclaboussa 
le visage déçu et contrit de Lé- 
na, imprudemment rapprochée, 

Après quoi, il lança l'embar- 
cation et s'agrippant au plat- 
bord se hissa dessus, dans un ré- 


qui s'était mis tout à coup au 
beau de façon insolente, des let- 
tres de sa maison, qui annon- 
caient que les affaires mar- 
chaient au ralenti, pour prolon- 
ger son séjour en Suisse, 

—_ Alors, Michou, qu'est-ce 
que vous fichiez donc? s'impa- 
tienta Martial, J'ai cru que vous 
n'arriveriez jamais, 

— J'étais à la poste restante, 
répondit-elle évasivement, 

lideva la main qui tenait la 
ramb et, ainsi armé de cet attri- 
but, eut l'air du Triton sortant 
de l'onde. A travers l’'échancrure 
de sa chemise ouverte, sa peau, | 


tinée de soleil, était couleur de | 


a 
Erique cuite, 

_ Pour un peu, j'allais pren- 
dre Léna à votre place. 

Micheline le foudroya d'un re- 
gard si aigu qu'on eût cru qu'elle 
voulait le transpercer. 

— Mais emmenez-la donc, Je 
lui cède la place! 

— Vrai? dit Léna, joyeuse, en 
se dressant d'un bond et sans re- 
marquer la sécheresse de la voix 
amie, 

Mais tout aussitôt, ses prunel- 
les d'un bleu si clair tournées 
vers Micheline, elle se troubla 
en rencontrant la face verrouil- 
lée «1 profil durci. A leur tour, 

aits perdirent leur douceur, 

bei eux femmes s'affrontèrent, 
ideline sentit une tempête in- 
térilure se déchaïîner dans son 
çoeûr, et ses lèvres se serrèrent,. 
Fintre cette amie d'hier, muée 
#igyerment en rivale, et elle- 
même, un fossé profond se creu- 
sait, Sur le moment, elle ne vou- 
lut pas approfondir la cause de 
cette colère intérieure qui la 


. dressait, hostile, devant Léna, 


Celle-ci se remit la première. 
Sans doute l’idée de sacrifier l'a- 
mitié de Micheline, cette ami- 
tié qui datait de leur adolescen- 
ce, de leurs dernières années de 
couvent, lui fut-elle pénible, car 
elle se résolut, sagement, à un 
compromis: 

— Pourquoi me céder la pla- 
ce, observa-t-elle, calme, avec un 

âle soutire . , . nous tiendrions 
ien tous les trois? ... 

Son regard vira vers Martial, 
quêlant un secours. Le secours 
ne vint pas. Comme Micheline, 
après un “merci”, sec comme 
une injure, allait faire demi- 
tour, celui qui tenait le rôle du 
berger Pâris en cette joute fé- 
minine et qui ne se souciait que 
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HORIZONTALEMENT  ! 
1-Moyen de multiplier les vé-| 


gétaux, 
2-S'attache vivement à, Ce 
ui demeure d'un tout, 
3—Point hardie. — Ajuste. 


4Note, — Celui qui exerce} 
un art libéral. 
5— ns. — Non affir- 


mé. , 
6-—Monnaie, — Nom vulgaire 
de l'arum, À 
1—Font pénétrer “bien avant 
dans l'esprit, — En les. 
6-Partie d'une église. — Si- 
«gne de détresse. — Inserip- 
tion sur la croix. 
9-Fin d'infinitif. — Soutiras. | 
ntement volontaire. 
Îl—Eminence qui se dévelop- 
pe dans à partie du 
1Se dit des terres qui dur- 
cissent à la surface. — En 
enfer, 


1 


tablissement digne d'un moni- 
teur de Joinville, tout en grom- 
melant, bourru et moqueur: 

— Si on écoutait les femmes, 
on ne ferait jamais que des mat- 
ches de discours , ,, 


Tout en embrayant son mo- 
teur, il sourit une dernière fois 
à Léna qui, sans rancune, agitait 
de la rive son mouchoir comme 
un drapeau blanc. 

— Elle est gentille, approuva- 
t-il de ce ton détaché où, l’on 
pouvait percevoir toujours quel- 
que ironie secrète, 

— C'est vrai... 

Déjà repentante, Micheline re- 
grettait amèrement son mouve- 
ment d'humeur, Elle était aba- 
sourdie par ce qu'elle découvrait 
chez elle, Jalouse de Léna? , .. 
Elle aimait donc Martial com- 
me elle l'avait craint . . , Ce n'é- 
tait pas une vague attirance, 
mais ce sentiment inexprimable 
et jamais éprouvé jusqu'alors, 
qui pouvait tout faire taire au- 
tour de lui et devant quoi som- 
Fat même la plus chère ami- 
5 TA 

Elle n'a pas le temps de s'ana- 
lyser davantage: ‘Espoir de mon 
coeur” vient de prendre le dé- 
part. Martial se lance à fond sur 
la soie liquide du lac qui, déchi- 
rée par l’hélice, jaillit à la proue 
du canot en miraculeuses fleurs 
d'écume. C'est tantôt un feu 
d'artifice de gouttelettes irisées, 
éparpillées dans le soleil, tantôt 
une neige brillante qui se sou- 
lève en copeaux  étincelants, 
comme sur une piste mordue par 
le traîneau. 

Prise par la frénésie, du jeu, 
Micheline avait senti s'évanouir 
son trouble. À nouveau, elle re- 
trouvait chez Martial ce parte- 
naire calme, attentif,. audacieux 
et lucide avec qui elle aimait 
“faire la paire”. Le merveilleux 
accord qui les avait unis tant de 
fois devant l'épreuve subie en 
commun, leur refaisait une mé- 
me âme équilibrée, dépouillée, 
fraternelle, Tant de fois, ils ont 
ainsi partagé le danger, comme 
ils partageaient la fatigue et l’es- 
pérance de la victoire, tant de 
fois ils ont été côte à côte com- 
me aujourd'hui, rompant le pain 
sorti du rucksac, buvant à la mê& 
me gourde, couchant parfois 
sous le même toit dans les refu- 
ges montagnards où ils atten- 
daient l'aube pour en admirer 
ensemble les splendeurs , ,. 
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VERTICALEMENT 
1—Exhibat de nouveau, v 
2— Arme, — Un Anglais. — 


Appris. 
3-—Vit dans les cheveux. — 


Le pero , 

4—Qui appartie campa- 

gré, — Pas imaginaire, 

5—Aurions le courage de. — 
Aucun. 

6—Particule qui loiiges une 
pese d proportion, .— 

7—Ceux qui imitent les ac 
tions des autres 


ratif, — Eprouvé, 
a > double. — Qui rend 


+ fois. 
2—Propre. — Situé, — Arti- 


SOLUTION DU PROBLEME No 82 


Verticalement: 1. 


2. Elima — Remuer; 3, Vé- : 


Attention à la mañoeuvre, | 
virer , , , cria Martial 
dans le vent, . 

Exaltée, elle offrait à la vites- 
se, aux coups brusques de l'air 
chaufié de soleil, sa face nue et 
ses boucles éemmélées, Elle avait, 
dans celui qui la conduisait, une 
absolue confiance et elle s'aban- 
donnait à cette confiance avec 
une griserie délicieuse, Prompte 
à saisir ses moindres gestes, les 
jeux de sa physionomie, elle le 
secondait admirablement, prête 
à sauter à la barre dès qu'il lui 
en donnerait l'ordre, ou à saisir 
le levier de vitesse 

11 semblait que tout l'univers 
se fût aboli: il n'y avait plus au 
monde que cette barque qui fon- 
çait dans l'espace avec, à la 
proue, ce garçon hâle et impé- 
lueux au visage avide et tendu, 
et cette femme aux yeux de si- 
rène qui découvrait son coeur 
comme un pays nouveau et ja- 
mais exploré encore, et pour qui 
cette découverte était pleine de 
crainte et d'enchantements, 

Voiltes, virages impression- 
nants, glissades et bondisse- 
ments, lé canot filait comme un 
bolide, dans le tac tac tac du mo- 
teur, régulier comme un mouve- 


ment d'horlogérie, Dans un 
éclair jaillissant, il franchit la 
|ligne d'arrivée, mais l'équipe 


n'entendit pas les acclamations 
qui la saluaient de la rive, “Es- 
poir de mon coeur” venait tout 
de suite après le vainqueur: un 
canot monté par deux Cana- 
diens, qui l'avait doublé juste 
avant le but, 

= Désolé, dit Martial, rageur, 
en ralentissant, j'ai fait ce que 
j'ai pu. 

Micheline tourna vers lui un 
visage ébloui, 

— Ça ne fait rien, Nous avons 
eu tout de même une magnifique 
course, Mais que faites- 
vous? J 

Martial virait de bord et cin- 
glait vers l'autre rive 


LA LIBERTE.ET LE PATRIOTE 


La rentrée 
approche à 


Dans peu de temps, les en 
fants reprendront, sac au dos, 
Île chemin de l'école, Au cours 
|de ces quelques jours qui pré- 
cédent la rentrée, la maman s'af 
faire à confectionner, soit une 


robe qui fera l'orgueil de la gran 
| de fille qui arrive au terme de 
ses études, ou un pantalon qui 
donnera l'air d'un petit monsieur 
au bambin débutant dans sa pre- 
mière année scolaire, Elle visite 
aussi les grands magasins pour 
faire l'acquisition de livres, ca- 
hiers, crayons, plumes et autres 
articles nécessaires à l'écolier 
Ce qui, cependant, la préoccu- 


des classes 
grands pas 


il y a la bottine et les genres 
‘’hooties’”', doublés ou non, Com- 
me les lacés, ils sont en cuir tex- 
turé où uni, où en suède — noirs, 
bruns, gris, sur semelles dé cré- 
pe découpées ras, côtelées ou on: 
dulées, Plusieurs ont de jolis pa- 
|rements rabattus, en lainage, 

| Les mocassins et fläneurs sont 
[nombreux et charmants, de mé- 
|me que les souliers-selles tout 
nouveaux, cuir uni, bleu sur 
blane, ou en combinaisons de cuir 
uni et brossé, aux couleurs vives 
| Les sans-attaches en suède ou 
cuir uni, bout aminci, devant en 
visière, et semelles de cuir, illus- 


| pe le plus et qui lui fait faire du |trent bien le nouveau ‘petit ta- 


mauvais sang est, sans contredit, | lon'’ Reine Anne, barillet, etc,; 
l'achat des fameuses chaussures |c'est l'idéal pour la fillette qui 
{dont le choix est assez difficile, | va passer du talon bas au talon 


surtout lorsque la maman sait 
que des pieds bien chaussés et} 
confortables aident l'enfant à se 
|concentrer d'avantage dans ses! 
| études 

| Il est donc opportun de venir 
en aide à ces mamans désireuses | 
d'éviter pour leurs enfants des 
|maux de pieds qu'ils auront à| 
|endurer toute leur vie, en consa- 
|crant une partie de la Page fé- 
|minine à la publication d'un ar 


|ticle (avec illustrations) du Cen- 

tre d'information de l'industrie 
[canadienne de la chaussure, au 
| sujet des souliers d'écoliers 


ROSETTE, 


Souliers trottinant vers l'école 
et vers la vie 


Comment acheter 
En achetant des souliers, faites | 
{mesurer les deux pieds, Allouez 
[un excédent d'au moins trois-| 


| MADAME MAY-ALINE PELLETIER-BLOUIN apparait sur cette photographie, entourée de | quarts de pouce au bout du gros! 


| ses créations, les poupées ‘Mélus 


ine’’, portant les costumes popula 


ires régionaux du Québec, La re- 


— Je n'aime pas arriver se-|production de ces costumes est autorisée par les Archives de Folklore de l'Université Laval. 


cond, Vous ne tenez pas spéciale- 


ment aux congratulations de ces |- 


braillards? .., 

— Pas,du tout, affirma-t-elle, 
sincère, 

Elle comprit qu'il était déçu 
et mortifié et s'efforça de le cal- 
mer: . 

— Voyons ,., , vous n'allez 
pas considérer cela comme un 
échec? 

— J'ai horreur de réussir à 
moitié. 

— Vous êtes ambitieux, rail- 
la-t-elle, pour détourner le cours 
de ses pensées, 

_ : SEA 
Elle le regarda, étonnée: il lui 
semblait parfois découvrir en lui 
un autre Martial, moins super- 
ficiel et plus mystérieux que ce- 
lui avec qui elle avait coutume 
de jouer. N'était-ce point ce 
Martial-là qu'elle s'était mise à 
aimer, sans presque en avoir 
conscience elle-même? , .. 

Eut-il peur de se laisser de- 
viner? . . , 11 changea de ton, 
perdit son masque buté et il y 
eut une sorte de fléchissement 
dans sa voix: 

— Vous n'avez pas envie de 
vous laisser un peu glisser sur 
ces eaux vertes, Micheline? . ,. 
Regardez . .. On dirait qu'on a 
tout laissé sur l’autre rive: les 


gens , .. les choses . . . les sou- 
cis et les devoirs , .. 
Les devoirs , , . Elle pensa 


brusquement à celui qui l'atten- 
dait, et fit un effort pour s'arra- 
cher à ce paradis intérieur qui 
l'amgllissait: 


mais je dois être rentrée à l'hôtel 
à cinq heures. 

Il gémit, la main’ aux tempes: 

— Quelle femme pressée ... 
I1 faut toujours que vous ayez 
quelque chose à faire , , . de 
mystérieuses besognes . , . des 
rendez-vous , .. des lettres à re- 
tirer . . . On ne peut pas vous 
retenir une seconde. Vous avez 
tout du passereau .., 

Adossée au bordage, elle lais- 
sait Jlanguissemment sa main 
brune traîner au fil de l'eau. 

11 la regarda: $a jeunesse bril- 
lait dans le soleil comme une 
datte mûre. Sa chair dorée, ses 
longues jambes fines ‘et mus- 
clées, ses bras ronds, son souri- 
re, tout était frais, sain, pur. 

— Vous êtes décidément très 
en forme, Micheline, remarqua- 
t-il avec uné catesse dans les 
yeux. Quel dommage que vous 
passiez vos vacances à jouer les 
Shéhérazade . . . 

— Les Shéhérazade? 

— Dame... Votre flirt à tur- 
ban ferait assez bien dans le rôle 
du prince persan et vous avez 
la beauté d’une héroïne des 
“Mille et une nuits”. 

— Merci., .. 

Elle ne put empêcher sa bou- 
che de sourire, car le compli- 
ment lui causait un secret plai- 
sir. 11 toucha sa main qu'elle ne 
retira pas. 

— Savez-vous ce que je pen- 
se, Micheline? , . . Vous ne de- 
vriez pas rester à Montreux ,.. 
Dès ce soir, tenez, nous devrions 
rentrer à Paris , .. 

— Nous? répéta-t-elle, en 
maîtrisant un frémissement in- 
térieur. 

Il abaissa. les paupières vers 
l'eau qui se moirait sous la co- 
que du petit bateau nonchalant, 


— ]l me semble parfois, mur- 
mura-t-il d'une voix troublée, 
qué nos destins sont insépara- 
bles ... 

— Martial! , ,. 

Elle avait posé sa main sur 
son poignet, Quand il releva la 
tête vers elle, elle vit sur le vi- 
sage qu'elle croyait connaître 
une lueur qu'elle n'y avait ja- 
mais rencontrée:. le reflet de sa 
propre tendresse, Elle ne put 
plus faire taire l'élan de son 
coeur. Elle avança vers cette fa- 


ce chérie sa figure avide …. .elle| ge à l'hôpital, Serait-il conve-. | 
vit ces lè s'entr'ouvrir! nable de lui adresser une car- 
— Je ne crois pas que le com-| te exprimant des voeux de, 


mandant désa verait. , . 
prononce Martial, comme dans 
un rêve. | 
C'est comme un sortilège qui 
se briserait net, Micheline se re- 
jette vivement en arrière. Elle a 
sa paume sur sa che 
avec le geste instinctif d'une en- 
fant en faute et s'est redressée 
si brusquement que le bateau 
manque de perdre son équilibre. 


— Certes, je voudrais bien ...| 


| longue. On vous acceptera avec 


:à des connaissances mariées et 


L'artisanat est un moyen d'ex- 
pression que l'on retrouve dans 
la plupart de nos familles cana- 
diennes-françaises sous plusieurs 
formes, sculptures tissages, bro- 
derie, tapis crochetés, etc. Pour 
Mme May-Aline Pelletier-Blouin, 
déméurant dans la ville de Qué- 
bec, une nouveauté a pris forme 
et est vite devenue un article 
d'art recherché par les connais- 
seurs. 

La poupée “Mélusine” 

En effet, Mme Blouin a créé 
la poupée “Mélusine” qui tire 
son nom de la célèbre fée du 
folklore en France. Elle devient 
la première Canadienne à avoir 
conçu l'idée originale, mais com- 
bien significative de représenter 
une époque pas tellement éloi- 
gnée de nous, celle du XIXe siè- 
cle lorsque nos mères portaient 
encore le costume du pays. 


(Photo: Roger B 


l'Autriche, ou le pays des gitans, 
partout vous trouverez dans les 


boutiques, les poupées représen- | 


tatives du pays visité, Or, au Ca- 
nada, nous n'avions offert jus- 
qu'ici aux visiteurs que des pou- 
pées habillées à l'Indienne, ou 
des petits hommes avec le costu- 
me de la Police montée. Rien de 
tout cela ne représentait authen- 
tiquement l'époque où nos an- 
cêtres fabriquaient eux-mêmes 
leurs propres vêtements avec les 
matières cultivées au pays, le lin, 
la laine, le cuir, etc, 

N'est-ce pas l'intendant Talon 
qui, dans une lettre envoyée au 
roi Louis XIV en 1671, déclarait: 


de quoi me vêtir des pieds à la 
tête,” 
Origine des poupées 
Au mois de février 1954, à 
{l'issue d'une conférence donnée 


En Europe, que vous visitiez 
le coin pittoresque de la Breta- 
gne, les régions montagneuses de 


ar Mme Madeleine Doyon-Fer- 
and sur le costume populaire du 


Q. —— Depuis trois ans je ga- 
gne ma vie et j'occupe une si- 
tuation assez enviable, 11 y a 
une ombre au tableau, cepen- 
dant, car mon rêve serait d’être 
infirmière. Je préférerais me 
dévouer à une oeuvre de bien- 

| faisance quelconque plutôt que 
d'être dans le commerce. Pour- 
riez-vous me suggérer une tel- 
le occupation? Merci. 
SEULE. 

R. —— Laissez-moi vous dire, 
en premier lieu, qu'il n'est ja- 
mais trop tard pour réaliser un 
rêve aussi légitime que le, vôtre. 
Si vous avez l'instruction néces- 
saire, allez au plus tôt consulter 
la directrice de l'école des infir- 
mières la pi rapprochée de 
chez vous. Elle pourra vous ren- 
seigner complètement sur. les 
conditions d'admission. Si votre 
instruction n'est pas au niveau 
indispensable pour vous permet- 
tre de suivre ces cours, VOUS pou 
vez aspirer à devenir garde-ma- 
lade auxiliaire ou garde-bébé, 
La durée de ces cours est moins 


une neuvième ou dixième an- 
née. Les aides maternelles, ge 
des-bébés et gardes auxiliai- 
res sont de plus en plus en de- 
mande, Vous pouvez toujours of- 
frir vos services à des amies ou 


mères de jeunes enfants, qui ne 
demandent que l'occasion de se 
détendre un peu, lorsqu'elles 
peuvent confier leurs pétits”à 
une personne de confiance pen- 
dant quelques heures, l'après- 
midi ou le soir, Je vous félicite 
du bel esprit de dévouement dont 
vous faites preuve et vous sou- 
haite sincèrement d'atteindre va- 
tre idéal, 0e 


.— Notre médecin de fa- 
mille fait actuellement un sta- 


prompt rétablissement? I1 soi- 
rad notre famille depuis assez. 
ongtemps. Nous ne le connais 
sons timement, mais 
apprécions dement son 
vouement. Merci. 
PAUVRE DOCTEUR. 
R. — Mais certainement il sè- 
rait convenable d'envoyer ‘les 


Q. — Au diner qui fera par- 
tie de la noce que nous prépa- 
rons pour notre fille, le prêtre 
devra-t-il occuper la place 
d'honneur près de la mariée? 
Certains nous disent oui, d’au- 
tres prétendent que cette place 
LÀ Log gs quoiqu'il arrive au 

re de la jeune épouse. Nous 
avons décidé de nous en remet- 
tre à votre opinion, Merci. 

DEUX? 

K. — La place d'honneur à 
droite de la mariée revient, en 
effet, au père de celle-ci, Per- 
sonne ne doit la lui enlever sans 
son consentement donné de plein 
gré, Il peut la céder au prêtre 
qui officie au mariage, si celui-ci 
connaît la jeune fille depuis son 
enfance, ou si son âge, ou sa pa- 
renté, ou son amitié pour la fa- 
mille, ou toute autre raison peut 
le justifier de renoncer à cette 
place, mais il n'est nullement 
obligé de le faire. Cette règle 
s'appliquerait aussi, si on croyait 
que la place d'honneur de la mè- 
re du marié, à côté de son fils, 
devrait être cédée à une dame, 

ur quelque raison que ce soit, 

ans les deux cas, ces deux per: 
sonnes doivent être consultées et 
doivent bien vouloir prendre leur 
place ailleurs, 
L 2 


Q. — Faut-il garder ses 
gants pour serrer la main des 
mariés et des membres de 
leur ge M au début d'une 
réception de noces? Les mem- 
bres du cortège doivent-ils 


garder les leurs? 
QUI VEUT BIEN FAIRE. 
R-— Oui, les dames gardent 
leurs gants pour cette cérémo- 


ra) puis elles les enlèvent pour 
à la 
dre congé de leurs hôtes. 


et doivent les remettre 
de la réception pour pren- 


Q. — Je me sens un attrait 
vers la vie religieuse, mais je 
dois vous avouer que certains 
côtés de cette vie m'effraient 
un peu aussi. Comment voir 
clair en moi et me rassurer? 


Je ne voudrais Ra JL” 


ma vocation, — 
R. + Consultez votre confes- 


tre! seur d'abord. Il s'arrangera pour 


user longuement avec vous, 


— Je ne peux pas vous écou- tre temps, priez beaucoup et 
ter maintenant, Martial, profère- | Trop de “quand ils pensent [essayez de recevoir la te com- 
t-elle d'une voix ferme, payer oublient Loge aussi souvent que 

11 paraît tout décontenancé. |]es longues e. Vous verrez ge les 1 

—_ uoi? ! imposent ne vous se- 


LOUISE. 


“J'ai des productions au Canada, | 


édard, l'Action Catholique) 


LES POUPÉES MÉLUSINE 


sidente du conseil féminin de la 
| Société St-Jean-Baptiste de No- 
tre-Dame du Chemin, conçut 
l'idée de fabriquer une poupée 
qui porterait le costume de folk- 
lore authentique d'après les don- 
nées de Mme Doyon-Ferland, Le 
but de Mme Blouin était de pro- 
mouvoir la diffusion de ce cos- 
tume dans toutes les manifesta- 
tions d'ordre patriotique, 

Ce projet prit forme au mois 
de mars, lorsque sa première 
poupée fabriquée, servit à ven- 
dre un char allégorique aux mu- 
nicipalités de l'Ile d'Orléans, en 
vue du défilé lors de la fête na- 
tionale de la St-Jeah-Baptiste, 


Toujours d'après les recher- 


Archives de folklore de l'Univer- 


s'ajoutèrent à celle de l'Ile d'Or- 
léans, ce furent la Beauce, Char 
levoix, ainsi que l’Acadie. L'an, 


dernier à l'occasion du 350e an-| 


niversaire de la fondation de 
Québec, Mme Blouin confection 
|na le couple de poupées Samue 
|de Champlain et Hélène Boullé. 


| 
| Confection 


Le premier costume de pou- 
pée celui de l'Ile d'Orléans fut 


tissu d'un grand costume de folk- 
lore, C'est d'après les dessins ori- 
ginaux pour grands costumes de 
Mme Doyon-Ferland, que Mme 
Blouin créa à l'échelle les pa- 
trons de sés costumes miniature, 
Mme Blouin tira des fils pour 
arriver à obtenir les rayures de 
couleur de la jupe. Plus tard, elle 
apprit même à tisser ses bandes 
de tissu, pour obtenir les diffé- 
rentes teintes de ses modèles. 

En grande partie, tous les cos- 
tumes sont fabriqués par Mme 
‘Blouin, sauf quelques articles, 
tels que jupons brodés, petits mo- 
cassins, qui demandent l'aide 
d'ouvrières. 

Diffusion 


Cette nouvelle forme d'artisa- 
nat intéressa vivement lès bou- 
| tiques de Québec. Très vite les 
demandes affluèrent venant en 
grande partie des collectionneurs 

ui avaient remarqué ce travail 

e ‘‘petites mains”. 

Aujourd'hui, la centrale d'ar- 
tisanat de Montréal en collabora- 
tion avec l'Office de Publicité de 
la province, s'occupe presque ex- 
clusivement de la diffusion des 
poupées au Canada et outre-mer. 
C'est ainsi qu'à l'Exposition des 
magasins du Louvre en 1957, et 
à l'Exposition de Bruxelles au 
Pavillon canadien en 1958, la cri- 
tique fut unanime pour apprécier 
les poupées Mélusine. 

Dernièrement, l'Office de Pu- 
blicité envoya les poupées à une 
émission de télévision au Japon. 

Les collectionneurs de pores 
connaissent depuis peu les pou- 
pées Mélusine, il faut espérer 
que cette entreprise saura encore 
longtemps faire apprécier notre 
artisanat dont elle est un exem- 
ple de qualité, 


“Conseils pratiques 


Pour empêcher que le réfrigé- 
rateur ne prenne mauvaise odeur, 
il faut le rincer de temps à autre 
avec une solution d'eau fraîche 
dans laquelle on a mis une cuil- 
lérée à thé de soda, à pâte par 
pinte d’eau. à 


On nettoie l'extérieur du gril- 
lé-pain avec un linge passé 
l'eau chaude savonneuse, mais on 
attend pour le faire que l'appa- 
ref soit refroidi, Pour nettoyer 
l'intérieur et enlever les miettes, 
il faut une brosse molle. Ne pas 
le tourner à l'envers, ni le se: 
couer pour lé vider. 


Deux minutes, c'est le temps 
ge met un fer à repasser ‘à 
aufter suffisamment pour com- 
mencer le travail, Alors pour- 
de Hasp l'électricité le 
ire cha plusieurs minutes 
à l'avance? ; : 


Quand on cuit les aliments 


dans les ustensiles 
aller sur la table, 


mé 


s'ée 
aussi 


confectionné dans les retailles de |’ 


lorteil, et pour les bas aussi, Il 
| faut assez d'espace pour que les| 
orteils remuent et que le pied] 
reste normal et bien formé. 


Un Canadien éminemment ver- 
sé’ dans l'hygiène du pied des | 
enfants nous dit qu'au moins trois 
paires de souliers choisis avec| 
|soins et parfaitement ajustés — 
école, jeu, sorties — et rempla- 
|cés suivant les vérifications pé- 
riodiques, aideraient beaucoup à 
| prévenir les maux de pieds d'au- 
ljourd'hui et de plus tard dans 
la vie, 


année, on compte les petites bot- 
tines et les souliers lacés en suè- 
de ou en cuir texturé, ainsi que 
les modèles en cuir uni et les 
souliers-selles nouveaux genres. 
Des courroies-moine jumelle ou 
en T dans les modèles de cons- 
truction solide retiennent ferme- 
ment le pied dans la chaussure, 

Une fillette marche environ 
onze milles et demi par jour, au 
jeu et à l’école, et son frère quin- 
ze milles. 11 est donc important 


ches de Mme Doyon-Ferland des | que l’escarpin de toilette, décou- 


pé bas, ne soit porté que là où 


sité Laval, deux autres régions!il est de mise, — dimanche et en 
| éertaines occasions. 


Booties pour l'école 


pour plaire à maman et à ses fil- 
lettes. 
En plus de ces jolis modèles, 


Dans la chaussure d'école cette | den 


Aller à l'école est l'apprentissage de la vie. Il faut s'y 
rendre bien chaussé, dans des souliers convenables. 
L'oxford de garçon est pour les jeunes de six à huit. 

ans, laçage à trois oeillets, cuir noir ou brun. A noter, le 
iquage capitonné de l'empeigne. Celui de la fillette est 
run, avec courroies-moine jumelées, 


haut pour les grandes occasions, 
. 


Les pieds passent en premier 


Le Centre d'Information de la 
Chaussure est d'avis que lors- 
qu'on parle de souliers d'enfants, 
c'est d'abord la valeur qu'il faut 
considérer 

La valeur réelle d'un soulier 
bien ajusté, fait de cuir résistant 
et monté sur une forme scienti- 
fiquement précise (la forme 
en bois est la base même d'un 
bon soulier) ne peut être fixée 
qu'en regard de l'importance 
qu'elle a dans le développement 
normal du pied 

De plus, le Centre nous rap- 
pelle qu'il faut au moins soixan- 
te-dix pièces de matériel divers 
pour faire une seule chaussure, 
soit autant qu'il en faut pour 
chaussures d'adultes, en autant 
d'opérations, et avec des métho-+ 
des d'assemblage tout aussi soi- 
gnées, 

Bien que la Mode soit devenue 
un facteur d'importance dans la 


chaussure d'enfants, c'est l'’ajus 


tement et le confort qui demeu- 
rent encore le premier souci du 
manufacturier canadien, 

. 


Fiston se trouve bien chaussé 


Fiston raffole des couleurs, et 
de la légèreté et de la souplesse 
des souliers. Cette popularité s'é- 
tend à une infinité de modèles 
lacés et genre bottes, en cuir 
brossé, gris, bruns, et verts “lo- 


* D 


L'oxford d'école est muni d'u. 
ne garniture garde-boue, piqua- 
es à l'empeigne, couture spira- 
ée. Les modèles plus habillés ont 
souvent des motifs à coutures 
retournées, Les bluchers à bout 
conventionnel, cuir uni ou brossé, 
conservent leur popularité, 

Les souliers à élastiques et 
ceux avec la fermeture Velcro 
sur le coude-pied seront aussi ap- 
préciés des jeunes. 

A cause de la tendance au brun 
dans les vêtements masculins, la 
chaussure brune rivalise mainte- 
nant avec la noire. : 

Pour qu'il ait de bons pieds 
solides, et pour qu'il soit fier 
d'être bien chaussé, notre jeune 
écolier a besoin d'un soulier plus 


ou moins robuste et convention 
nel, d’un soulier plus léger à for 
mat mince pour activités sociales, 
et d'un soulier de sport ou de 
loisir. 
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aus 2 sg à nr À aprés-midi 


Pour téléphoner 
. une petite annonce 
signalez SPruce 5-8442 


du lundi au vendredi 


MISANE CISBEY — Vous pouvez mal 


SANE cièn 


procurer là célèbre Te 

chez M. E, Sabourin, 
195, avenue Provencher, St-Boniface, 
Par in poste: 51,00 franco  132.TF 


ÉTÉS-VOUS AMBITIEUX? Aimez-vous 


lt vente? SI oul, écrivez-nous et nous 
vous dirons comment augmenter vo- 
tre revenu avec notre agence, Bons 
territoires libres dans votre entoura- 
ge, Vendez-y vitamines, toniques, cos. 
métiques, produits pour la maison et 
la ferme, Excellente commission et 
boni mensuel, Familex Dépt, A6, 
1600 Délorimier, Montréal, 


Mosda M #, 


Faites-vous 
donner 
votre 
permanente 
d'été 
chez 


47 


5" 
+2, 


Golden Beauty Salon 


où vous pouvez vous faire taire 
la plus nouvelle permanente — à 
la dernière mode de Paris, New- 


York ou Hollywood au prix de 


55.95 «tv 


Une bouteille d'exquis partum 
français GRATIS avec chaque per- 
manente 

Pas de rendez-vous nécessaire. 


Emmenez vos amis et votre famille. 


Golden Beauty Salon 


St. Mary's et Hargrave, Winnipeg 


Une rüûe au sud de la gare d'autobus 
en face de la cathédrale Ste-Marie 


Profitez-en pour diner chez 
Golden Drugs. Repas complet 49c 


on 


À LOUER — St-Boniface, 510, rue Ar 
chibald, 


C.-B, p' 
l'anglais, Priè 
à d'indi per, 


Chambre meublée, 


homine, Signalez: CEdar 3-6104 


A LOUER - 
meublée pour une ou deux person» 
nes, Mignales: WhHitehall 3-H910, 
19-157-190, 
À LOUER Près’ Précieux-Sang, 


[e 


pour une ou deux jeunes filles tran- 
quilles. Libre: ler septembre, Signa= 


A 


lez: CHapel 7-0082, 19-1M-TF, 
LOUER Chambre avec pension 
rès de 


pus une ou deux personnes, 
‘église Ste-Marie, de l'autobus, ete, 
Rétére. 
1: 


A LOUER — St-Boniface, 998, rue Du- 
bue, 2 grandes chambres non-mêu- 
Signalez: cree 
19-162-T,F 


blées avec 
‘|A VENDRE — St-Boniface, Maison, 7 


1 


POUR NETTOYAGE sofa et chaise: 


19-189-200, 
St-Boniface, Chambre 


irande 


7046, 


évier, 
-8667. 


8590, Signalez: CEdar 3-1656, 


17-1160-TF, 


RAT APPLE UDTOT 


|oN E A Aire: FIABLE 
RATE A 
ST ET Te 
Re 
Lu RTE 


jote, 619, avenue Me 
sp ne 10e, 


EMANDE — Cuisinière-ménagère 
figée de 50 à 60 ans 
à Vancouver, 


ouvolr parler 
Ptûre réèn 


ur presbytère 
ré , Doit 


Pour 


chambre meublée ou non 


nces requises, Signalez: Gap 
19-160-20C, 


Pour réparations de dactylogra- 
phes, de machine à additionner, 
pour achat et location de dac- 
tylotypes neuves et d'occasion, 


adressez-vous à 


Reliance Typewriter 


(o. 


Henri de MOISSAC, prop. 


Téléphones 
Bureau WhHitehall 2-7052 
Résidence CHapel 7-9126 


322, rue Donald, Winnipeg 


PHARMACIE 


PHARMACY 
Maintenant située à 


pour se DT 


| JéfOnUTe 


243, rue Marion, Norwood 


A l'angle de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
Taché et des Meurons 
Téléphone CHepel 7-3533 
Nous livrons à domicile 
Cartes de souhaits en français 

et en anglais 


WILFRID ROYAL (INSURANCE) LIMITED 
SAFECO pour conducteurs à ‘’risque préféré” 


306, édifice Avenue 


Assurance-automobile 


Winnipeg, Man. 


Téléphone WHitehall 3-1558 


Est Lidl, & Walk Lu 


ASSURANCES -— IMMEUBLES -— HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATION DE PROPRIETES 


100, édifice Paris — Téléphone WhHitehall 3-5408 — 


Winnipeg 2 


RIVIERA 


Ltée 
STE-ANNE, MAN. 


26 milles au sud-est de Winnipeg 
sur le chemin Trans-Canada 


160 acres pour détente familiale 
$1.50 la voiture 


AE SONNERIE 
SPECTACLES EN VEDETTE 


LE DIMANCHE 16 AOÛT 


(Pas de hausse de prix) 


1h. p.m.: Parties de balle au camp 


(heure avancée) 


ST-BONIFACE 


LA 


STE-ANNE 


ss 


LAKE RIVIERA 


* 
7 h. 30 p.m.: Lutte 


{heure avancée) 


* 


* 


lère: Frenchy Champagne et Johnny DePaulo 
2e: Andy Nault et Bobo Brown 


Por équipes: George Eakin—Frenchy Champagne 
Bob Jones—Johnny DePaulo 


Horaire des autocars — Du lundi au vendredi 


Départ de Winnipeg: 11 h. 30 am. 
Départ de St:Boniface: 11 h. 40 a.m 
Arrivée à Lake Riviera: 12 h, 30 pm 


Départ de Lake Riviera: 7 h, 30 p.m. 
Arrivée à St-Boniface: 8 h, 20 p.m, 


Arrivée à Winnipeg: 8 h. 30 pm. 


Prix d'entrée au parc inclus dans passage d'autobus: $1,50 


Enfants de moins de 12 ans sont admis gratuitement, 
accompagnés des parents. 


Kiosque de repas légers —- Natation — Equipé pour 
pique-nique -— Usage gratuit de ballon-volant, 
lé au panier. 


rs à cheval, 


COX PC 


7 


ON DEMANDE 
Institutrice pour l'école publi. 
que de Gravelbours no 2244, 
soit pour le grade 5 ou le gra- 
de 7, S'adresser à E, Longpré, 
secrétaire, Gravelbourg, Sask, 
18-186-190, 

ON DEMANDE 
Instituteur ou institutrice qua- 
litié, pour école rurale d'une 
classe, Environ 15 élèves, gra- 
des 1 à 8, Electricité, Ecole et 


* maisonnette chauffées à l'hui- 


le, Téléphone. l'erme commen- 
cant à l'automne, Salaire com- 
mençant à $2,800 et selon qua- 
lifications, S'adresser à É,-J, 
Bouvier, secrétaire, école Du- 
pont, St-Georges, Man, Télé- 
phone: Pine Falls 573, 
19-147-TF, 


A LOUER — St-Boniface, Logis: 4 plè- 


ces dans Duplex, Entrée et toilette 
privées, Broché pour poêle, Libre 1m= 
médiatement, Signalez: CEdar 3-4167 
après 5 hi, pm, 19-148-100, 


NOUS ACTOR ET VENDONS Li- 
VRES USA 


Es au programme fran- 

vais et des écoles catholiques du 
aritoba, #t, dames Book Store, 1909, 
ave Portage, Signalez: TUrner 41555, 
LLÈE LE à à 


POUR ACHAT, VENTE OU ECHANGE 


de propriété de ville, s'adresser à M, 
G, Fredette, téléphone: SPruce 5-3363 
ou SPruce 35-2515, 31-540-TF, 


iéces. Centrale, Près cathédrale, 
Boole, hôtel de ville et autobus. Bi- 
gnalez: CEdar 3-3354, 25-450-TF, 


A VENDRE — Plage Albert. Chalet 


d'été meublé, Façade sur lac, Abr 

pour automobile, S'adresser À 126, 

rue Kitson, Tél: CHapel 7-2060, 
18-138-10C, 


A VENDRE — St-Boniface, Location 


centrale, Bungalow: 4 pièces, Pour 
informations, signalez: WhHitehall 3- 
9401, après 6 h, p.m, 18-132-20C, 


A VENDRE — Dans centre canadien 


français au nord de la Saskatchewan, 
HOTEL AVEC LICENCE: 12 cham- 
bres dont 2 pour propriétaire au ler 
étage, Salle de bain,,eau courante, 
chauffage au gaz naturel, Fournaise 
neuve, Grand soubassement, citerne, 
Population: 450, Ecole catholique: 12 
grades, Gros revenu annuel, Comp 
tant requis: 825,000, Balance à termes, 
Ecrire à Boîte 144, La Liberté et le 
Patriote, 619, avenue McDermot, Win- 
nipeg, Man, 18-144-20C, 


À VENDRE — Des pommettes délicieu- 


ses mûries à point sur les arbres, Du 
12 août au 20 septembre, Conditions 
d'aubaines, Ouvert tous les jours de 
la semaine de 8 h, am. à 8 h, p.m, 
Nous ne vendons pas le dimanche, 
Vous avez le plaisir de cueillir ces 
fruits vous-même, ADROTIeS vos cais- 
ses, paniers et chaudières. LA MAI- 
SON ST-JOSEPH, OTTERBURNE, 
MAN, Département d'horticulture, 
18-130-23C, 


A VENDRE — Magasin avec résidence 


très. moderne, Quartier résidentiel, 
Très bon commerce, bureau de poste. 
2 minutes d'église et d'école dirigée 
par religieuses. Idéal pour personne 
de campagne désirant retraite à la 
ville avec revenu. Pas d'agents, S'a- 
dresser à Boite 134, La Liberté et le 
Patriote, 619, avenue McDermot, Win- 
nipeg, 18-134-19C, 


POMMETTES: 5e, PRUNES: 7e LA LI- 


VRE, Cuelllez vos fruits. Plusieurs 
variétés sont offertes. APPORTEZ 
VOS RECIPIENTS, NOUS N'EN 
FOURNISSONS PAS. PEPINIÈRES 
AUBIN, 144 mille à l'est de Carman, 
Aucun rendez-vous 


sur route no 3, 
19-161-21C, 


nécessaire, 


A VENDRE — St-Boniface, près hôpital. 


Maison moderne, 6 ans. 3 chambres 
à coucher, 4 pièces au soubassement 
our revenu, Chauffage à l'huile à 
’eau chaude, Lot: 50’, Signalez: CEdar 
3-5845 ou CEdar 3-1033,  19-152-19C, 


A VENDRE — Magasin général avec 


belle résidence, Centre laitier du Ma- 
nitoba, Près grande route. Très bon 
commerce, Chiffres d'affaires en 1958: 
50,000, S'adresser à Boîte 151, La Li- 


$ 
er et le Patriote, 619, avenue Mc- 


Dermot, Winnipeg. 19-151-20P, 


A VENDRE — St-Norbert. Bungalow: 


8 pièces, 4 chambres à coucher, cave 
randeur, 40' x 36’, eau, égouts, 


à la 
électricité, chauffage à l'huile. Lot: 


10 x 150', situé en face de l'église, 
rès de nouvelle école, S'adresser à 


ï Klbert Bédard, St-Norbert, Télépho- 


ne: GLobe 2-0731, 19-145-19C. 


A VENDRE OU A LOUER — Richer, 


35 milles de Winnipes: Près église et 
école, Maison: 7 pièces. Eau courante. 


Beau paysage. Grand jardin. Garage. 
Signalez: CHapel 7-7514, 


19-149-19C, 


Pour achat, vente ou échange de 
propriétés de ville ou de campa- 
gne, fermes, commerces ou hôtels 
Prêts — Tout genre d'assurances 
S'adresser à 


ARBPIN REALTY 


120, ave Provencher, St-Boniface 
E.-J 


E-J,-R. PIN 
Bur,: CHapel 7-3023 
Rés.: GLobe 2-3618 


Téléphones: 


ROVATZOS 
FLEURISTES 


Spécialité: fleurs pour mariages 
Bou uets de corsage et autres 
ouronnes mortuaires 


253, ave Notre-Dame, Winnipeg 
Téléphone WHitehall 3-2934 


Pas de cheveux gris . .. 


Si vous faites usage du merveilleux 
produit JAMAIS GRIS. Aussi si 
vous souffrez de Rhumatisme ou 
d'Arthrite, 

Ecrivez pour nos dépliants gratuits 


C. C. Jameson 
Boite postale 22, Transcona, Man. 
Téléphone: CAstle 2-4492 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


343, rue Sherbrook 
Winnipeg — Tél. SUnset 3-7258 


On demande vieille monnaié 
et vieux timbres 

Pour recevoir port payé, très gros 

catalogue des prix que nous payons 

pour vieille monnaie et vieux tim- 

bres, faités parvenir 25 sous en 

monnaie à 


ALBERT STERN & CO. 
216, édifice Mecintyre 
416, rue Main, Winnipeg 2, Mans 


Prenez un repas à la dinde servi 
n'importe quel jour de la semai- 


ne sauf le dimanche, 
entre 11 h. 30 a.m. 
et 8h, om. 


\% 


HAVEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute la famille 


Notre spécialité: le poulet #rit 
Salle de banquet 
pour toutes occasions 


Téléphone WHitehall 2-9076 


Aa LR AAA, ee MR Ben de ne sn asie ons 4 


LA LIBERTE, ET LE PATRIOTE 


Grande ouverture officielle du 
centre d'achat du Parc Polo 


Le Centre d'Achat Du Pare 
Polo offrira désormais du nou 
veau aux acheteurs et aux ache- 
teuses du Grand-Winnipeg: la 
conception moderne des achats 
multiples en un seul et même en- 
droit, Ce Centre ouvrira ses por- 
tes ‘‘de façon tapageuse"” le jeu- 
di 20 août avec trois jours pleins 
d'amusements gais qui sjoute 
ront au plaisir de ceux qui visi- 
teront ‘Ja cité des marchandises 
variées et du bon service”, 

“La Famille”, tel sera le thè- 
me des trois jours de cette gran- 
de ouverture, Ce thème sera ex- 
primé non seulement par des 
marchandises de valeur extra 
spéciale, mais aussi par des di- 
vertigsements pour tous les 
membres de la famille: Promes 


a dé LU + 


A VENDRE — Maggie péoerel, Village 
ar hr Mr 150, par année, 
vérifiable, Merveilleux pour deux as= 
sociés. Conditions et térmes sur ace 
cord réciproque, Personnes sérieuses, 
écrivez à Boîte 191, La Liberté et le 
Patriote, 419, avenue McDermot, Win- 
nipeg, 18-191-20P, 


ON DEMANDE — Etudiants en 
comptabilité intéressés à faire leur 
stage dans un bureau de comptables 
agrégés de Winnipeg, Prière de ré- 


pondre spécifiant âge, instruction et 
autres détails utiles À Boîte 150, La 
Liberté et le Patriote, 619, avenue 
MeDermot, Winnipeg, 19-150-200, 


MOUNTAIN SCHOOL, 
DIVISION NO, 28 


Demande un instituteur ou insti- 
tutrice catholique, pour les grades 
9 et 10 à Swan Lake, 12 élèves, 
Salaire: classe TIL 
$3,700 minimum ü 


85,300 maximum 
4,300 1,300 " 


7,100 


4,100 D 


5,100 d, 8,100 
Allocation de #300 pour personne 


mariée jusqu'à un total de 85,000 
pour allocation et salaire, S'adresser 
à Guy Delaquis, secrétaire, Notre- 
Dame-de-Lourdes, Man, 

19-158-19C, 


me 
A VENDRE 
St-Boniface — Près basilique et école, 
Maison: 4 pièces, Chauffage à l'huile, 
Taxes: $92,00, Prix: 85,800, 
St-Boniface — Près écoles. Maison: 4 
ièces, 2 chambres à coucher, Sou- 
assement, Taxes: 6118.00, Garage. 
Lot: 35° x 135’, 88,900 À termes, 
St-Boniface — Près basilique et école, 
Maison: 8 pièces, 4 chambres à cou- 
cher, Planchers: bois dur, Garage 
double, Lot: 60° x 130', A termes, 
St-Boniface — Près écoles, Bungalow 
moderne: 6 pièces, 8 chambres à cou 
cher. Age: 24 ans, Chauffage À l'hui- 
» $180,00, 
neuf, À termes, 


S'adresser à À, AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Boniface 
Téléphone: CEdar 3-5845 
19-153-19C, 
nn 


VETERANS REALTY 
302, édifice Meintyre 
Téléphone: WHitehall 2-7125 


Garage double 


St-Boniface — Dupiex: 6 pièces, Chauf- 
tage: huile, $10,000, Comptant: $2,500, 

St-Boniface — 436, rue Ritchot, Bunga- 
low: 3 pièces, Chauffage à l'huile, 
Toute offre raisonnable acceptée, Pos- 
session: 2 semaines, 

Norwood — Précieux-Sang. Maison de 
tapport: 14 pièces, Revenu mensuel: 
$240.00, Chauffage à l'huile. Entrée 
privée, Prix: $17,000, Comptant re- 
quis: $4,500, Balance: $100.00 par mois, 

Norwood — Rue Braemar, $13,500, Mai 
son: 6 pièces, Grands: salon et cui- 
sine, chambre à coucher et toilette 
en bas; haut 3 chambres à coucher 
et salle de bain, Balcon dortoire, 
Chauffage: huile. Garage, Lot: 50’, 
Titre clair, A termes, 

St-Norbert — 3414, chemin Pembina. 
Maison: 5 pièces; 3 chambres à cou- 
cher. Eau chaude et froide. Puisard, 
Lot 98’. Poulailler et garage. Libre. 
$7,000, à termes, 


St-Claude — Rue q Hire ale, Maison: 
5 pièces avec 11 lots, 3 chambres à 
coucher, Soubassement à la gran- 
deur, Chauffage: air chaud, Garage, 
Prix: $7,400 à termes. 

La Salle, Man, — Bel emplacement, 
centre du village, Maison: 7 pièces, 
belle cuisine moderne, eau chaude et 
froide, 3 chambres à coucher, Cave 
complète, Garage neuf, Lot 50’, Con- 
viendrait pour jeune ménage ou cou- 
ple retiré, Prix: 85,500, $2,000 comp- 
tant, Balance facile, 


Téléphones 
N. Bernier: CEdar 3-2027 


O. G. DeSteur: GLobe 2-2285 
18-128-19C. 


A VENDRE 

St-Boniface — Triplex meublée, Bon 
revenu, Chauffage à l'huile, $18,000 ou 
meilleure offre, 

St-Boniface — Près Basilique, Cottage 
moderne: 4 pièces. $12,200, 

St-Boniface — Près Basilique. Maison: 
4 pièces, Garage. $7,900, 

St-Boniface — SAN AURIEE) 1 pièces. 
Près hôpital, Prix: $9,500, £ 

St-Boniface — Près écoles, Maison mo- 
derne: 5 pièces. Chauffage à air forcé 
à l'huile, $13,900, 

Norwood — Bungalow moderne: 6 piè- 
ces. Chauffage: eau chaude. $15,000, 

St-Vital — Chemin Ste-Anne, Lot: 3 
acres. Maison moderne: 5 pièces. Au- 
tres bâtisses, 89,500, 

St-Vital — Maison moderne: 4 pièces. 
Grand lot, $7,400, Termes faciles. 

| Lac White Shell — Chalet d'été: 4 piè- 
ces, Meublé, 82,500, ‘ 

Commerce d'épicerie — Près de Winni-= 
se. Bon chiffre d'affaires. Loyer: 
mn .00 pour magasin et logis moderne, 


$1,800 plus marchandises, Termes fa- 
ciles. 
Pour achat ou vente d'hypothèques, 
SA 4 Fe de loyers ou pa ements sur 
ypothèques, rapport d'impot 


S'adresser à 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 
Téléphones: 
BUREAU: CHapel 7-8178 
A.-1. Boulanger: WHitehall 35-2134 
13-129-19C. 


POUR ACHAT, VENTE OU ECHAN- 
GE DE PROPRIETE de ville ou 
de campagne, fermes, commerces, 
prêts, assurances, S'adresser à /A. 
Ayotte, 191, blvd Dollard. Télé- 
phone: CEdar 3-5845, ; 
22-385-T,F, 


SYLVESTRE REALTY 
AGENT D'ASSURANCE 


274, rue Mamel, St-Boniface 


Résidence: CEdar 3-5050 
10-972-TF. 


Propriétés immobilières 


de tout genre — maisons, blocs- 
appartements, ouvertures’ d'entre 
prises, terrains, terres agricoles. 


Voyez votre nouvean 
représentant français 
FOUR PROVINCES 
INVESTMENT CO. 
Fred Hamelin, 432, rue Main 
Téléphone: WHitehall 2-7258 
Résidence: Alpine 3-4192 
26 St. Michaels Road, St-Vital 


foire, 
rer des ‘chiens chauds", des li- 
queurs douces et de légères col- 
lations à prix très modérés, Un 
chèque et plusieurs cadeaux uti- 
les seront présentés au père du 
premier nouveau-né dans un hô- 
pital du Grand-Winnipeg le jour 
de l'ouverture, le 20 août; et aus- 
si, des certificats-cadeaux seront 
donnés aux, familles les plus 
nombreuses présentes, aux fa- 
milles qui ont le plus de garçons 
et de filles, aux jumeaux, etc. 


pourrez remplir 
d'entrée pour le prix le plus sen- 
sationnel 
billets aller-retour vers n'impor- 
te quelle ville de n'importe que] 


es en poneys, Carrousel, Bé- 
Eléphant Ramthyree, Acte 
lle sur 


d'acrobatie  sensationne 
fil de fer élevé, etc, Muzak sera 


avec ses musiciens, et aussi 


Bob MeMullin et son orchestre 
qui joueront pour vous à inter- 
valles variés en plein air, 


Bien oui, tout le plaisir de la 
ous pourrez vous procu- 


En plus de tout cela, vous 
les formules 


jamais offert: deux 


ays du monde desservi par la 
ritish Oversoas Airways Cor- 


poration, plus $500 pour dépen- 
ses courantes, 


Le Centre d'achat sera offici- 


ellement ouvert par l'hon, Duff 
Roblin, premier ministre du Ma- 
nitoba, le jeudi 20 août à 9 h, 45 
am, Vraiment, l'ouverture offi- 
cielle des 42 magasins du Centre 
d'achat du parc Polo sera l'un 
des grands événements de 1959, 


Remerciement du 
cardinal Wyszynski 


WASHINGTON — M. Richard 


Nixon a rapporté de Pologne un 
message du cardinal Stefan Wy- 
szynski dans lequel le prélat re- 
mercie les Américains de l'aide 
qu'ils ont donnée aux Polonais, ‘ 


DES DEMANDES POUR LA PO- 
SITION DE SECRETAIRE-TRESO- 
RIER de la Municipalité ruralé de 
Ste-Anne seront reçues par, R, J. 
Freynet, secrétaire-trésorler de la 
Municipalité rurale de Ste-Anne, 


pus plus fard que le ler septembre 


59, Les candidats doivent être re- 
commandés, par la Commission du 
Service civil et doivent être bilin- 
ues. Salaire: 8300,00 par mois, plus 
es ristournes du M.H.S.P, Augmen- 
tations selon qualifications, 


19-155-19C, 


ON DEMANDE pour l'hôpital de 
Ste-Anne deux gardes:malados gra- 
duées pour services généraux. Petit 
hôpital de dix lits à 26 milles de la 
ville sur chemin pavé. Salaire de 
base: $265,00 par mois avec aug- 
mentations Ju $285,00, plus au- 
tres augmentations qRETOUTeS ar 
le département. Déduction de $25.00 
pour pension. Trois semaines de va- 
cances payées après un an de ser 
vices. Pour plus d'informations écri- 
re à: G, Préfontaine, Administra- 
teur, Hôpital de Ste-Anne, Ste-An- 
ne, Man,, ou téléphoner au numéro 
77 Ste-Anne, 19-152-22C, 


Avis de soumissions 


HAPPYLAND PARK BATH HOUSE 
rue Marion, St-Boniface, Mon. 


Des soumissions cachetées pour le 
projet susmentionné seront reçues 
au bureau de l'architecte, le mardi 
18 août 1959 à 4 h, p.m. en confor- 
mité du système de soumissions avec 
dépôts. 

Les plans, spécifications et formu- 
laires de soumissions peuvent être 
obtenus aux bureaux de 

Zunic et Sobkowich, 
Architectes, 
204, 909, avenue Taché, 
St-Boniface, Man. 


11 faut déposer $25 en retour de 
chaque série de plans et spécifica- 
tions, Une garantie de soumission 
ayant valeur de 5 pour cent de la 
soumission doit accompagner la sou- 
mission, 


La plus haute ou aucune soumis- 
sion ne sera pas nécessairement ac- 
ceptée, 

Pour plus de renseignements, for- 
mulaires de soumission, enveloppes 
du système des soumissions avec 
dépôts, s'adresser à roux à Buil- 
ders Exchange, 290, rue Burnell, 
Winnipeg 10, Man, 

Directives aux candidats se trou- 
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St-Bonifdce, le 14 août 1959 
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OUVERTURE LE JEUDI 20 AOÛT 


Trois jours pleins de valeurs EXTRA SPÉCIALES 
en marchandises pour tous les membres de la famille 


vent dans les spécifications. 


Institutrices demandées 


Institutrices catholiques demandées 
pour les écoles-pensionnats et les 
écoles du jour suivantes, au nord de 
l'Alberta: 


Alexis R.C., école du jour 
Glenevis, Alberta 

Briftpile R.C., école du jour 
Driftpile, Alberta 

Joussard R.C., école-pensionnat 
Joussard, Alberta 
Sturgeon Lake R.-C., école-pension, 

Calais, Alberta 


Upper Hay Rives R.C., école du jour 
eander, ‘Aiberta 


Facilités de pension. Compensations 
pour isolement dans certaines ré- 
gions, Salaire selon échelle commen- 
çant à 52,700 jusqu'à $6,300 avec 
augmentations annuelles. Télépho- 
nez ou télégraphiez (à nos frais) à: 


Inspecteur Régional 
des écoles indiennes d’Alberta, 
716 Edifice Fédéral, 
1076 rue et 99e avenue, 
EDMONTON, Albérta. 
Téléphone: GA 4-0251 Ext, 485 


White Horse Plain 
School Division No, 20 


Des demandes seront reçues, de la 
part d'instituteurs et d'institutrices 
qualifiés pour des positions dans 
les écoles secondaires pour l'année 
scolaire 1959-60 comme suit: 


Ecole d'Oak Point — On demande 
un principal pour l'école supérieu- 
re d'une classe, grades IX, X et 
XI, et la surintendance de deux 
classes élémentaires. 


Ecole Bernier de St-Ambroise —— 
On demande un principal bilingue 
pour école supérieure d'une classe, 
grades IX, X et XI, Possibilité de 
la surintendance de 2 classes élé- 
mentaires, 

Cédule de Solaires 
CI. 11 PI A no 3 $3,700 à $5,300 
CI, IV PI A no 4 $4,200 à $7,400 
CL, V PI A no 5 $4,600 à $7,400 
au maximum de 15 étapes. 
Pleine reconnaissance d'expérience 
selon le barème. 
Surveillante: $100 par classe. Ex- 
périence dans le district: $100, 
jusqu'à un maximum de 5 ans. 


S'adresser par écrit en spécifiont 


42 beaux magasins pour vous servir 


Gais divertissements: Fanfares, Orchestres, Bouffons, Promenades en 
poneys, Acrobatie sur fil de fer élevé, Petit éléphant Ramthyree . . . et 
l'occasion de gagner un 


VOYAGE FABULEUX EN PAYS LOINTAINS 


Deux billets de Winnipeg et retour vers n'importe quel pays du monde 
desservi par la British Overseas Airways Corporation . , . PLUS $500 pour 
dépenses personnelles, 


Ces billets sont valables n'importe quand d'ici au 31 juillet 1960, mais le gagnant 
doit indiquer l'endroit choisi le ou avant le 7 septembre 1959, 


Le gagnant (ou la gagnante) pourra choisir sa destination d’une liste d'environ 
75 grandes villes des routes mondiales du B.O.A.C., y compris les fameux et attrayants 
endroits historiques suivants: Paris, Rome, Londres, Vienne, Stockholm, Tokyo, Istanbul, 
Prague, Calcutta, Hong Kong, Madrid, Berlin, Athène, Khartoum, Melbourne, Johannes- 
burg, Damas, Jakart, Nassau, Copenhague, Delhi, et d'autres, 


£ 


Tous les détails sont donnés sur dés feuilles d'entrée qu'on peut obte- 
nir au Centre d'Achat du Parc Polo durant les trois jours de la Grande 
Ouverture: les 20, 21 et 22 août. 


RÉCOMPENSES FAMILIALES 


Des certificats-cadeaux seront donnés comme suit: 


A la plus grosse famille présente le 20 août à 3 h. 30 p.m. À la plus grosse famille 
présente les 21 et 22 août à 3 h. 30 et à 7 h. 30 pm. 


À la famille qui compte le plus de filles et à la famille qui compte le plus de gar- 
çons, présentes à 5 h. p.m. chaque après-midi des 20, 21 et 22 août 


Groupe de deux ou de trois jumeaux présents à 11 h. 30 chaque matin les 20, 
21 et 22 août. 


La même famille, ou les membres de la même famille ne peuvent recevoir plus qu'u 
certificat-cadeau. 


Et aussi, cadeaux spéciaux au premier nouveau-né dans n'importe quel hôpität dr 
Grand-Winnipeg le jour de l'ouverture, le 20 août. Les parents doivent être des résidants 
du Grand-Winnipeg. 


Il est facile de se rendre par autobus au Centre d'Achat du Parc Polo, 
qui possède aussi un endroit de stationnement pour 3,500 automobiles. 


Les MAGASINS seront ouverts de 9 h. a.m. à 6h. p.m. le 20 août 
et de 9h. a.m. à 9h. p.m. les 21 et 22 août 


NOTICE TO CREDITORS 
IN THE MATTER of the Estat 
ALFRED BRABANT, late of the ay 
of St. Boniface, in Manitoba, Retired, 
deceased, 


Nouvelles sportives 
du Lake Riviera 


Il y aura trois parties de balle 
et trois parties de lutte au Lake 
Riviera, le dimanche 16 août. 
Dans l'après-midi, on jouera à la 
a en 
vs Ste-Anne vs e era, ÿ 

LS  DATED at the City of Winni 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher no 2450 


La saison d'automne est l'oc- 
casion, pour les membres de ce 
conseil, de se rencontrer et de 


s'amuser ensemble, pour une| pagne et ss DePaulo, Andy MAHEPDS DUBRAULT 
épluchette de blé d'Inde. Cette| Nault et Bobo Brown et en équi-| for Dollard Brabant, 


pes, George Eakin et Frenchy 
Champagne vs Bob Jones et 
Johnny DePaulo. Le Lake Ri- 
viera est à 26 milles à l’est de 
Winnipeg sur le chemin Trans- 
Canada. 


année suivra le cours des années ecutor, 
passées et les détails de cette 
rencontre sont en étude. 

On dit que , , . il y aura des 
courses, de la balle au camp et 
aussi un concours de fer à cheval 


NOTICE TO CREDITORS 


(Quoits) pour les amateurs de Jean pepteste, anitoba, widow of 
cet “art”, Les intéressés à ce DE SOUTENUE Pame place, 
concours pourront donner, au Service Civil û 4 
frère Léon Alarie, de 622, Agnes, (Fédéral) Me nel tent ie, sbore 


OPERATEURS DE RADIO claration, must be filed with the un 

y der 

8282.50 — $320 signed at 702 Grent Western Building, 

certificat valide de première ou deuxiè- Main Street, Winnipeg 1, Manitoba, 

me classe de compétence en radio est | Oh or before the 15th day of September, 
requis: pour le Département du Trans- |A: D. 1959, 

rt dans divers centres du District des| DATED at the City of Winnipeg, in 

ices de l'Air de Winnipeg. r”- gti this 10th day of August, À. D, 


On peut obtenir les détails et les for- 
mules de demande aux bureaux de pos- MARCOUX, DUREAULT 
& BETOURNAY, 
Solicitors for Oliva Roy, Executor, 


Winnipeg, leurs noms, ainsi que 
le nom de leur partenaire, l’en- 
trée à ce tournoi est fixé à un 
dollar par individu. Il est aus- 
si dit que le blé d'Inde est bon 
et qu'il y en aura en quantité 
comme par le passé. 

Tous les membres avec leurs 
familles et amis sont avertis de 
cette rencontre, D'autres détails 
paraîtront bientôt, 


Au Sacré-Coeur 


Réception 

La réception des Dames de Ste- 
Anne qui devait avoir lieu le 26 
juillet a été remise au premier 
dimanche de septembre dans le 
but ie préparer les aspirantes à 
connaître les devoirs et règle- 
ments de la congrégation, com- 
me aussi les déve, irituels 
accordés aux congréganistes. 

Toutes les dames sont invitées 
à se placer sous la protection spé- 
ciale de la bonne sainte Anne 
en entrant dans nos rangs. 
Il U aura communion mensuel- 

El 


te ou du Service National de Placement, 
ou en s'adressant à la Co: on du 
Service Civil, 702, Bureau de Poste Gé- 
néral de or 266, avenue Graham, 
Winnipeg 1, Manitoba, 

59-W708 


' 


ON DEMANDE 
FILLES QU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 
Femmes. inexpérimentées 
Lpges An “7 pre 

e mi 


Ur ayciaûre 


Animaux morts enlevés 
rapidement, gratuitement 


Mid-West Rendering Ltd. 


St:Boniface 
nc PC 


Aprés les de burea uses 
léphoner à CHapel 71-8209 Vrais que dinsele 
vant 
“pour ès Jeunes ti 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 


PIANOS LA ORGUES 
À VENDRE 


Agent exclusif pour 
Aéinizman et Sherlock-Manning 
les orgues Hammond. ” 


le à là messe de 9 h. et la récep-|} Communiquez avec notre représen- 

tion aura lieu à 2 h. 30 p.m., sui- |] ‘2nt français, M. Jean Carignan. SCHOOL 

vie de l'assemblée. NS. A Mean. e A AOL 309, rue Donald, Winnipeg, Man, 
Veuillez, s’il vous plait, don- 8 H Saskatoon, 

ner vos noms au plus tôt en télé. || "iPnipes + Tél: Whitehall 2-4231 Cairary. Éemontes, Torome 


piseent aux numéros suivants: 
Pruce 4-2393 ou SPruce 4-8549, 
Communiqué) 


INTERNATIONAL 


bout À 


WINNIPEG 


Horloger suisse 
Louis Matile 
& Fils 


maintenant au no 237, rue Garry 
vis-à-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone WHitehall 2-6625 


+ mt mm 
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